
Un exposé de M. Max Petitpierre
sur la zone de libre-échange

LES TRAVAUX DU CONSEIL NATIONAL

Les conséquences économiques et financières pour la Suisse
De notre correspondant de Berne : » '
Il a fallut attendre la onzième heure, mardi matin , pour trouver quel -

que intérêt à la' séance du Conseil national. Les députés ont commencé pat
approuver, le plus souvent sans débat et sans opposition, une série
d'arrêtés.

Les voici : arrêté ouvrant au Musée
national un crédit annuel de 200.000 fr.
pour l'acquisition et la conservation
d'antiquités nationales ; arrêté permet-
tant d'allouer une subvention à l'Ecole
sociale de Rerne et à l'école du service
social à Lausanne, qui , jusqu 'ici, ne
bénéficiaient pas des largesses fédérales
pourtant accordées à des établissements
analogues ; arrêté prorogeant jusqu'à

fin 1970 les mesure detinées k amélio-
rer les conditions de logement dans les
régions de montagne ; arrêté allouant
une subvention de 1,3 million pour la
construction de l'école professionnelle
du Hard , k Winterthour ; arrêté autori-
sant le Conseil fédéral à ordonner , pour

les sous-officiers de l'élite, un cours
d'introduction de deux jours au plus, en
vue de la remise du fusil d'assaut à la
troupe ; arrêté permettant de convoquer,
pour trois jours au plus dans les cours
de leur unité d'incorporation les chefs
d'ouvrages minés permanents ou leurs
remplaçants en âge de servir dans la
landstrum ; arrêté ouvrant un crédit
de 3.450.000 fr. pour la construction
d'une piste bétonnée pour blindés, à
Thoune. G. P.
(Lire la suite en 13me page)

.Après les entretiens de Paris -

I

L y avait deux aspects aux rencontre.
de Paris entre chels de gouverne-
ments occidentaux. D'une pari, il

iWissait de définir l'attitude des Alliés
avant la conférence au sommet pour
laquelle une invitation a été adressée
, M. Khrouchtchev, le 27 avril de l'an

; prochain. D'autre part, il s'agissait
d'aplanir le différend qui oppose la

I France à l'OTAN, en même temps que

I tle dissiper — el cela regardait plus

p-diculièremenl les présidents Eisenho-
wer et de Gaulle — le malaise franco-

I américain.
Sur le premier point , on se référera

l la teneur du communiqué. M. Ade-
nauer se montre satisfait que le lieu
de la conférence au sommet soit prévu
iuf les rives de la Seine, car à Genève
l'URSS aurait pu exiger la présence des
délégués de l'Allemagne de l'Es!. En-
core fauMI que M. Khrouchtchev donne
ion agrément à cette manière de faire.
Ouani aux propositions alliées corrcer-
nani l'ordre du jour, rien qui ne soif
déjà connu. Désarmement, affa ire berli-
noise, aide aux pays sous-déveioppés,
(oui cekst fournil déjà une matière fort
riche à discussion entre les « grands ».

La France y a fait ajouter ce qu'elle
appelle les questions de « non-immix-
tion» dans les affaires inférieures. Elle
pense qu'en parvenant à élaborer un
accord mettant fin aux propagandes qui,
de Berlin, ont le don d'irriter l'Union
joviétique, elle pourrai! obtenir en con-
trepartie qu'une sourdine soif mise à
l'action subversive des communistes en
Europe occidentale. En même temps,
elle demanderait que l'étranger ne se
mêle pas des affa ires algériennes. Ce
serait là assurément faire d'une pierre
deux coups. Mais on doute qu'un tel
résultat puisse être acquis.

Sur les thèmes proposés h la médi-
tation de Moscou, les Alliés s'accordenl
quant au fond. Ei il ne paraît pas que,
pour l'ins.ant, ils aient envisagé à Paris
de formules capables d'apporter aux
problèmes en suspens des éléments de
solutio n nouveaux. Sur le désarmement,
ih s'en fiennenf a- ia -notion- de con-
trôle comme, à Berlin, ils tiennent sur
leurs positions traditionnelles. H faut
s'en réjouir , mais convenir en même
temps que les discussions repartiront
de zéro à la conférence au sommet.

En revanche, les Occidentaux sem-
blent avoir fait un effort de rajeunis-
sement dans leurs méthodes de travail.
C'est à des commissions spécialisées
qu'ils conféreront le soin de préparer
l'élude de chaque objet soumis à la
délibération des quatre « grands ». En
outre, un fait notable à signaler : la
volonté des dirigeants occidentaux de
ne plus laisser l'Europe tirer à hue ef
à dia sur le plan économique. Un pont
esl jeté par eux entre Marché commun
et zone de libre-échange, comme il esf
jeté aussi entre notre continent et
l'Amérique.

Ici, l'évolution en cours doit être
suivie par la Suisse ; car certaines don-
nées du problème économique euro-
péen pourraient encore se trouver mo-
difiées par l'établissement de tels con-
tacts. On y verra plus clair le 13 jan-
vier prochain, quand aura lieu à Paris
I» première réunion officieuse, sous
l'égide de l'OECE, des représentants
ou Marché commun et de la zone de
libre-échange. En soi, l'initiative pré-
sente beaucoup d'intérêt . Encore fau-
drait-il , du point de vue suisse, que
le nouvel organisme qui serait créé ne
soi t pas un simple instrument au service
de l'OTAN. Car alors se poserait de
nouveau le problème de nofre neu-
Mité.

Quant à la structure militaire de
l'OTAN, il ne paraît pas qu'on ait
Poussé la discussion assez avant pour
qu'ait été comblé le fossé creusé entre
le thèse de la France ef celle de ses
Partenaires. Le président Eisenhower
demeure hostile aux conceptions du
9«néra l de Gaulle opposé h la notion
d'intégration des forces. Entre les deux
hommes d'Elat, la discussion reprendra,
dit-on, lors du voyage à Washington
du président de la République française.

Au demeurant , les griefs de Paris ne
•e limitent pas à ce seul objet. De
Gaulle entend en somme, en réclamant
we participatio n plus grande de la
fiance à la direction de l'alliance atlan-
tique, que son pays ne soit plus traité
•"«mineur ». Il lie à celte revendica-
W le respect de la parole donnée :
c esl ainsi que, dans son entrevue avec
*e, il est revenu avec force sur le mé-
'OmWemenl qu'ont suscité chez lui le
'ote abstentionniste de Washington à
'ONU el la publication de l'aberrant
*">rnuniqué américano- .unisien dans

'''faire algérienne.
'I est de bon ton dans la presse de

''Ouver exagérées ces prétentions de la
nance à la « grandeur » el à l'indé-
Pendance de mouvement . Mais, à y
fléchir, il est dans l'intérêt de l'Eu-
,0Pe toute entière que la grande nation
VOl*ine ne se contente plus du rôle de
'v*ssale » qu'elle a joué trop long-
'"nps. On ne saurait dire que la di-
[Klion assumée par les Etats-Unis dans
J Politique occidentale , depuis tant
"¦ armées, ait donné des résultats salis-
sants pour notre continent . Les pré-
sents de Wilson et de Roosevelt ne
^"aienl nous inspirer une confiance

I '"Çsssive. C'est pourquoi il est plus
i 

^
"eureux que la 

France, dans la coa-
I "'on alliée, donne l'exemple d'un res-

j Jj^Hement qui, à la longue, ne peut
I ""» que profitable au vieux monde.
I René BRAICHET.

! A quoi en est
l'alliance occidentale

BANQUET DE FÊTE IMPÉRIAL À TÉHÉRAN

Après la cérémonie du mariage, le shah et sa femme, Farah Diba , assistent
à un grand banquet de fête, prélude aux festivités qui se dérouleront ces

prochains jours à Téhéran.

Une fusée
a écouté

les étoiles

Réussite de savants
américains et canadiens

WASHINGTON (Reuter). — Des sa-
vants américains et canadiens ont lancé
mardi depuis l'Ile Wallops (Virg inie)
une fusée à quatre étages qui a enre-
gistré les sons émanant des étoiles. Le
dernier étage était constitué par un nou-
veau moteur X-2i8 dont on voulait met-
tre à l'épreuve le fonctionnement dans
le vide inters idéral. Les autres étages
étaient une fusée  Honest John et deux
Nikes. L'expérience a réussi. L'eng in
s'est élevé en 18 minutes à 900 kilomè-
tres, puis il est retombé dans l'Atlan-
tique à quel que 960 kilomètres de son
poin t de départ. Son poids utile était de
22 kilos. La fusée  contenait un appa-
reil de radio qui a capté les signaux des
étoiles et les a transmis à la terre sur
trois mégacycles.

Les rebelles algériens ont formé
un «gouvernement militaire »

Pour remplacer le G. P. R.A.

Présidé par Krim Belkacem — Ferhat Abbas n'étant plus que le
porte-parole officiel — il aura son siège en Algérie ( ! )  tandis

que les réunions se tiendront à Tripoli en Libye
LE CAIRE (A.F.P.). — Un « gouvernement mili taire algérien » qui rem-

placera le « gouvernement provisoire de la République algérienne », présidé
par M. Ferhat Abbas, a été formé.

Vnlci , selon les milieux algériens
bien informés du Caire,, la composi-
tion de ce « gouvernement militaire
algérien » qui comprend cinq mem-
bres :

« Président-:  Krim Belkacem , an-
cien « vice-premier ministre et minis-
tre de la défense » du « gouvernement
provisoire de la République algérien-
ne » ;

. « vice-président et ministre de l'inté-
rieur » : M. Abdel Hariz Iîmissouf. an-
cien « ministre des communications • ;

(Lire la sui te  en ISme page)

Deux avions
entrent

en collision

Au-dessus de Rio de Janeiro

Premier bilan : 32 morts

RIO DE JANEIRO (Reuter). -
Un avion de ligne et un appareil
militaire sont entrés en collision ,
mardi , au-dessus de Rio de Janeiro
et se sont abattus sur un quartier de
maisons. Les 26 passagers et les
six membres de l'équipage de l'avion
de transport, un « Viscount » de la
société Viacao Aerea Sao Paulo qui
faisait route de Rio à Sao Paulo ont
péri, dont deux hôtesses de l'air et
un enfant.

Trois maisons ont été détruites et
dix personnes ensevelies sous les
décombres. Il se peut que des pas-
sants aient été tués.

New-York
sous la neige

L'hiver a respecté le calendrier

7500 ouvriers déblaient les rues
NEW-YORK (Reuter). — En même

temps que l'entrée de l'hiver au ca-
lendrier , la neige s'est mise à tomber
sur de vastes régions des Etats-Unis
allant de la frontière canadienne et
dea grands lacs au Maryland et à
l'ouest de la Virginie.

A New-York et k la périphérie de
la métropol e américain e, la couche die
neige .. atteint une épaisseur de 17
centimètres, tandis qu 'elle est de 25
cent imètres à l'intérieur dos terres.
On a relevé une baisse de température
de 12 degrés cent igrades. A New-York,
le thermomètre est descendu jusqu'à
4,5 degrés sous zéro dans la nuit de
mardi.

C'est surtout la région située le
lorug de l'Hudson, à New-Jersey, qui
est la plu s atteinte par le mauvais
temps. Les grainc.es artères et lies voies
dlaccès aux ponts et aux tumnels con-
ciuiisaint k New-York ont été bloquées
par des automobiles victimes de colli-
sions. A New-York City, 7500 ouvriers
ont été occupés à déblayer lies rues.

Les «cloches » ci Noël
LA COUR DES MIRACLES EXISTE TOUJOURS

Un soir glacial die 24 décembre,
à Paris, un clochard affamé, recro-
quevillé sous un morceau de pool
enjambant la Seine, s'endort.

Il rêve que soudain se dresse
devant lui une table garnie de
succuAemtes vict'U-ii_l-S. U n'a jamais
fait pareil banque ....

Par le truchement de ce songe,
il réussit pendant quelques instants
à s'évader de son existence de
misère, plus grise encore cette nuit,
où partout, dans un autre monde
que le sien, régnent le bonheur et
l'excitation d'une veille de Noël.

Le rêve de ce pauvre hère fait
le thème d'un très joli film à court
métrage mimé par le célèbre clown
Zavatta.

QUELQUE 80.000 SAHS-LOGIS
HANTEiVT LA CAPITALE

Est-ce que, pour les quelque 80,000
sans-logis qui hantent les artères de
la capital., Noël n 'est aussi qu 'un
rêve ? N'est-ce pour eux qu 'un morne
et sombre jour d'hiver semblable
aux autres, semblable dans l'achè-
vement de leurs sordides occupa-
tions ? J'ai voulu savoir. Et au
hasard des quais du fleuve et des
quartiers rongés par les taudis, j'ai
interrogé quatre « clodos »...

« Dédé-la-Crasse » étai t adossé à
la clôture qui borde les voies de
triage de la gare Montparnasse. Sa

barbe broussailleuse et son épaisse
chevelure lui masquaient le visage.
Sous cette masse de poils, son œil
unique brillait d'un éclat fiévreux.
A la place de l'autre : un trou. Il
l'avait perdu enfant, lors d'une
opération où le praticien lui avait
administré une dose trop massive de
morphine. Les centres nerveux de
la tête avaient été atteints.

JSOËL C'EST DU BOiVIJME/VT
POUR CEUX

QUt ONT DU POGiVOiV...
Je m'assis à ses côtés. Entre nous,

le légendaire litre de rouge. Ses,
épaules voûtées se haussèrent à ma
question :

— Ce que Noël représente pour
moi ? Pas grand-chose depuis long-
temps... Vous savez, Noël , c'est un
peu du boniimcn t pour ceux qui ont
du _ pognon » ou qui veulent s'en
faire, mais lorsqu 'on n'a même pas
une paire de chaussette à se met tre...
— joignant  le geste à la parole, il
m'exhiba , hors d'une espadrille de
corde, son pied nu et crasseux — ...
on s'en fout ! Certes, autrefois, j' ai-
mais bien Noël. Je suis Breton, et
lorsque môme j'étais dans mon pate-
lin , je mettais mes sabots dans la
cheminée, et puis vous connaissez,
hein I Le lendemain il y ava it un
cadeau dedans... Ah! j 'y ai cru long-
temps, au Père Noël! Et puis plus

tard , quand j'avais encore ma femme,
et que j'étais manœuvre, on faisait
un bon repas, et elle chantait... Oh !
pas des cantiques, mais des airs à
la mode !

HEUREUSEMEN T ,
IL  Y A « L'ARM éE

SAJVS FUSILS »...
Cet homme avait eu un métier,

avait été sergent-major pendant la
première guerre mondiale, avait été
marié, alors... comment était-il tom-
bé si bas ?

— Si je suis clochard mainteniant,
c'est à cause de la mort de ma fem-
me... Je l'aimais plus que tout, et
lorsqu'elle est morte, à 45 ans, je
n 'ai pas pu le supporter. Alors
j'ai bu , et un soir, en rentrant, j'ai
fait «un  peu de bruit » en montan t
les escaliicirs. Les voisins se sont
plaints ct on m'a chassé. Je ne trou-
vais pas d'autre appartement, et
pour payer l'hôtel j'ai vendu mes
quelques meubles. Mais après, je ne
gagnais plus assez pour payer ma
chambre, ct j'ai dû partir... Comme
je n 'avais pas de domicile, mon pa-
tron n 'a pas voulu me garder. De-
puis, je suis dans la rue.

— Si je comprends bien , vous ne
trouvez pas de travail parce que vous
n'avez pas d'adresse?

Ph. C.
(Lire ta suite en 4me page)

Il approuve les conclusions auxquelles Ont abouti
les « grands » au cours de leurs entretiens de Paris

PARIS (A.F.P.). — La session du Conseil atlantique est
terminée. La deuxième partie de cette session n'a comporté
qu'une seule séance qui s'est tenue mardi matin au nouveau pa-
lais de la porte Dauphiné.

A l'issue de la dernière séance un
communiqué a été publié. Il déclare
notamment que le Conseil a entendu
un exposé du ministre des affaires
étrangères de France, fait au nom des
gouvernements de la République fran-
çaise, des Etats-Unis, du Royaume-Uni
et de la République fédérale d'Alle-
magne, sur les conclusions auxquelles
ont abouti les chefs d'Etat et de gou-
vernement au cours de la conférence
qu'ils ont tenue à Paris du 19 au 21
décembre sur les relations entre l'Est
et l'Ouest.

Au cours de la discussion détaillée
qui a suivi , le Conseil a constaté que
les vues exprimées par les quatre gou-
vernements reflétaient pleinement cel-
les que ses membres avaient exposées
le 15 décembre. Il donne son complet
accord k la position qui a été prise par
ces gouvernements.

Plein accord
Le Conseil prend note des arrange-

ments qui ont été proposés au gou-
vernement de l'U.R.S.S. en vue de
l'ouverture de négociations à Pari s en
avril. Il est d'accord sur les disposi-
tions prises pour assurer une consulta-
tion complète avec tous les gouverne-
ments membres pendant la préparation
de ces négociations et s'engage à ap-

porter une parteipation constructive en
vue d'assurer leur succès.

En ce qui concerne le désarmement
le Conseil approuve les dispositions
relatives aux consultations préalables
et charge le Conseil permanent, en fai-
sant appel au besoin aux autorités mi-
litaires de TO.T.A.N. d'envisager quelle
contribution il pourrait continuer d'ap-
porter à l'étude des plans de désarme-
ment contrôlé.

(Lire la suite en 13me page)

Le Conseil atlantique
a terminé ses travaux

A Nevers , un quartier de la cité
ouvrière des Murgers, était en émoi.
Claudine C, 4 ans, avait mystérieu-
sement disparu. Ses parents af fo lés ,
des voisins et les gendarmes alertés ,
entreprirent aussitôt des recherches,
mais sans résultat. L'enfant demeu-
rait introuvable. Les pauvres gens
commençaient à désespérer quand des
bruits provenant d'une vieille ar-
moire attirèrent leur attention. Ils
l'ouvrirent et découvrirent la fillette
toute tremblante et à moitié morte
de peur. En jouant, elle s'était en-
fermée et croyait ne plus jamais
pouvoir sortir du meuble.

Le cauchemar
de la petite Claudine

Ayant quitté hier le Maroc, dernière étape de son périple

H a eu d'ultimes entretiens avec le général Franco
et le roi Mohammed V

CASABLANCA (A.F.P.). — Le président Eisenhower a quitté
l'aérodrome américain de Nouacenr à 19 h. 10. Ainsi prenait fin
le périple de l'homme d'Etat américain dans le monde.

C'est à 12 h. 10, hier, que le « Boeing
707 >¦« , venant de Madrid , à bord du-
quel voyageaient le président Eisenho-
wer et sa suite, s'est immobilisé sur
la piste de la base américaine de
Nouaceur , à 30 kilomètres au sud de
Casablanca. Le roi du Maroc , Moham-
med V attendait le président sur l'aire
d'atterrissage, entouré de ses deux fils,
les princes Moulay Hassan , chef d'état-
major général des forces armées roya-
les, et Moulay Abdallah.

Le président a déclaré à son arrivée :
« C'est un grand honneur pour moi
d'être reçu dans cette naît ion, qui fut

la première à reconnaître l'indépen-
dance des Etats-Unis. Je considère pour
cette raison qu'il existe entre nos deux
pays des sent .mentis et des tiens soli-
des et une amit ié chaleureuse. »

(Lire la suite en I3me page)

On lira , en page 4, un article que
notre collaboratrice, M.-J. Cory,
consacre à la visite du président
Eisenhower au Maroc et à sa

signification.

L'arrivée du président Eisenhower à la base américaine de Torrejon. Le
général Franco (notre photo) était venu l'accueillir avec son gouvernement.

Le président Eisenhower
sur le chemin du retour
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Madame Pierre ROBERT !
et ses enfants remercient très sincèrement

toutes les personnes qui leur ont témoigné

leur bienveillante sympathie à l'occasion du

deuil qui lea a si douloureusement frappés.

¦IIIIIIII i l-»—» iiin inir
Profondément touchée des nombreux té-

moignages de sympathie reçus pendant ces
Jours de douloureuse séparation, la fa-
mille de

Madame Charles FRIEDEN
exprime sa reconnaissance aux personnes
qui, par leurs envois de fleurs, leurs mes-
sages ou leur présence, ont pris part à son

I 

grand deui l .

Le Landeron , décembre 1959. J

Monsieur Ernest UBERTI et famille
8 adressent leurs remerciements à toutes les
fc personnes qui, de près et de loin, les ont
i, entourés pendant ces Jours de douloureuse
f séparation. Un merci spécial à M. E. de
¦ Montmollin, docteur, et aux soeurs de Vhô-
? pi ta l  de la Béroche pour le grand dévoue-
¦0 ment témoigné à leur chère disparue.

Un merci aussi pour les magnifiques
, envols de fleurs.

Provence, le 21 décembre 1958.

; Infiniment touchés par les témoignages
d'affection et de sympathie dont nous avons

I été l'objet, en ces Jours de terrible sépara-
tion, nous prions toutes celles et tons
ceux qui nous ont aidés et entourés de
croire à notre reconnaissance.

Nous les remercions et pensons partlcu-

^ 
llèrement à ceux qui ont si 

magnlfique-

£ ment fleuri notre chère disparue.
Neuchfttel , le 22 décembre 1959.

-. Léon RUFENER, ses trois fils
V et leurs familles

Spécialité nouvelle...

Bûches de Noël
au pâté de foie gras

un vrai délice
et très beUe présentation

BOUCHERIE - CHARCUTERIE I

L E U E N B E R G E R
Tél. 5 21 20 Place du Marchév -laJ

A vendre beaux

patins de hockey
No 38. Tél. 5 38 31.

Johanna SPYCH ER
Dr en chiropratiquc

ABSENTE
jusqu 'au 4 janvier

Grand choix de

lampes à pétrole
G. Etienne, bric-à-brac,
Moulins 13.

OCCASIONS
A vendre pour fillette

de 11 à 12 ans : souliers
de ski No 37, 20 fr. ;
wlndjack, il2 fr. ; panta-
lon fuseau, 10 fr. ; culot-
te - bas laine, 10 fr. ;
manteau duffle-coat bel-
ge, 15 fr. Mme Schafel-
tel , Favarge 46, Monn-uz-
Neuchâtel.

Dr Jean-Pierre
JEANNERET

maladies de la posa
ABSENT

du 23 au 27 décem .,,

A vendre

vélomoteur
« NSU »

révisé,

« Adler » 250
sport

en. parfait état.

Garage J. Gassmann
Peseux (NE). Tél. 8 32 73

A vendre

«VW » 1952
56.000 km. ; boite i
vitesses synchronisée!
excellent état. — T8
819 46.

Dr A. Borel
CERNIER

ABSENT

Dr LEVI
ABSENT

TROUVÉ
à la gare CJPJ1. bague de
dame, pierre bleue. La
réclamer aux objets trou-
vés, gare, Neuchàtel.

La personne ayant été
vue par plusieurs témoins
s'emparant de

deux sacoches
au bas de la rue du Châ-
teau , samedi 19 décem-
bre, à 16 h. 30, est priée
de se faire connaître à
la propriétaire, télépho-
ne 6 30 54, sinon plainte
sera déposée.

TROTTEURS ÉLÉGANTS SA

^'̂ k̂f ïmuŒ^œMsÊ?'-'̂^  ̂
y^\ semelle de caoutchouc

«r 84.80 j/ .̂ '̂̂̂ ŷ- z'̂ 2

semelle de î ssIS*̂ *
'̂''̂  cuJr nol r ' semelle

? 

caoutchouc LSÇSS"*"'̂  de c.outchouc avec
^-~*̂ talcm de 4 cm.

v Base.
W Seyon 3 NEUCHÀTEL

T f fTTTTTTT

f « Renault Dauphiné » l T̂d
l\ Jaune et verte, radio, enjoliveurs roues, ]}
JJ moteur revtaé. I
(( « Vauxhaiï Victor» %£&] &[
Il se, type Super, Intérieur cuir, 33.000 "km. I

)) « Vauxhall Vèlox » .̂S
|( le, Intérieur simili, pneus blancs, très
\\ propre.

( « Vauxhall Velox » ¦?_»£_ . .£
|) et bleue, Intérieur simili, soignée. /( « Morris Oxford » %SL, _££
// Intérieur simili brun. /
\\ « Au-tlin » 12 ov - 1951, 4 v0****' \11 « MU-» Il 11 » bleue, Intérieur stmlll bleu, h
Il Paiements d i f férés  : par banque de |
J) crédit. Présentation et démonstration II
Il sans engagement. Demandez la liste \]
1) comp lète avec détails et prix à II
Il l'agence Peugeot pour la région : \|

J,L. SEGESSEMANN
(( GARAGE DU LITTORAL
I) NEUCHATEL, début route des Falaises //
Il Tél. 5 99 M Plerre-à-Mazei 51 \\

- Compléter un repas de Fêtes *

I

par un dessert de FROMAGES |
c'est faire preuve de bon goût y

I 

Choisissez-le parmi toutes g
les spécialités que vous o f f r e  £

I

LA LAITERIE j

du Chalet
> ! Seyon 4 - Neuchâted f
I Téléphone 5 26 04 Th. Lienhard I
_ Service à domicile m

-BBflB ¦_______¦ ___¦___¦ _¦_______¦ _¦_____¦

¦

Grand choix de cadeaux g

(

utiles et pratiques
Fers à repasser — io oc i

à partir de * «¦ 1O*09 net I
Fers à repasser

¦ 
réglables _ -« _ _  ¦

à partir de ¦ ¦¦ ¦« *>99 net I
Chauffe-assiettes m* M g r  _ _  m

I à  
partir de * ¦¦ ^0.55 net I

Cafetière — m,  ,_ I
à partir de m ¦ • lO.O* net ¦

g etc. a

'¦'¦> Maison spécialisée dans la vente H
_ et l'Installation d'appareils électriques _
] Rue du Seyon 10, Neuch&tel, tél. S 45 21 |

A la Belette
SPYCHER & BOEX

P O U R  M O N S I E U R ;
——_____—___>B_r- _̂ _̂|

Chemises - Cravates
Pyjamas - Chaussettes

Mouchoirs - Gants
Gilets de laine

Au magasin spécialisé l'article de qualité

Chambre
à coucher

moderne, d'occasion,
à l'état de neuf.

Au Bûcheron

CHIEN
A vendre bon chien de

garde Grœnendal, de 15
mole, avec pedigree. Con-
viendrait spécialement
pour fabrique ou maison
Isolée. Bas prix. Tél.
(038) 6 36 08.

SUPERBES
OCCASIONS

un complet pour homme,
deux pantalons, tissu an-
glais, gris anthraci te , k
l'état de neuf , taille 50-
52 ; un pantalon de ski ,
fuseau, gris, tissu an-
glais ; une paire de sou-
liers de ski No 42 ; un
complet gris moyen, tissu
anglais. Tél. 8 17 92.

A vendre d'occasion
plusieurs paires de

SKIS
h 1 o k o r y , toutes lon-
gueurs. Parfait état. —
S'adresser a Remé Besson,
les Loges sur les Hauts-
Geneveys.

A vendre

SKIS
200 cm. de long, avec
arêtes acier et fixations
« Kandahar». Prix 80 fr.
Tél. 5 24 40.

avec confort. S'adresser :
S c h w a n d e r, laies 5,
Areuse.

A louer près de la
gare, à l'usage de
bureaux

beaux locaux
modernes

! (3 pièces et dépen-
dances). Tél. bu-
reau 5 61 31, domi-
cile 514 39.

A lAiinr

71—
*._ . - .

Société de vente cherche, pour entrée
immédiate o4 à convenir,

im(e) aide-comptable
' i

Nous offrons place intéressante à
personne ayant l'habitude de travail-
ler d'une façon indépendante et ayant
de la pratique dans la comptabilisation

& la machine.
La préférence sera donnée à candi-
dat (e) ayant de bonnes connaissances

de français et d'allemand.
Faire offres manuscrites avec curri-
culum vitae, photographie et préten-
tions de salaire, sous chiffres
P. 11704 N. à Publicitas, Neuchàtel.

1

Ouvrier cherche

nettoyages
de bureaux en ville, le
soir . Adresser offres écri-
tes à W. X. 491 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Occasion unique : à
vendre

PIANO
brun, à l'état de neuf.
Tél. 8 10 83.

Le petit meuble
qui vous manque...
... vous le trouverez
au deuxième magasin

de

rue des
Fausses-Brayes
Tél. 038-5 76 08

Homme marié, possé-
dant le permis profes-
sionnel , cherche place de

CHAUFFEUR
privé

Libre le 1er mars 1960.
Tél. 8 36 72.

Jeune Suissesse
allemande

désirant apprendre le
français cherche place
pour aider au ménage
et au magasin, & Neu-
chàtel ou aux envi-
rons. S'adresser & : fa-
mille Fred Imhoff, MUh-
lUcher, Orpund, prép'
Bienne.

Je cherche pour unfe
Jeune fillff de bonne fa-
mille , désirant se per-
fectionner dans la lan-
gue française, place de

VOLONTAIRE
dans un même milieu.
Tél. 5 49 16.

A VENDRE
un pantalon de ski pour
garçon de 11 à 13 ans ;
deux paires de souliers
de ski, Nos 36 et 39 ; un
rasoir électrique neuf ;
un manteau et un cos-
tume chauds, pour dame,
taille 42-44, à l'état de
neuf. Bas prix. — Tél.
5 56 60.

A .TA*, ri i**iA VtUl-lO

patins vissés
b r u n s. No 34, ainsi
qu'une paire de SKIS
pour enfant, 140 cm.
S'adresser à : Jungo-
Rueclin, Cressier Tél.
7 71 62.

IH Grande entreprise commerciale à Genève
fijSjEJj cherche pour ses services administratifs une jeune

I S E C R É T A I R E
¦ S T É N O D A C T Y L O
^ifî   ̂ habile et de compréhension rapide

cv. _/-'  ̂ consciencieuse
i^M  ̂ intelligente

^_F̂  ayant formation apprentissage commercial 
ou école équivalente.

!T^_B
Ë_ï|§l Nous offrons : bon salaire, conditions de travail intéressantes, place stable, caisse
'ijÊftj Q de retraite. Offres sous chiffres N 200736 X, Publicitas, Cenàve, avec curriculum
i_&f_ vitae, photo et prétentions de salaire.

A louer au Grand-
Chézard. à dix mètres
du trolleybus,

logement
1er étage (3 chambres,
hall et balcon). Libre le
1er Janvier 1960. Ecrire
sous chiffres 293-35 N &
Publicitas, Neuchàtel.

x x
2 représentants
sérieux, dynamiques, âgés de 25 à 35 ans, ayant des
connaissances de la branche textile et possédant voi-
ture, sont en mesure d'acquérir situation stable et
largement rémunérée, ainsi qu'une parfaite formation

de vendeur dans une entreprise en plein essor.
Il ne sera répondu qu'aux offres manuscrites, accom-
pagnées d'un curriculum vitae détaillé, de copies de
certificats, de références et d'une photo, adressées sous

chiffres P. 7523 N. à Publicitas, Neuchàtel.

x x

On cherche pour le soir de Sylvestre et
le 1er janvier

sommeliers (ères)
extra

Tél. 7 21 20, R, Strautmann, hôtel des
Communes, les Geneveys-sur-Coffrane.

Commerce d'alimentation cherche

JEUNE VENDEUSE
expérimentée. Entrée début janvier
1960. Place stable.
Adresser offres écrites avec photo
à X. B. 518 au bureau de la Feuille
d'avis.

On demande

sommelière
connaissant les deux ser-
vices, pour le 3 Janvier.
Etrangère exclue. Se pré-
senter avec certificats au
restaurant de la Paix,
Neuchàtel.

Pour les fêtes de fin
d'année on demande

sommelier (ère)
extra

connaissant bien la res-
tauration. — Demander
l'adresse du No 520 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Au Sépey
à louer un chalet meu-
blé, six lits, 6 fr. par
Jour. Libre du 5 au 22
Janvier et du 16 mars au
9 Juillet. Tél. 8 26 97.

A louer
pour le 24 Janvier 1960
un appartement de

4 pièces

On cherche

STUDIO
ou éventuellement cham-
bres & deux lits, eau cou-
rante, chauffage. Adresser
offres écrites à 2312-159
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

JEUNE FILLE
pour travaux faciles d'a-
telier. Se présenter à la
fabrique de ressorts H.
Robert & ses fils, Parcs.
141, Neuchfttel.

LOCAL
au centre de la ville.
Conviendrait pour coif-
feuse, pédicure, etc. —
Adresser offres écrites à
t). H. 525 au bureau de
la Feuille d'avis.

:::::i:i:::i::::::ii::::::iii:ii:::::

_ Chambres et pension
pour Jeunes gens sérieux.
Mlle Monnard, 3, Beaux-
Arts. Tél. 5 20 38.
A

Monruz
petite c h a m b r e  pour
monsieur. TéL 5 21 10,
dès 17 heures.

Chambre près de la
gare et du centre. Tél.
6 59 19.

A louer chambre in-
dépendante, ensoleillée ,
confort, 6, Peseux. —
Tél. 8 38 30.

La Prairie, Neuchàtel,
Grand-Rue 8, cherche

garçon ou fille
poux relaver. Se présen-
ter.

I P. 7068 N.
Place pourvue.

On cherche pour tout
de suite ou date à con-
venir SOMMELIÈRE
h 6 km. de Neuchàtel.
Salaire Fr. 600.— à 700.—
par mois. Nourrie et lo-
gée. Tél. (038) 7 51 17.

Jeune fille
serait engagée pour le
début 1960, pour appren-
dre une partie de l'hor-
logerie. Salaire de début
1 fr. 30 à l'heure. Télé-
phone 5 41 65.

«Fiat 1200»
à vendre pour cause .<
maladie, état impeca.
ble, de première mal_
dédouanée en Janvla
1959, 16.500 km. ; palo
ment comptant. Faln
offres sous chiffres E. 1
527 au bureau de li
Feuille d'avis .



r \Mesdames !
Vos pâtisseries de Noël seront meilleures

préparées avec du BEIURRE !

Le beurre de cuisine
est avantageux

les 250 g. 1.90 le kg. 7.60
Nos délicieux beurres de table Floralp

et beurre des Ponts-de-Martel
Belle crème fraîche à battre

et riche gamme de fromages de dessert
AU MAGASIN _œ__C_A__lS__ ?

STOTZEB
Rue du Trésor 2 Tél. 5 13 91

.M,——¦¦——iM^
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Vous pouvez affronter les grands froids avec ce joli
bonnet en laine des Pyrénées, se boutonnant autour
du cou. Teintes mode

495
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Magasins ouverts sans interruption de 8 h. à 18 h. 30

L ; _ ~~1 Une eau de Cologne...
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^•Jr*""" ï 1 l/'H à un cadeau dit utile
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M̂/ PHARMACIES COOPéRATIVES
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Grand-Rue 
6 Parcs 113 Serrières
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Poulets _ ._. 3.60
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MANTEAUX
d ' h i v e r , bleu marine :
pour garçons de 11 à
13 ans ; belge et brun :
pour garçons de 14 à
16 ans, en parlait état.
Parcs 39, tél. 5 18 15.

yl Quel délicieux petit déjeu-

j§|. ner quand les vôtres voient
:fM sur la fable une de nos

|g5 belles tresses au beurre et

Bj une magnifique talllaule
_1| neuchàteloise.

Avantageux...

' ce beau meuble combiné
„ J lace et côtés en noyer,
i ne coûte que AO.f i  .

I A voir au 3me magasin

WSdLuSJk
I rue des Fausses-Brayes
I Tél. (038) 5 75 05

______ P»BW" P __-___f-j T__ r^________ «i9



Musique lointaine
En relais d i f f é r é , le 10 décembre,

nous avons eu un for t  beau concert
de l 'Orchestre symp honlque de Dé-
troit , dirigé p ar Paul Parag. Un so-
liste de célébrité mondiale, J.  Hei-
f e l z , contribuait à cette brillante
manifestation musicale, organisée
pour f ê t e r  le onzième anniversaire
de la Déclaration des droits de
l'homme. Il  nous sembla n'avoir
jamais entendu interprétation p lus
colorée, p lus ardente, que celle, par
cet ensemble du Coq d' or, de Rim-
sky-K orsakov. Quan t au Concerto
de Beethoven, par le violoniste Hei-
f e t z , il prit , sous son archet , une
fo rce  nouvelle et ré pandit ses beau-
tés, avec une profus ion  inaccoutu-
mée.

Une fausse note
Elle f u t  heureusement unique,

mais nous arriva for t  discordante.
Elle n'aurait pa s dû être donnée au
cours des reportages que nos en-
voyés radiophoniques ont fa i t s  il y
a peu, sur le sol même de l 'infortu-
née commune de Fréjus. Le micro
f u t  en e f f e t  tendu à des gens tortu-
rés par la catastrophe et ses dra-
mes familiaux déchirants, à un hom-
me hurlant son horreur, à une mère
de famille sanglotante et balbu-
tiante, Il y  a des gestes profession-
nels qu 'il ne fau t  pas faire à cer-
tains moment (5-7 décembre).

Un Neuchàtelois à Paris
Albert Zbinden interrogea Geor-

ges Pirouè le 11 décembre, sur son
deuxième roman, « Limbes », ré-
cemment paru. L 'auteur est de
chez nous, ayant /; issé sa licence
en lettres à notre université . Au-
jourd 'hui il fa i t  belle carrière
d'homme de lettres dans la Ville
Lumière. Il  parla de la vie en sana
— et c'est de Leysin, en réalité ,
qu'il fa i t  partir l 'histoire — ce
centre si particulier ou vivent , ou
reviennent à la santé (ou meu-
rent) les trois personnages mascu-
lins principaux de ce roman. Cet
ouvrage peut paraître de lecture
d i f f i c i l e  à d'aucuns, mais il répand
un envoûtement auquel se soumet-
tent volontiers les lecteurs de no-
tre compatriote.

Un bon meneur de jeu
Soit qu 'il mette en présence des

équip es de chercheurs de villes
d i f f é ren tes , en des matches cour-
tois et , pour nous, très intéres-
sants, ainsi que cela se passa il
y a quel ques saisons, soit qu 'il
dirige les émissions : « Un pour
tous, tous pour un », comme cela
eut lieu , par exemple, le 11 décem-
bre, Jean Nello mène ces jeux-là
avec un doigté remarquable, avec
l' entrain qu 'il fau t  pour encourager
les équipes, les mettre à l'aise, fai-

re rebondir, p our l'auditeur invi-
sible, l 'intérêt et l'amusement.

Le chien et l'homme
J.-P. Goretta a interrogé, le

19 décembre, quel ques sp écialistes
dans le dressage des chiens, le
dressage en général, puis celui des
chiens de police et des chiens
d'avalanche enfin.  Or, dit l'un de
ces spécialistes, « il est p lus d i f -
f ic i le  de trouver un bon conduc-
teur (lisez patron) qu 'un bon
chien ». Ainsi donc , nos frères  dits
inférieurs peuvent nous être supé-
rieurs... On s'en doute parfois  ; les

^mS^SSmSSSSMSi
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Petite chronique
de la T. V.
LES É M I S S I ON S  DE NOËI

A LA TV R O M A N D E
Comme chaque année , la TV ro-

mande a voué un soin particulier à la
préparation des émissions de Noël pour
répondre aux vœux et aux goûts des
téléspectateurs de toutes les régions.

Ainsi , la soirée du 24 débutera par
le ballet des santons interprété par le
corps de ballet du Théâtre national
de l'Opéra . Ce sera ensuite une pièce
d'André Obey « Les trois coups de
minuit », pièce créée à Paris par F.
Ledoux. Le Chœur et l'Orchestre de
chambre de Lausanne se feront en-
tendre.

La messe de minui t sera transmise en
Eurovlsion de la petite église de Berg,
à Bisenstadt , en Basse-Autriche, où re-
pose la dépouille mortelle de Haydn.
Cette messe sera célébrée par l'évêque
Laszno, avec les Petits chanteurs de
Vienne, de membres du Chœur de
l'Opéra et l'Orchestre philharmoniqu e
de Vienne.

Le vendredi 25 décembre, c'est de
l'église de Saint-Thomas, à Strasbourg,
que sera diffusé, on Eurovisipn égale-
ment , le culte protest ant en langue
française, avec la parlicipation du
Chœur de l'église Saint-Thomas. Le
prédicateur sera le pasteur  Rebert. Une
bande filmée de la R.T.I". « Sur un
retable alsacien > ouvrira la soirée.
Puis le service dramatique de la TV
romand e présentera en exclusivité Ber-
nard Blier qui dira un conte de Jules
Saipervielle « Le bœuf et l'âne de la
crèche ». Du programme alémanique, les
téléspectateurs pourront suivre un opé-
ra de C. Menotti € Amahl », et les vi-
siteurs du soir ». — •

LA TV A U T R I C H I E N N E
CONTINUE A SE DÉVELOPPER

R A P I D E M E N T
En Autriche, la TV se développe à

un rythme plus rapide qu 'en Suisse.
Au 1er octobre, on comptait 87.633 con-
cessions, avec un accroissement de 4000
nouvelles concession s pour le mois de
septembre. Le lOO.OOOme concessionnai-
re sera vraisemblablement atteint avant
ila fin de l'année .

Cinémas
Rex : 15 h. et 20 h. 16, La mission du

commandant Lcx.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, les aventures

d'Hercule.
Cinéac : 14 h. 30 et 20 h. 30, Narcisse.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Le capitaine

de Kopenlck.
Palace : 15 h. 20 b. 30, Passeport pour

le monde.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Comme un

torrent.

Voulez-vous savoir comment pratiquent ,
sans être inquiétés, " ces messieurs de \
Milan " avec l'aide discrète de quelques t
banques? Lisez Sélection de Janvier. Vous i
verrez les prodigieux bénéfices qu 'ils |
accumulent. Achetez Sélection de Janvier, I

COMMENT LE F.L. N.
s'approvisionne
en ARMES ?

Le président Eisenhower
en visite en France

j  'importance de l'Afrique sur l'échi-
quier international s'accroît avec

une rapidité vertigineuse. Ce fait est dû
à la soudaine irruption — aucune autre
parole ne répond à la vérité — du na-
tionalisme des peuples africains et de
leur violent désir d'indépendance. La
vague étant d'une force inattendue,
on ne pouvait l'endiguer. De nouveaux
« pays libres », devenant automatique-
ment autant de facteurs dan la partie
qui se joue entre l'Est et l'Ouest, ont
surgi et continuent de surgir.

Les cent quarante millions de Noirs
représentent des centaines de races.
Aussi les Etats récemment nés en Afri-
que devaient-ils nécessairement être
nombreux. Cela accroît la portée de
leur rôle politique commun. Par exem-
ple, si vers 1965 tous les pays de ce
continent avaient accédé à l'indépen-
dance et siégeaient à l'Assemblée géné-
rale des Nations Unies, la race noire
— constituant 4 % de la population to-
tale du globe — détiendrait à l'inté-
rieur de l'organisation internationale
29 % des voix. L'ensemble du jeu
diplomatique risquerait alors d'être
faussé !

L 'U.R.S.S. se prépare
à prof i ter  de l'occasion

L'URSS qui , depuis des dizaines
d'années, attendait , voire cherchait à
provoquer « le réveil des peuples de
couleur » se prépare à profiter de 1 oc-
casion. Elle entend faciliter , par son
aide économique et technique, la mo-
dernisation des pays africains, et y
implanter ainsi solidement ses influen-
ces. Ne voulant point laisser le champ
libre aux Soviets, les Etats-Unis se
voient obligés de relever le gant, c'est-
à-dire à vouer une attention particulière
à l'économie africaine et à son déve-
loppement. Pour l'Oncle Sam, c'est du
neuf. De fait , jusqu 'ici , les capitaux
américains investis en Afrique se mon-
taient à environ 600 millions de dol-
lar seulement, dont 250 millions dans
l'Union sud-africaine.

Pourtant , du point de vue stratégi-
que, Washington a toujours attaché

beaucoup d'importance au continent
noir , surtout à sa partie septentrionale
et à ses côtes est. Plus le danger du
renforcement de l'ascendant soviétique
augmente dans cette partie du globe,
plus il est essentiel pour les Etats-Unis
de maintenir et de consolider les rap-
ports politiques amicaux qu'ils y pos-
sèdent. C'est la raison de la visite du
président Eisenhower au Maroc.

Plus de d if f é r e n d s  sérieux
entre Washington et Rabat
Il n'y a plus, en ce moment, entre

Washington et Rabat de différends
sérieux. En octobre dernier, les Etats-
Unis annoncèrent l'intention d'évacuer
leurs bases du Maroc, ce qui répond
aux voeux de son gouvernement. II est
vrai que les dates de départ des con-
tingents américains ne furent pas fixées.
Cela pourrait sembler vexant pour
Mohammed V et son cabinet. Il faut
cependant tenir compte de certains
facteurs peu connus. Celui d'abord
que Rabat désire se débarrasser, avant
tout , des quatorze mille soldats fran-
çais se trouvant toujours sur le sol ma-
rocain. Tant qu 'ils continuent à être
là , le départ des troupes yankees ne
pourrait assurer au pays de véritables
avantages de prestige I

Il y a plus. Le Maroc a évidemment
besoin de dollars. Or, l'existence de ba-
ses américaines sur son sol lui apporte
trente millions à peu près de dollars par
an. En outre, les puissantes installations
radiophoniques transmettant les émis-
sions de la « Voix de l'Amérique »,
assurent au Maroc des profits finan-
ciers plus considérables encore. II ne
voudrait certes, pas en être privé. C'est
pourquoi , dans les milieux bien infor-
més, on pense que, si l'Oncle Sam dé-
sirait retarder l'évacuation de ses bases,
Rabat n 'insisterait guère outre mesure
sur la fixation d'une date prochaine.

Tant que la situation politique in-
terne ne sera pas changée, les disposi-
tions du Maroc envers la grande Ré-
pubHoue étoilée demeureront amicales.
Et Washington a tout intérêt à main-
tenir entrouverte cette porte de l'Afri-
que. M. I. CORY.

HORIZONTALEMENT .
1. Presque mille. — Prairie arcti q_ Ci2. Elle a des petites manières affectées

et ridicules.
, 3. Près des sources de la Garonne. —Hors des affaires. — Sur le bout _ Bdoigt.

4. Pic du Midi. — Il a un bras pljj
petit que l'autre.

5. Personne. — Apprécie.
6. Fleuve côtiers. — Elle a bientour _(,
7. On n'y est pas mieux que dans la

mélasse. — Un élément nous en j f.
pare.

8. Face du dé. — . Fleu ve, j f e  Hji|.
tants.

9. A quoi conduit  la division.
10. Qui t iennent ù un fil .  — Pronom,

VERTICALEMENT
1. Ressemblance. — Clôture immergée

qui garde le poisson.
2. Des outils ou des yeux.
3. Où frappa le coup de Jarnac. —

Conjonction.
4. Pour un qui fa i t  des cuirs. — Prj .

ses en charge des prisonniers.
5. Adverbe. — Il fui t  la société.
6. Vases funéraires. — Règle à suivre.

• 7. Inexp érimentées. — Planche.
8, Préposition. — Il p laide en faveur

d'un chien.
9. Décampent en vitesse .

10. Il ouvre l'appétit. — Demeure.
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RTICLES ET DOCUMENTS D ACTUALITE

LES «CLOCHES> A NOËL
La cour des Miracles existe touj ours

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

— Eh ! oui. J'en connais beaucoup
comme ça qui pourraient travailler
mais M n'y a pas d'embauché pour
eux car ils n'ont pas de logis. Cela
fait des complications pour les pa-
trons, et ils trouvent qu'ils en ont
assez comme ça 1 Maintenan t, à Noël,
je vais à la messe de miiniuit, ainsi j'ai
chaud pendan t un moment; et puis
il y a l'armée sans fusils...

— ?
— ... l'Armée du salut quoi ! Dans

ses hospices ou sur sa péniche-asile
amarrée sur la Seine, elle nous dis-
tribue un cornet , où il y a une oran -
ge, des cigarettes, un peu de choco-
lat et des biscuits. Parfois elle or-
ganise une petite fête.

— Dans ce milieu que vous avez
« adopté », quel est votre plus beau
souvenir de Noël ?

Je voyais pour la première fois
son visage s'éclairer d'un vague sou-
rire.

— J'crois que c'était il y a deux
ans. Je mendiais un peu , cela marche
en général mieux ce jour-là que d'or-
dinaire. Un curé, que je ne connais-
sais pas, m'a donné 5000 francs.

NOËL
DERRIÈRE LES BARREAUX.

— Ce que j'ai fait l'an dernier? La
« sulfateuse % m'a « mis dedans » le
jour avant Noël pour vagabondage,
et elle m'a relâché le surlendemain !
Mais je ne peux' pas me plaindre,
« l'ordinaire », qui est la soupe,
avait été amélioré...

Dédé m'expliqua que par « sulfa-
teuse » il dénommait la police armée
d'une mitraillette.

— Croyez-vous en Dieu?
— Non, plus maintenant....
Je lui posai une dernière question.
— Mon plus beau souvenir, me

dit-il avec de la malice dans son œil,
c'est lorsque « Biquet » (Robic) qui

Un soir de Noël, un pauvre hère s'endort sous un morceau de pont
à côté de la Seine...

fuit dans le temps mon copain , et qui
venait du même patelin que moi, ga-
gna le Tour de France... Ah ! c'était
un beau jour ça I...

LE QUARTIER
DU « MARCHÉ A U X  MÉG OTS »

Près de la Seine, dans le quartier
latin, il y a la « Maub » (place Mau-
bert Mutualité), où se tien t encore
le fameux « marché aux mégots ».
Tout un misérable quartier de chif-
fonniers, où cette moderne cour des
Miracles — après avoir fouillé les
poubelles pour dénicher papiers et
chiffons — ven d son maigre butin
trois à quatre francs français le
kilo..

C'est dans Jbes parages, .fue Maître-
Albert, où jamais le soleil ne des-
cend, que j' ai découvert , les cheveux
fous, la taille roulante, vêtue d'un
vieux châle jeté sur ses épaules, d'un
grossier chandail et d'une grande
robe déchirée, « Jeamne-la-Chique ».

— Moi à Noël? J'ai toujours ma
place au chaud, me répondit-elle. Je
vais chez les sœurs de Saint-Vincent
de Paul, où je suis connue, et il y a
chaque année, dans leur petite fête,
une place pour ma pomme !

» Mais vous savez, je ne suis pas
une vraie clocharde ! je travail le
moi ! Je « fais » les escaliers de toutes
ces maisons... — et d'un geste théâ-
tral , elle embrassa de son bras dé-
charné les vieilles façades au plâtre
rouillé, qui nous entouraient — ...
mais je préfère dormir plutôt dehors
que de laisser tous mes sous à l'hô-
tel ! * : 

• .
LE PLUS BEAU SOUVENIR

DE « LA CHIQUE »
Dana: le « milieu » autrefois, son

étiquette était la « Chique ». Mais il
y a quelques années, alors qu'elle
errait sur les quais, elle lia conversa-
tion avec une autre mendiante. Elle
raconta à cette dernière, qu'elle était

dans une sale histoire, et qu'elle
avait besoin de t rouver un peu d'ar-
gent. L'autre sortit alors d'une de
ses poches une grosse coupure et la
lui donna. Cette pseudo-clocharde
n 'était autre que la comédienne
Jeanne Sourza , qui tournait un peu
plus loin avec son partenaire Ray-
mond Souplex les extérieurs du film
« Sûr le banc », où tous deux tenaient
des rôles de cloches...

« La Chique » alla immédiatement
conter son aventure à tous ses com-
pagnons, et depuis elle est devenue
« Jeanne-la-Chique ».

D E U X  TRUANDS
iÀr , CASSAIENT LA CROUTE...

Face à unie « Notre-Dame » voilée
par les volutes d'un brouillard mati-
nal , deux truands cassaient la croûte.
Us entouraient la clarté rousse d'un
feu consumant les planches d'une
vieille caisse. Venant tous deux de
Montmartre, ils avaient réussi au-
jourd'hui « un coup d'éclat ». S'étânt
levés à quatre heures, ils avaien t dé-
cidé de faire les poubell es de plu-
sieurs quartiers, et la vente du pro-
duit de leur rapine, leur avait permis
de s'offrir oe repas inespéré. C'est
Y van qui parlait; son copain, le
« Père-la-Ferraille », les joues creu-
ses et la mine renfrognée, se con-
tentai t de hocher du chef à chaque
parole de son compagnon.

A DEUX
LA SOLITUDE PÈSE MOINS. . .
— A Noël, nous deux, il faut vous

dire qu'on est toujours ensemble —
car nous autres clochards, on craint
davantage la solitude que le froid
— on va sous le pont de la Touir-
nelle, où un évoque de _ Notre-Da-
me » sert une mesure pour les sans-
logis. On est à peu près deux mille
chaque année !

— Cet office vous est réservé?
— Oui. Il y a souvent des «pékins»

qui désirent y assister , mais on les
écarte. On veut que la messe ne soit
que pour nous.

— Pouvez-vous communier égale-
ment?

— Oui. Environ 70 % communient.
On s'éclaire avec des cierges.

— Votre plus beau souvenir de
Noël ?

— Tiens, c'était en 44. C'était
bien et pas bien non plus. Tu pen-
ses ! Le Noël de la libération... Mais
je venais de retrouver mon père qui
avait été longtemps prisonnier. On y
avait laissé des plumes, et on pen-
sait aux disparus. Ce fut néanmoins
le plus beau... Ce n 'était pas comme
l'année précédente, où juste quel-
ques jours avant Noël , alors qu 'un
soir je sortais de l'usine où j'avais
trouvé un peu de travail, je vis un
gosse qui venait chercher son père
— un copain à moi — encadré par
sa mère et son parrain , se faire abat-
tre soudain par une balle de mi-
traillette. Les « boches » appelaient
ça les représailles. On n'a pas rigolé
cette fois au réveillon !

Je me tournai vers le « Père-la-
Ferraille » :

— Moi j 'peux pas vous dire quel a
été mon plus beau Noël. Ils sont
tous pareils. Sauf un, mais c'est un
mauvais souvenir. C'était en 49.
Après quatre ans de vie commune,
ma « fiancée » m'abandonna... On de-
vait se marier trois jours plus tard,
c'est-à-dire le lendemain de Noël.

LES CLOCHARDS :
DES H O M M E S

COMME LES AUTRES
Ainsi, tout au long de ses quais,

tout au long de ses rues déshéritées,
Paris conserve ce menu peuple de
miséreux, déracinés du monde mo-
derne, indisciplinés ou anarchistes.
Et ce menu peuple, pittoresque pour
le touriste, cible pour les gamins et
leurs pierres, est composé néanmoins
d'hommes et de femmes comme les
autres avec leur mélange de souve-
nirs, de joies, et — là évidemment,
la dose est particulièrement massive
— de malheurs. Tous , plus ou moins
et à leur manière, fêten t Noël, ou
essaient de le faire. Cependant, ce
qui les différencie des autres, c'est
qu'ils ne l'attendent pas,' q u 'ils n'y
pensent pas...

Le clochard ne fait jamais de pro-
jets d'avenir. Dans sa philosophie,'
seuils le passé et le présent existent.
Il vit au jour le jour. U n 'a pas
d'idéal, ressort indispensable à la
machine humaine si celle:oi veut
produire. Sa philosophie ne mène
nulle part sinon à la sagesse... Evi-
demment , c'est une sagesse qui dort
sous les ponts...

Les sachant habitués à vivre au
grand air , je demandai un jour à l'un
d'entre eux , quel temps il présageait
pour le lendemain. Le clochard me
répondit impassible :

— Je vous dirai ça demain !
Ph. G.

Vendredi, soir 11 décembre, à 22 h.,
j Radio-Genève a présenté la symphonie

« Les portes du jou r » du compositeur
contemporain neuchàtelois Jean-Frédé-
ric Perrenoud.

Disons d'emblée que cette œuvre
moderne sans relever de l'écriture do-
décaphonique , n'est pas non plus bâtie
sur les formes traditionnelles de la
symphonie classique.

On s'aperçoit bien vite que l'œuvre
n'est pas constituée par le développe-
ment de thèmes à la manière classi-
que, mais que ses thèmes dans leurs
masses harmoniques intégrales s'agglo-
mèrent et se superposent, tantôt se
détachant l'un de l'autre, tantôt s'amal-
gamant l'un à l'autre. Ce langage nou-
veau exige évidemment un effort d'au-
dition , qui , s'il est fourn i, se trouve
amplement récompensé par le plaisir
de se laisser entraîner dans le mouve-
ment dramatique de l'œuvre.

La lutte des ensembles thématiques
au sein du premier mouvemen t, lanci-
nant et incantatoire, conduit au ryth-
me déchiré et obsédé du 2mc mouve-
ment , qui jette toujours plus haut un
thème jubilant pour aboutir à une
sorte de danse étincelante et sereine.
Dans le 3me mouvement , l'apaisement
est venu : dans un calme d'aube nais-
sante les portes du jour se sont ou-
vertes, mais déjà retentit un rappel du
thème ini t ia l  de la trompette, annon-
ciateur de la fin du jour.

L'exécution qu 'en a donnée l'OSR
sous la conduite d'un jeune chef , en-
thousiaste et vibrant , J.-M. Auberson ,
a mis l'œuvre en belle lumière. U est
souhaitable que, dans son style per-
sonnel et nouveau, cette symphonie
revienne souvent sur les ondes et dans
les concerts.

M f  K.

Une symphonie
d'un compositeur neuchàtelois

à Radio-Genève

... vous aurez pu écouter un conte
de Noël , « La Colombe délivrée >,
écrit par oncle Maurice, le 16 dé-
cembre au matin ;
% le pianiste Gaza Anda , jouant
le Concerto No 2, de Bartok , le mê-
me jour , accompagné par l'O.R. ;
% de la musique folklorique espa-
gnole, sur le second programme, le
16 au soir ;
0 les jeunes aur ont  pu entendre,
sur Paris, l'initiation à la guitare,
au soir du 17 décembre ;
0 les chants de pays à pays, exé-

.cutés au village Pestalozzl, le 18,
dans l'après-midi ;
0 un jeune écrivain suisse, Robert
Pinget, et sa « Lettre morte », le 20
décembre, en fin de soirée ;
t. l'Orchestre des concerts Pasde-
loup, à Paris, le même jour ;
• « Le Mort a un alibi », pièce po-
licière de G. Hoffmann, lundi 21
décembre.

Le P. S.

spécialistes en la matière n'aiment
pas le terme de « dressage », ils lai
pré fèrent  celui d 'éducation, qui est
plus adé quat aux règles qu 'ils ap-
p liquent à leurs élèves. Les amis
des chiens auront apprécié beau-
coup cet intéressant entretien.

Le 23 décembre
Que mes lecteurs de ce j our-là

retiennent leur soirée : ils la pour-
ront passer à l'écoute d' un ouvrage
inédit , important , de notre brillant
compositeur suisse, F. Martin :
« Mystère de la Nativité », d'après
le fameux Mystère de la Passion,
d'Arnould Gréban, et qui f u t  re-
présenté sur le parvis de Notre-
Dame de Paris. Brillante partici-
pation de solistes excellents, du
chœur des jeunes d'André Charlet,
de l'O. R., le tout sous la baguette
d'E . Ansermet. Dix-huit postes de
radio, tout autour du monde, re-
transmettront cet ouvrage à des
milliers d' auditeurs. Soyons les
premiers, parmi eux, à écouter
une œuvre qui comptera, dans le
monde musicien, parmi les grandes.

LE PÈRE SOREU,.

Et à pari cela...

PHARMACIE D'OFFICE :
Bl. Cart , rue de l'Hôpital

Dès 23 h., pour urgences seulement

f , 

CÉCILE
la petite

couturière
de

PARIS j

Mercredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., parfum de mandarine... et il
santons I 7.15, Informations. 7.20, (ut
l'on crie Noël... 8 h., l'Université rats-
phonique internationale. 11 h., émission
d'ensemble. 12 h., au carillon de midi.
12.30, le rail , la route, les ailes. 12.45,
Informations. 12.55, d'une gravure k
l'autre. 13.40, solistes.

18 h., le rendez-vous des isolés. 16.20,
solistes. 16.40, musique légère. 17 h,
l'heure des enfants. 18 h., une œuvre de
T. Alblnonl. 18.10, nouvelles du monde
chrétien. 18.15, le message de S. S. Jean
XXm. 18.30, rendez-vous à Genève.
19 h., micro-partout. 19.15, information-.
19.25, le miroir du monde. 19.45, plein
ticcord. 20 h., questionnez, on vous ré-
pondra. 20.20, qu 'allons-nous écouter ce
soir ? 20.30, mystère de la Nativité, F.
Martin, avec le baryton Pierre Mollet et
l'Orchestre de la Suisse romande, di-
rection : Ernest Ansermet. 22.40, infor-
mations. 22.45. deux valses. 22.50, Ins-
tantanés sportifs. 23.12, musique patrio-
tique.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20, mélodies légè-

res internationales. 6.50, quelques pro-
pos. 7 h., informations. 7.05, dans le
ton populaire. 7.20, nos compliments.
11 h., émission d'ensemble. 12 h., mu-
sique légère. 12.30, informations. 12.40,
concert populaire. 13.25, imprévu. 13.35,
cahier vaudois, J. Apothéloz. 14 h., pour
madame.

16 h., concert dé musique russe. 17.25.
disques. 17.30, pour les enfants. 18 h,
orchestre récréatif bâlois. 19 h., actua-
lités. 19.20, communiqués. 19.30. Infor-
mations. 20 h., disques. 20.05, Lehrer
BUtikofer , H. R. Hubler. 21.05. Rosslnl
inconnu, musique vocale et instrumen-
tale. 21.55, hommage au Dr E. Brunner.
22.15, informations. 22.20, chants, dan-
ses et marches européens.

TÉLÉVISION ROMAND E
17.15, pour vous les Jeunes. 20.15, te-

léjournal. 20.30, le monde mervellleui
des trains miniatures. 20.50. New-York.
canal 11. 21.20, reflets du temps passé
21.45, spectacles d'aujourd'hui. 22.15,
chronique des Chambres fédérales. 22.25,
dernières informations.

EMETTEUR DE ZURICH
17.15, pour les enfants. 20.15, téléjour-

nal. 20.30, session au Palais fédéral.
20.35, dans le monde des anlmaux .' _!l h.,
miroir du temps. 21.50, téléjournal.
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Vacances à Molitg

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchàtel »

par 34
Sonia FOURNI ER et MIREILLE

— Vous reviendrez tout à l'heure,
dit Glara à Patrice. Laissons-la seu-
le, voulez-vous ? Elle a besoin de
se calmer.

— Mais...
— Pas d'explications... Sortons.
Et dans le parc, sur un ton glacé:
— J'aime les amis sûrs, Patrice.
— Mais , Clara , je suis un ami sûr...

Et c'est justement pour vous mettre
en gard e, vous et Nathalie...

— Que vous jetez le trouble dans
son esprit ? Plus un mot sur Mes-
kine désormais, n 'est-ce pas '? Ou je
vous interdis de remettre les pieds
ici.

— Mais..
— Assez sur ce sujet . Parlons

d'autre chose , voulez-vous ? Y a-t-il
longtemps que vous avez vu Jean
Sablé ?

— Un siècle ! Que devient-il ?
t — U est venu voir N atha l ie  à plu-

sieurs reprises et c'est ainsi que j'ai
eu des nouvelles du padre et de Pa-
blo.

— Comment va-t-il , cet énergu-
mène ?

— Mieux qu 'on ne l'aurait espéré.
L'œil sera sauvé... et l'âme aussi

peut-être. Il: est en bonnes mains :
le curé, le padre, Distingo... « Que
vouliez-vous qu 'il fit contre trois ? i

— Oh I oh ! vous allez fort ! Con-
verti , Pahlo ?

— Ma foi, presque... Du moins,
Distinguo le prétend. Ce mécréant
aurait prononcé, parait-il , des pa-
roles extraordinaires dans la grotte.
Il serait épris de pureté... Il aurait
parlé de l'eau de source qui lave
toutes les souillures... Vous rappe-
lez-vous ?

— Absolument pas... Et Distinguo
se fai t  d'étranges illusions... Quand
je me rappelle cette apparition dans
la grotte aux Moines , cette figure
bestiale , cette voix sinistre... N'eût
été mon courage , j'aurais...

— Pourtant , Jean Sablé parle de
baptiser son catéchumène à Noël.

— A Noël ? Bous voulez dire à
Pâques... ou à la Trinité...

— Parfois, fit rêveusement Clara ,
la Providence se manifeste  à nous
par des voies inat tendues : parce
que Distinguo l'a terrassé, cette
brute a conçu pour lui une admi-
rat ion sans bornes... De là à le sui-
vre dans sa foi...

— Balivernes ! s'exclama Patrice.
Clara , un pari : trois bouteilles de
Champagne contre un baiser... Il ne
se convertira pas, vous verrez. Le
tigre reste tigre... II se réveillera ,
votre agneau de Pablo... et alors
gare !

— Pari tenu ! répondit pensive-
ment Clar\

—f x UJJC : t - -
— Ne nous attardons pas, l'aver-

tit Clara. J'ai pas mal de travail, re-
tournons chez Nathalie. ^Clara et Patrice revinrent dans 1E
chambre fleurie. Cette fois, Natha-
lie ne leur sourit pas. Toutes les
blancheurs, autour d'elle, semblaient
s'être ternies.

— Ma réponse ? demanda aussi-
tôt Patrice, incapable de contenir
plus longtemps sa curiosité.

— C'est oui , fit seulement Natha-
lie.

— Bien de plus ? Mais M. Meskinc
me posera des questions, il me de-
mandera...

— Ça suffi t , Patrice, intervint Cla-
ra. Nathalie est lasse, ne la fatiguez
pas.

Maintenant , la jeune fille laissait
aller sa tète sur les coussins et fer-
mait  les yeux. Pendant que l ' infir-
mière s'empressait autour d'elle, Pa-
trice aperçut sur le sol la mysté-
rieuse missive qui avait suscité le
t oui » non moins mystérieux de Na-
thalie. La tentation était forte ;. il
y céda.

Quand il se retrouva dans le parc,
il tenait  en main la lettre de Mes-
kine. Caché à tous les regards sous
les branches retombantes d'un saule
pleureur, il la lut avidement. Meski-
ne écrivait :

« Chère petite fille,
» Vous voilà guérie, mais vous

avez encore besoin de repos et de
soins. Quant à moi, je suis mainte-

nant tout a fait intallé à la villa
Bosa. Me ferez-vous le grand hon-
neur d'égayer quelques jours une
demeure bien triste et bien vide
pour le vieil homme que je suis ?
Si vous voulez savoir pourquoi votre
acceptation me causerait une joie
immense, sache? que j'eus autrefois
une petite fille qui se nommait com-
me vous : Nathalie.

» C'est oui, n'est-ce pas ?
» Meskine. »

Cette lecture palpitante retint Pa-
trice un bon moment sous son saule
pleureur. Il lut et relut la lettre , en
pesa les termes. Machinalement , il
regarda sa monire.

« Cinq heures ! Diable... et Gros-
Louis qui m'attend. Une tasse de
thé... Une danse... Un tour de pé-
dalo... Je ne serai pas chez cette
sacrée sorcière avant sept heures
du soir... Quelle vie ! Grand Dieu !
quelle vie ! »

Il s'élança hors de sa cachette ,
gagna l'escalier de pierre. Soudain ,
il entendit un pas derrière lui , il se
retourna. C'était Jacques.

— Mais c'est le guide ! s'exclama-
t-il. Bonjour, Jacques, heureux de
vous voir.

— Moi aussi, monsieur Patrice, je
suis content , très content de vous
voir. Savez-vous comment va Na-
thalie ?

— Parfaitement, mon cher. Allez
donc vous rendre compte par vous-
même. C'est à deux pas... J'en viens.

Mais pressez-vous. Ce sera bientôt
l'heure du thé. Ah ! que je vous an-
nonce la nouvelle. Nathalie n'est plus
ici pour longtemps : Meskine l'en-
lève.

— Meskine l'enlève ?
— Eh oui !... Pour peupler sa ré-

sidence... A mon avis...
Jacques était déjà loin.
A peine quelques minutes s'étaient-

elles écoulées que Clara introduisait
ce nouveau visiteur dans la cham-
bre fleurie.

— Je vous laisse, dit-elle genti-
ment... Je suis occupée. Asseyez-
vous, Jacques.

Le voilà assis tout près de Na-
thalie, si près qu 'il pourrait saisir
sa petite main fragile dans la sien-
ne... Mais il n 'ose.

— Vous êtes guérie, Nathalie , dit-
il enfin . Si vous saviez comme j'en
suis content ! Tous les jours , je suis
venu prendre de vos nouvelles. Clara
vous l'a dit , n 'est-ce pas ? J'étais
impatient , torturé...

— Oui , elle me l'a dit , et cela me
faisait plaisir. Mais j'aime encore
mieux vous voir. Pourquoi n 'êtes-
vous pas venu jusqu 'ici ?

— Je craignais des ragots, et à
cause de vous...

— Mais, aujourd'hui, vous vous
êtes décidé tout de même I

— Ah aujourd'hui , c'est autre
chose... J'ai appris que vous alliez
partir...

— Qui vous l'a dit ?
— Patrice.

— Il vous a dit que j'allais ache-
ver ma convalescence chez M. Mes-
kine ?

— Il me l'a dit , Nathalie.
— Vous a-t-il dit aussi que ce Mes-

kine est un homme inquiétant, un
aventurier, peut-être pire ?

La voix de Nathalie se brisa et
l'éclat humide des larmes fit appa-
raître ses yeux d'une tristesse plus
poignante encore.

— Nathalie ! s'écria Jacques, pour-
quoi faites-vous cela ? Il ne faut pas,
il ne faut pas !

— Ne suis-je pas seule au monde,
Jacques ? Bien seule, abandonnée ?
Je n'ai qu 'Anouk et Saùdarelle... et
la Toudine.

Et , cachant son visage dans ses
mains :

— Personne au monde ne m'aime !
Et j'ai tant besoin d'être aimée.

— Mais , moi, je vous aime, Na-
thalie.

L'aveu avait jailli , brûlant, spon-
tané ; maintenant , comme le torrent
qui emporte tout sur son passage,
un grand flot d'amour submergeait
craintes et retenues. D'un geste pas-
sionné, Jacques saisit la main de ia
jeune fille et la baisa fougueuse-
ment.

— Vous n'irez pas chez Meskine,
Nathalie. C'est moi qui vous enlèvo
et qui vous garde...

(A suivre.)
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Les footballeurs chaux-de-fonniers ont gagné
la guerre d'usure qui les opposait à Servette

Hier soir, sur le stade (partiellement) enneigé du Wankdorf en présence de 8000 personnes

Ils s'octroyent le droit de recevoir Grasshoppers pour le prochain tour de la coupe suisse
Le terrain du Wankdorf , enneigé sur le tiers de sa largeur,

a été hier soir le théâtre de la troisième explication entre les
footballeurs chaux-dc-fonniers et servettiens. Cette fois encore,
il fallut recourir aux prolongations. Chaux-de-Fonds, mené à la
marque, eut la chance de voir Servette manquer un penalty. Par
Pottier, puis Sommerlatt, il renversa la situation. Mais il com-
mit l'erreur de croire prématurément à sa qualification. Et, à
quelques seconde* de «-« qu'on croyait être la fin du match, _Vc-
meth égalisa. Dans les prolongations, Sommerlatt fit la décision.
Il fallut ainsi six heures de jeu pour désigner l'adversaire de
Grasshoppers.

Gomme lors de la précédente édit ion ,
les. deux équipes, en début de match,
retranchent un élément de leur at taque
au bénéfice de leur défense. Ainsi dans
chaque camp, on trouve régulièrement
un arrièr e de plus, sans pour autant
que l'on applique un quelconque ver-
rou ! Mais voilà , à cinq arrières contre
quatre attaquants au maximum, le
compte est vile fait ! Il ne faut pas
s'étonner dès lors si les attaques, bien
élaborées dans une partie centrale
du terrain passablement dépeuplée ,
échouent régulièrement à proximité des
seize mètres. Les arrières , de surcroit,
sans être d'une brutalité excessive, in-
terviennent sèchement. Le match , au
début du moins , n 'est pas d'un intérêt
bien vif. Servettiens et Chaux-de-F'on-
niers, qui s'étaient taillés une solide
réputation de footballeurs offensifs ,
jouent hélas dans la crainte de perdre.

Antenen sort
Premier fait important à la 30me mi-

nute : Antenen, claudiquant depuis une
dizaine de minutes, sort du terrain.
Servette «n profite pour dominer et
obtient nn corner à la ,.?me minute.
Par trois fols, Chaux-de-Fonds dégage,
mais les Genevois insistent et marquent
par Heuri. A la 35me minute, Kauer
prend la place d'Antenen, sous les huées
du public. On Ignore la rai son d'une
telle hostilité. Les esprits s'échauffent.
Fur! est plaqué au sol : il riposte d'un
revers de main , et l'arbitre de sermon-
ner le Chaux-de-Fonnier et de conseiller
à son adversaire d'arrêter de jouer la
comédie.

Penalty
Les Chaux-de-Fonniers ne parviennent

pas à s'organiser. Et sur relai de Fat-
ton, Nemeth est fauché à la 41me mi-
nute. L'arbitre , malgré les protesta-
tions de Kernen , qui estime que l'irré-
gularité a été commise en dehors du
carré des seiz<î mètres, accorde penalty.
Le gardien S ;hneider traverse tout le
terrain, charj .e qu'il est de tirer ce
coup de répa ration.  II prend son élan ,
se livre à une danse du scalp avant de
frapper la bi l le , avant de la mal frap-
per ; car Eichmann parvient à la maî-

triser en deux temps. La si tuat ion de-
vient dramatiqu e pour Servette , cage
dégarnie. Schneider , le moment  de dé-
ception passé, fait  un sprint pour réoq-
cuper sa place. Eichmann , tout bést
d'avoir retenu ce penalty, vit dans une
heureuse euphorie au lieu de dégager
fort et vite cette balle qui pouvait va-
loir l'égalisation à son équipe. A la
44me minute . Châtelain , héritant d'une
balle lâchée par Schneider , manque ma-
ladroitement la cible. Et c'est la mi-
temps.

Leuenberger sauve en corner
La reprise des hostilités volt Servet-

te passer à l'attaque.
Les Genevois procèdent par passes

courtes, précises, fort plaisantes. On
s'attendait à un assaut chaux-de-fon-
nier. C'est le contraire qui se produit.
Il est vrai que Sommerlatt manouc
d'autorité, de volonté même. Et à la
Sme minute, Eichmann, éliminé par uns
action de Heuri , va capituler , quand
Leuenberger enlève la balle en l'expé-
diant par-dessus la latte en corner.
Les Chaux-de-Fonniers connaissent un
difficile moment.

Occasions manquées
Cependant , à la 9me minute, sur con-

tre-attaque, Kauer ne parvient pas à
toucher la balle qui longe la lign e de
but. Une minute plu. tard , Kernen ,
pressé, pousse Fatton . C'est un coup
franc à seize mètres que tire le même
Fatton. Et Eichmann ne peut que dévier
la balle en corner, le cinquième qu'ob-
tient Servette. Erreur monumentale de
Schneider à la 12me minute : il dégage
la balle sur Pottier , à l'affût sur la
ligne des seize mètres ; le Chaux-de-
Fonnier, par une feinte , se libère de
deux adversaires, passe obliquement à
Kauer... qui arriv e trop tard. A la 14me
minute , c'est à Pottier d'arriver trop
tard sur centre de Furi. Décidément
pour l 'instant , les Servettiens sont les
plus vites, les plus décidés.

Pottier égalise
Le jeu se stabilise, ce qui ne plait

guère au public, très exigeant, qui ma-

Chaux-de-Fonds - Servette 3-2
(mi-temps 0-1, fin du temps

réglementaire 2-2)
CHAUX-DE-FONDS : Eichmann ;

Erbahr , Leuenberger ; Jaeger , Kernen ,
Châtelain ; Purl , Antenen (Kauer),
Sommerlatt , Pottier , Morand. Entraî-
neur : Sommerlatt.

SERVETTE : Schneider ; Maffiolo ,
Desballlets ; Mantula, Meylan, Mau-
ron ; Nemeth, Heuri , Makay, Fatton ,
Steffanina. Entraîneur : Snella .

; BUTS : Heuri (33me). Deuxième mi-
temps : Pottier (ISme), Sommerlatt
(22me), Nemeth (44me). Prolonga-
tions : Sommerlatt (13me).

NOTES : Stade du Wankdorf ; nuit
fraîche ; 8000 spectateurs . Arbitrage
satisfaisant de M. Huber (Thoune). A
la 30me minute, Antenen sort du ter-
rain et sera remplacé par Kauer.

nifeste i chaque erreur, à chaque mise
en touche. A la ISme minute, sur faute
de Meylan , qui , sur le point du pe-
nalty, se fait subtiliser la balle , Chaux-
de-Fonds égalise par Pottier. D'un coup
de patte désinvolte, ce subtil footbal-
leur loge la balle hors de portée de
Schneider : 1-1. Est-ce le tournant du
match ? A la 20me minute, un tir ap-
puyé de Sommerlatt passe à proximité
du poteau de Schneider : à l'extérieur !
Riposte servettienne ! Balle à Steffa-
nina, en position de hors-jeu signalée
par le juge de touche. Steffanina pour-
suit son action , marque, mais l'arbitre
comme 11 se doit, annule le point.

Sommerlatt marque
Les équipes placen t leur effort ; elles

donnent leur maximum. A la 22me mi-
nute, Pottier, en feu follet , s'empare
du ballon avan t Schneider, sorti... en
toute quiétude. Pottier, poursuivant sa
course, file sur la gauche à mi-distan-
ce entre le poteau 'du corner et la cage
-.ervettienne. Il centre une balle haute,
qui surprend la défense servettienne,
tombe, sur la tête de Sommerlatt... et
au fond des filets. Situation renver-
sée î Chaux-de-Fonds mène par 2-1.

Balle sur les montants
A la 30me minute, les « Monta-

gnards » possèdent une occasion de
mieux asseoir leur succès, mais Kauer
tire par-dessus. Splendide action de
Pottier à la 33me minute ; il se faufile
entre les arrières adverses, se déporte
sur la gauche, tire dans la foulée.
Schneider est battu , mais la balle est
renvoyée par l'angle que forment la
barre transversale et le poteau droit

Le gardien servettien Schneider aidé de ses coéquipiers M a f f i o l o
et Meylan repousse la balle que convoitait Morand.

(Press Photo Actualité)

de la cage. Chaux-de-Fonds retrouve
tout son brio. Les défenseurs genevois
ne savent plus où donner de la tête ;
les situations périlleuses se succèdent.
Nouvelle occasion, mais Kauer s'encou-
ble. Encore une occasion et Kauer , qui ,
décidément , n'est pas en bonne condi-
tion physique, ne peut l'exploiter. II
reste trois minutes. Coup franc pour
Servette. Scène épique dans les seize
mètres chaux-de-fonniers. Les tirs fu-
sent, mais rien ne passe.

A trois contre deux !
Riposte : trois Chaux-de-Fonniers

(Kauer , Morand et Pottier) contre deux
• Servettiens (Maffiolo et Schneider) ;

occasion manquée. Ce fut fatal  ! A dix
secondes de la fin , le danger se dé-
porte près d'Eichmanri. Mêlée indescrip-
tible ; un tir de Nemeth : égalisation.
Incroyable ! Et notre confrère Bir-
haum , qui s'était déjà précipité vers
la sortie, de regagner sa place. Pour
la troisième fois on rejouera les pro-
longations.

La tête de Sommerlatt
fait la décision

Les équipes réapparaissent. Le mara-
thon reprend. 330 minutes n'ont pas
réussi à les départager. Les trente ulti-
mes seront-elles décisives ? Ou sera-ce

au sort de trancher ? Pottier, l'homme
le plus brillant sur le terrain, fonce
et, quoique déséquilibré, tire. Mali
Schneider s'interpose. La fatigue fait
sentir plus durement ses effets. Belle
reprise de Morand à la Sme minute-
dans le filet latéral. Les équi pée" se
meuvent péniblement. Ça se comprend!
On réserve ses dernières cartouches
pour l'estocade... si l'occasion se pré-
sente. Se présentera-t-elle ? Oui ! A U
13me minute, sur coup franc tiré par
Morand , la tête de Sommerlatt émerge
de la mêlée, et c'est but I

Résultat inchangé
Les équipes changent de camp. Encore

un quart d'heure. Il est pénible, car
les joueurs, à bout de force, tombent
fréquemment. A la 23me minute, Fat-
ton tire puissamment, mais Eichmann ,
attentif , retient. A part Schneider, an
milieu de son camp, tous ies joueurs
sont massés à proximité de '.a cage
chaux-de-fonnière. Mais à la 27me mi-
nute . Pott ier  reçoit la balle. Il f i le en
direction du but ; Schneider , dépassa
le fauche. Ce fut la dernière émotion
de ce match, une émotion dont on se
serait passé 1 H y en eut assez d'au-
tres 1

V. B.

En vue de Situa W Valley

Intense activité
chez les Autrichiens

Le déroulement des compé-
titions internationales de ski
alpin en Autriche pour la pro-
chaine saison a été légèrement
modifié à la suite du forfait de
la fédération italienne.

Elle a renoncé à par t ic iper  à la
rencontre Autriche-Italie, qui devait
avoir lieu les 2 et 3 janvier au Tyrol
de l'Est et compter, aussi bien pour
les Transalpins que vous les Autri-
chiens, comme première épreuve de sé-
lection pour les Jeux olympiques.

Malgré cette défection, la fédération
autrichienne maintiendra un slalom
qui se courra le 2 janvier et auquel
participeront les présélectionnés olym-
piques, ainsi que les meilleurs juniors.
Sepp Sulzberger, directeur sporti f au-
trichien, pense que cett e confrontation
permettra d'établir, dès le début de la
saison, une échelle des valeurs entre
Autrichiens dans une atmosphère moins
tendue que ceJle entourant une ren-
contre à forte participation internatio-
nale. C'est pourquoi la fédération n 'en-
verra que des « espoirs » à Adeiboden ,
première épreuve internationale de la
saison européenne de ski alpin.

D'autre part , la fédératio n autrichien-
ne a décidé de déléguer des représen-
tants aux compétitions nordiques sui-
vantes : épreuves de fond de Bled
(Yougoslavie) des 2 et 3 janvier ; jour-
nées du Gothard et concours du Bras-
sus (dès le 6 janvier, puis les 9 et 10).
En revanche, id ntest pas certain que
les Autrichiens puissent participer, les
16 et 17 janvier, à Morez-les Rousses,
•u Grand Prix du président de la Ré-
publique française, car ils devront se
présenter la semaine suivante à leurs
championnats nationaux à Saalfelden.

************Les frerès Chervet
convoqués pour rencontrer

l'Allemagne
Pour rencontrer les amateurs sui _*es,

le 24 janvier prochain , à Fribourg-en-
Brisgau , la fédération allemande a dé-
si gné ses représentants qui appartien-
nent presque tous à la seconde garniture
nationale. Ce sont :

Poids mouches : Krucik (Bad Oeyn-
hausen) ; coqs : Wilhelmus (Sarre-
brùck) ; plumes : Radtke (Mannheim);
légers : May (Constance) ; surlégers : G.
Dicter (Berlin) ; welters : Frahm (Ham-
bourg) ; surwelters : Wichert (Hamm) ;
moyens : Wegener (Berlin) ; mi-lourd s :
Strôr (Rûsselsheim) ; lourds : Hansen
(Hambourg).

De son côté, la fédération suisse a
envoyé une convocation aux boxeurs
suivants :

Mouch es : Paul Chervet (Berne) i
Coqs : Kurt Heel (Genève) ; plumes :
Ernest Chervet (Berne) ; légers : Jean-
Claude Châtelain (la Chaux-de-Fonds) ;
surlégers : Kaspar Schindler (Zurich) ;
welters : Max Meier (Winterthour) ;
surwelters : Peter Millier (Bâle) ;
moyens i Hans Bûchi (Zurich) ; mi-
lourds : Werner Schluepp (Berne) ;
lourd s : Max Bôsiger (Zuri ch) ; Milou
Hiirl imann (Zurich ) fonctionnera com-
me soigneur.

% Combat de boxe de polde mi-lourds,
à Ancone : Sente Amontl (lt ) bat Sam-
my Langford (Nlg) aux points, en dix
rounds.

Nos correspondants nous écrivent

Intense activité
des escrimeurs neuchàtelois
Les brassards d'escrime de fin d'an-

née, dans les épreuves de fleuret et
d'épée ont été disputés à la salle
d'armes de la Société d'escrime de Neu-
chàtel.

Ces comp éti t ions ont réuni bon
nombre de tireurs.

Au fleuret, les jeunes firent preuve
de beaucoup de combativité et ont dé-
montré l'intérêt du fleuret, arme con-
ventionnel le , qui élève le combat à la
hauteu r d'un duel où l'intelli gence et la
techni que créent des limites qui interdi-
sent la bataille. La finale fut remportée
par Claude de Tourreil après un barrage
à trois. Les deuxième et troisième pla-
ces revinrent respectivement à Willy
Haag et Roland de Tourreil. Viennent
ensuite Mme Matile , Juillerat , Georges
Matile, Jeanprêtre, Mme Thiébaud et
Kataschoff.

A l'épée, la victoire fut remportée
par Willy Haag, qui confirma au cours
du barrage ses prétentions à la pre-
mière place. M. Fernand Thiébaud se
classe à la deuxième place suivi de
J.-Pierre Rossier et Nageli.

Dans l'ensemble, activités réjouissan-
tes pour la Société d'escrime de Neu-
chàtel où la pratique du sport des
armes reprend de l'extension.

Le champ ionnat corporatif
de tennis de table

Les résultats des matches disputés
la semaine dernière sont les suivants :

Ire série : Brunette I (Guinnard-
Dreyer-Schorpp) - Téléphone I (Hof-
mann-Veillard-LuginbùhI2-5 ; Sporeta I
(Durig-Douillot-Balzli) - Téléphone I
i(VeilIard-Horfmann-Luginbtihl) 5-4 ;
Suchard I (Schild C.-Chassot-Hûbscher)
- Chappuis I (Fehlbaum-Fassler-Schild
J.-C.) 5-0 ; Téléphone I (Hofmann-Lu-
ginbûhl-Veiillard) - Suchard I (Hilb-
scher-Schild-Chassot) 4-5.

lime série, groupe I : B.T. Hochull I
(Chautems-Hochuli-Henry) - Téléphone
II (Maeder-M'iauton-Maumary) 5-2 ; Cré-
dit Suisse I (Joggi-Fink-Payot ) - Su-
chard II (Evard-Indergand-Gei-s s'buhler)
2-5. — Groupe II : Sporeta II (Pé-
tremand-Jornod-Vionnet) - S.S.E.C. (Ca-
valleri-WiUrich-Vollen weider) 5-4. —
Groupe III : Téléphone IV (Ducret-Sau-
con-Wyder) - Favag III (Lenz-Antoni-
Schmidlin) 1-5 ; Téléphone IV (Ducret-
Saucon-Wyder) - Favag IV (Fortunati-
Spichiger-Andena 0-5.

lime tour préliminaire de la coupe :
Crédit Suisse' II (Wenger-Locher) -
Sporeta IV (Vlonnet^Buschini) 3-0.

Chez les gymnastes
du Val-de-Travers

L'Union gymnastique du Val-de-Tra-
vers a siégé il y a quelque, joums, à
Travers.

Le nouveau comité a été formé com-
me suit :

Comité de district. — Président :
Charles Votsard, Noiraigue ; vice-prési-
dent : Louis Cornu, Couvet ; secrétai-
re : Fredy Jurvet, Noiraigue ; caissier :
Frédéric Kubler, Travers ; archiviste i
André Jeanneret, Travers.

Commission techni que t Président :
Angelo Carminate, Môtiers ; vice-prési-
dent : Alexandre Zangrandio, Couvet ;
secrétaire : Robert Jeanneret, Couvet ;
membres : Willy Knihen, Gou/vet, et Gil-
bert Jornod, lies Verrières.

Edmond André, Travers, reste pour
1960 déléguié du Val-de-Travers a la
commission cantonale presse et propa-
gande.

A la commission de presse et propa-
gande de l'Association cantonale de
gymnastique, le comité est composé de :
Président : Edmond André, Travers ;
vice-président : Bertrand Grandjean ,
Neuchàtel ; secrétaire-caissier : Pierre-
André Huguenin , Saint-Aubin ; mem-
bres : Roger Lltzstorf , le Locle, Jean-
Claude Guinchard , la Chaux-de-Fonds.

En quatrième ligne
Chaux-de-Fonds H
prend des gages

Nous terminerons notre tour d'ho-
rizon par le groupe IV. Il comprend
quatre formations chaux-de-fonnières,
deux loclolses, deux jurassienn es, et
la Sagne II.

Au terme du premier tou r, Chaux-de-
Fonds II est leader avec une avance
confortable de quatre points sur un
peloton formé de Saint-lmier II, le
Parc II ct Ticino II.

La troisième équipe des Stelliens ga-
gna quatre rencontre s, en perdit au-
tant ; elle occupe seule le milieu du
classement. Nous trouvons ensuite Son-
vilier II , le Locle II et Floria III à éga-
lité de points , tandi s que la Sagne II
détient la lanterne rouge.

Il semble que le titre n 'échappera
pas au leader actuel. Ne soyons cepen-
dant pas t rop affirmatifs .

Relevons enfin quelques résultats-
fleuves enregistrés durant cette pre-
mière manche : Chaux-de-Fonds II -
le Locle II 14-2 ; Chaux-de-Fonds II -
Sonvilier II 10-1 ; Etoile III - Sonvi-
lier II 2-10 ; Floria II - Ch"aux-de-Fonds
II 0-9 ; Saint-lmier II - le Locle II 7-4.

F. H.
CLASSEMENT

GROUPE IV Matches Buts
J. G. N. P. p. o. Pts

Chx-de-Fds II 8 6 1 1 50 7 13
Saint-lmier II 8 4 1 3 24 16 9
Le Parc Jl . . 8 4 1 3 27 19 !)
Ticino II . . 8 3 3 2 16 15 9
Etoile III . . 8 4 — 4 20 24 8
Sonvilier II . 8 3 1 4 29 36 7
Le Locle II . 8 3 1 4 18 33 7
Floria II . . 8 3 1 4 11 21 7
La Sagne II . 8 1 1 6 12 33 3

i Le bon départ en championnat \
1 des hockeyeurs de Fleurier §

S !__§: ______! ' .' ... ' .. .. ' __ p
1 Le premier match du championnat suisse de hockey de première ligue, §
\ disputé dimanche sur la piste de Fleurier, s'est terminé, on le sait, par g
\ un succès des poulains de l'entraîneur Rohrer. Fleurier battit la solide n
Û équipe de Corgémont par 6-3 (2-0, 2-1, 2-2). Nous reproduisons ci- °
5 dessus un Instantané de ce match. Rohrer (à droite) a poussé une g
§ action offensive, transmettant le palet à Clôt (à gauche) dont le tir u
3 sera dévié in extremis par le gardien Jurassien. p
S (Phot. Schelling) ClH P
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La structure
des séries inférieures

Fleurier favori
Le championnat a commencé

dans la région. Les équipes du
canton seront opposées princi-
palement à des formations du
Jura bernois.

Les groupes ont été constitués
comme suit :

Ire ligue
Les équipes neuchàteloises de

Fleurier (champion jurassien la sai-
son dernière) et Young Sprinters II
dans le groupe VII joueront en
compagnie des formations bernoises
de Corgémont, Saint-lmier et Tra-
melan. Fleurier part favori. Le der-
nier défendra sa place contre le
champion jurassien du groupe VII
de 2me ligue.

lime ligue
Le groupe VII, scindé en deux,

comprendra :
Groupe Vlla : Chaux-de-Fonds II,

le Locle, le Fuet-Bellelay, Sonvilier,
Tavannes. .

Groupe Vllb : La Chaux-de-
Fonds III, Courrendlin, Delémont,
Moutier, Reconvilier.

Les premiers des demi-groupes
a et b se rencontreront en finale
jurassienne de 2me ligue, et le
vainqueur jouera en match promo-
tion-relégation contre le dernier du
groupe VII de première ligue.

Les favoris sont le Locle, Son-
vilier, Chaux-de-Fonds II et De-
lémont.

Dans le groupe IX, Travers mili-
tera avec le Pont , le Sentier,
Payerne, Sainte-Croix. Espérons que
les Neuchàtelois défendront avec
cran l'honneur de revendiquer la
première place.

Illme ligue
Quelques équipes vaudoises nous

rendront visites.
Groupe IX a : les Brenets, Cou-

vet , Fleurier II, le Locle II, Noi-
raigue.

Groupe IX b : Echallens, Fleurier
III , Police Neuchàtel , Yverdon,
Young Sprinters III. Il semble, a
priori, que Yverdon part favori.
Âlais en sport...

E. G.

Les championnats du monde
de grand fond à Paris

Le bureau de la fédération inter-
nationale de marche, à Paris, an-
nonce les affiliations, dès le 1er
janvier 1960, de la fédération royale
marocaine de marche athlétique
(sections de marche des clubs omni-
sports), de la fédération de marche
du Cameroun et de l'union italienne
de marche de grand fond.

Le championnat du monde de
grand fond aura lieu , l'année pro-
chaine, dans la région parisienne,
au mois de septembre. M. Géo Lanz
(Lausanne) )a été nommé second
vice-président de la F.I.M. et suc-
cède ainsi à M. Ed. Grangier (la
Tour-de-Peilz), tout en conservant
ses fonctions de secrétaire techni-
que international. Enfin , des vœux
ont été envoyés par le bureau au
général Henri Guisan , président
d'honneur de la F.I.M., à l'occasion
de son 85me anniversaire.
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La dernière équipe qui participera
aux huitièmes de finale de la coupe
suisse de football est enfin connue.
Il a fallu pas moins de six heu-
res de jeu pour la désigner. Chaux-
de-Fonds aura ainsi l'honneur de
recevoir, dimanche prochain, sur le
stade de la Charrière, un autre spé-
cialiste de la coupe : Grasshoppers.
Espérons qu'un tel marathon n'aura
pas trop marqué les « Montagnards ».
Ceux-ci auront cependant la chance
de rencontrer une équipe qui n'est
actuellement pas au mieux de sa
forme.

Mais les confrontations entre Ge-
nevois ef Neuchàtelois ne sont pas
terminées pour autant, puisque nous
aurons ce soir, à la patinoire des
Mélèzes, la rencontre de hockey sur
glace Chaux-de-Fonds - Servette.
Verrons-nous une nouvelle victoire
neuchàteloise I Elle serait la bien-
venue pour les hommes de Relo
Delnon, après leur récente défaite
contre Viège.

Wi.
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£ M. Carlo Radaelli, âgé de 49 ans,
propriétaire d'une sablière à Cairano,
près de Vérone et domicilié à Ostiglla,
près de Mantoue, a gagné la somme de
1.250.000 francs suisses au Totocalclo ita-
lien.

_t L'international de football yougoslave
Mllanovlc, qui avait signé un contrat avec
le Rapld de Vienne, n'a pas vu son trans-
fert agréé par sa fédération nationale, qui
le considère comme Indispensable pour sa
sélection olympique. Mllanovlc, qui sé-
journait depuis quelque temps dans la
capitale autrichienne, a quitté Vienne
pour regagner la Yougoslavie.
% Le Danemark ayant fait parenlr son
engagement, le minimum de six pays re-
quis pour l'organisation dot championnat
du monde féminin de handball a été
ainsi obtenu. — La compétition pourra
avoir Heu, du 12 au 19 Juin 1960, sur le
territoire des Pays-Bas avec la participa-
tion des pays suivants : Allemagne occi-
dentale, Autriche, Danemark, Hollande,
Pologne et Roumanie.

MOSCOU. — Mikhaïl Mozer et Toma
Leyus, respectivement Nos 8 et 9 en
1958, occupent les deux premières places
du classement publié pour 1959 par la
Fédération soviétique. Mozer succède au
« vétéran » Andreiev , âgé de 35 ans et
qui fut six fols champion d'URSS.
Leyus, étudiant esthonlen, de 18 ans,
a remporté cette année le tournoi Ju-
niors de Wimbledon . Chez les dames,
Anna Dmltrieva, championne nationale
1969, précède pour la première fols au
classement Valerya Kuzmenko. Classe-
ments :

Messieurs : 1. Mlkhall Mozer (Kiev) ;
3. Toma Leyus (Telllno) ; 3. Andrel Po-
tanlne (Leningrad) ; 4. Sergei Andreiev
(Moscou) ; 6. Vtktor Anlslmov (Ros-
tov).

Dames : 1. Anna Dmltrieva (Moscou) ;
2. Valerya Kuzmenko (Kiev) ; 3. La-
rissa Preobrazhenskaya (Moscou) ; 4.
Irinla Ryazanova (TbUlssl) ; 5. Yevge-
nyia Larlna (Moscou).

0 Lors d'une rencontre de tennis sur
courts couverts , à Bruxelles, entre
Joueurs belges et français (1-4), le « vé-
téran » français Marcel Bernard a battu
le numéro un belge Jacky Brichant par
6-2, 8-6 et, en double, Bernard - Nys
ont également triomphé de Brichant -
Proment par 6-3, 2-8 , 6-4.
£ Après le premier tour du champion-
nat suisse de première ligue de football , le
classement Intermédiaire du prix de bonne
tenue est le suivant : 1. Blue Stars. Lo-
carno, Ooncordla Bâle, Emmenbrtlcke,
HOngg , Olten, Porren truy, Wettlngen,
Blenne-Boujean. Malley, Stade Payerne.
tous 0 p. de pénalisation ; 2. Aile , Ber-
thoud. '.'orward Morges, Versolx , 1 p.; 3.
Rapld Lugano, Saint-Gall , 2 p.

BERNE. — Championnat suisse de
tennis de table de ligne nationale A :

Bâle-Silver Star Genève 3-6. Meyer de
Stadelhofen (SS) bat Spiegelberg (B)
21-10, 21-17 ; bat Vera Kâszdorf (B) 21-
17, 21-18 et bat Lauber (B) 21-10, 21-17;
Urchetti (SS) bat Vera K8szdorf 21-16,
21-15 ; bat Lauber 21-8, 21-14 et perd
contre Spiegelberg (B) 8-21, 21-16, 14-
21 ; Wassmer (SS) bat Lauber (B) 21-
13, 21-17, perd contre Spiegelberg (B)
8-21, 14-21 et perd contre Vera Kâszdorf
(B) 21-16, 12-21, 20-22.

Genève-Lausanne 3-6. Cl. Duvernay
(G) bat Marx (L) 21-23, 21-18, 21-10,
bat Maghen (L) 21-14, 21-15 et bat Pas-
quinl (L) 21-6, 21-11 ; Pewny (G) bat
Pasqulni 21-23, 21-14, 21-10, bat Marx
21-13, 18-21, 21-18 et bat Maghen 21-17,
17-21, 21-18 ; Ruedin (G) perd contre
Maghen 17-21, 12-21, perd contre Pasqul-
ni , 15-21, 23-35 et perd contre Marx 8-21,
23-21, 16-21.

0 Combat de boxe de poids légers, à Or-
léans : Jacky Chauveau (Fr) bat Joseph
Verhest (Be) par abandon au septième
round.
_| Match International de gymnastiqU»
à Leningrad : URSS-Finlande, 283 p •
280,5 p.
m Au cours d'une réception offert» p«r
1 Association des Journalistes sportifs d»
Melbourne, le promoteur de la grand»
tournée dea tennismen professionnels,
Jack Kramer, a assuré qu'il n 'autorise-
rait ses Joueurs & participer â des tour-
nois « open » que si une organisation
mondiale était créée afin de garantir aux
profer.lonnels la moitié au moins de»
compétences et des attributions .
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Moulins 19,
tél. 5 34 17

VINS
EN LITRES

Montagne 1.50
Rioja 1.70
Vin d'Algérie 2.20
Pelure

d'oignon 1.90
Rosé étranger 1.80
Saint-Georges 2.35
Tarragone 1.60
Reaujolais 2.70
Valpolicella 2.50
Chianti 3.45

Grand choix
de vins f i n s
en bouteilles

Livraison à domicile
à partir de 10 litres
Timbres escompte
Mme G. Racine

;* Le véritable ;

Schublig
de Saint-Gall |

^ 
Très savoureux
et avantageux
BOUCHERIE r-

y C-iARCUTERIE

Leuenberger
Place du Marché

Tél. 5 21 20

Chapeaux
F L É C H E T
Seul dépositaire

Grand-Rue la.
Seyon 14 I

A VENDRE
pour cause de déména-
gement : une armoire
trois portes, noyer ; deux
bois de lit Jumeaux ;
une coiffeuse ; une table
de nuit ; un fauteuil.
Gabriel Gougler, rue Ba-
chelln 9, mercredi, de
14 h. à 20 h. Tél. 5 82 15.

Lits doubles

complets, avec 2 protè-
ge-matelas, et 2 matelas
à ressorte, garan- OQC
tis 10 ans. Pr. taui"
A voir au 2me magasin

1&BB>
rue des Fausses-Brayes

Tél. (038) 5 75 05

Pour votre
chien

Nos laisses
et colliers

Biedermann
NEUCHATEL
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PORC FUMÉ I
Jambon - Palettes - Côtelettes 8

Jambon entier Fr. 4.50 le {k kg. 9
Jambon de devant (sans os) Fr. 4.25 le lk kg. il
Boucherie BERGER Seyon 21 I

Filou 
Vieux vin de France

I fruité, très plaisant 
I à prix très avantageux
| 5% timbres S.E.N.J. net

• la bouteille 2.20 2.10

par 10 bouteilles, la bouteille Zi—
(verres en plus)

1 ZIMMERMANN S. A.
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PFAFF
JOAILLIER-ORFÈVRE

7, PLACE PURY

SPÉCIALISTE DE MODÈLES EXCLUSIFS
L'ARGENT MASSIF EN JOAILLERIE ET !
ET DU VERMEIL EN ORFÈVRERIE

A vendre une certaine quantité de

kirsch
et eau de prunes

de la Béroche
S'adresser à MM. Th. Burgat & Fils, à
Saint-Aubin. Tél. (038) 6 71 28.

ÉCHANGEZ VOS VIEUX MEUBLES CONTRE DES NEUFS !
| Nous reprenons au plus haut prix du jour, tout meuble ou marchandise,
[ en échange de meubles neufs

i 
ORANGES tSMJ^WMVP WtWn LIVRAISON

MTA,.TM_ N, J||plrBLESJ|OUP —
\ Beaux-Arts 4 N E U C H A T E L  Croix-du-Marché 3

BOUCHERIE-CHARCUTERIE h|

GUTMANN I
Pourtalès 1 • Tél. 512 40 K.J

Garantit la qualité ^l
Pour vos repas de fêtes... bien assorti tj i

dans toutes les viandes, JHBJj
ris et quenelles de veau jj«#9|

Poulets - Poules - Lapins du pays I
Langues de bœuf fraîches, *j :

salées ou fumées Sj>;
Beau porc salé ou fumé 2&!j

Goûtez nos spécialités... _jfi!
Salamis et saucissons neuchàtelois I



CORTAILLOD
Conseil général

(c) Le : Conseil général s'est réuni le
17 décembre sous la présidence de M.
Francis Boget . Celui-ci donne tout
d'abord i lecture d'une motion déposée
par le groupe socialiste. Les signataires
demandent au Conseil communal de
faire une étude prévoyant la réfection
et le goudronnage de tous les chemins
communaux, selon un ordre d'urgence
que la commission des travaux publics
appréciera .

BUDGET 1960
Le budget se présente ainsi : recettes :

intérêts actifs, 6164 fr. ; immeubles pro-
ductifs, 2100 fr. ; impôts, 324.020 fr. ;
taxes, 15.360 fr. ; recettes diverses ,
10.520 fr. ; service des eaux , 16.540 fr. ;
service de l'électricité , 22.575 fr. ; service
du gaz, 1600 fr. ; rendement du Fonds
des resSQrtissants, 38.503 fr. 95.

Dépenses : intérêts passifs, 27.268
francs , 10 ; administration, 59.077 fr. ;
immeubles administratifs, 20.340 fr. ;
instruction publique, 120.471 fr. ; cultes,
959 fr. ; travaux publics, 60.230 fr. ;
polkce, .1,9.625 fr. ; œuvres sociales ,
68:179 fr. ; dépenses diverses, 22.115 fr.;
amortissements légaux, 32.701 fr. 90.
..Au "vote, ce budget , prévoyant un ex-

cédent de dépenses de 3879 fr . 05, est
accepté. 

Le Conseil général accorde un crédit
de 17.500 fr. pour transformer le ré-
seau électrique au quartier des Tailles.

Une demande de crédit de 5900 fr.
pour un drainage au bas des vignes des
r.- .̂ T ~_ b _._A . . , A ~  TT*. ««*. _Sagnes-Jeanne est présentée. Un con-
seiller communal demande si d'autres
travaux ne seraient pas plus urgents.
Il Jui est répondu que ce drainage doit
se faire sans délai , le chemin cédant
sous l'effet de la circulation toujours
plus intense dans ce secteur. Le crédit
estt accepté.

Une somme de 4700 fr . est également
accordée pour l'achat d'un chasse-neige.

Le Conseil communal présente un rap-
port au sujet de la suppression éven-
tuelle des Inhumations les dimanches
et Jours fériés. Jusqu'à maintenant,
l'exécutif n 'a pas Jugé nécessaire de pro-
poser une telle modification. Cependant ,
à l'instar de ce qui se passe dans un
bon nombre de communes, le ConseU
communal propose de l'admettre égale-
ment chez nous. Au vote, cette propo-
sition est repoussée.

Dans les divers, un conseiller deman-
de pour la prochaine séance un plan
financier détaillé sur la question de la
construction d'immeubles à loyers mo-
destes.

BEVAIX
Noël de' l'école du dimanche

(c) L'école du dimanche à fêté Noël
dimanche 20 décembre. Selon la tradi-
tion, les cloches sonnèrent pendant que
les' élèves se rendaient en cortège du
collège au temple.

Devant un magnifique sapin, et au
cours de cette cérémonie présidée par le
pasteur Rosat, les élèves exécutèrent
chants et récits de circonstance.

Vacances scolaires
(c) Les classes primaires seront en va-
cances de fin d'année dès le 24 décem-
bre. La rentrée a été fixée au mer-
credi 6 janvier.

CORCELLES-CORMONDRÈCHE
. Des beaux arbres abattus

(c) Qe.jKi'cs. pas sans regret que les ha-
bita ntsr JdTï'rvteSX Corcelles ont vu tom-
ber sous la hache des (bûcherons les
magnifiques, i grand s I arbres ,qui iai-
saient le charme du parc de l'ancienne
propriété Calame-Colin. On verra aus-
si "disparaître, en janvier, les deux
grands séquoias, hauts  de plus de 25
mètres, qui ornent une propriété près
du terminus du tram.

NODS

Assemblée
de la commune mixte

(c) Dans leur dernière assemblée, les
citoyens de Nods, au nombre de 80,
ont accepté sans modification pour 1960
le budget présenté par le Conseil com-
munal. U prévolt 165.100 fr. aux re-
cettes et 165.180 fr. aux dépenses.

Les principales recettes proviennent
des forêts qui laissent un reliquat actif
présumable de 70.000 fr., puis des Impôts
qui se montent à 42.000 fr. Le taux
d'impôt est maintenu à 2,8 % sur le
revenu et la taxe immobilière à 1 pour
mille. La taxe des chiens reste fixée à
20 fr. pour le village et 10 fr. pour les
fermes.

Il est procédé ensuite au renouvelle-
ment de la série sortante du Conseil
communal. M. Henri Maurer, qui a
siégé pendant deux périodes de quatre
ans, ne veut plus accepter de réélection,
malgré les pressantes démarches faites
auprès de lui . Sa déni .sion irrévoca-
ble est regrettée par chacun et le maire
se fait l'interprète de tous pour le re-
mercier chaleusement des services ren-
dus.

H est procédé ensuite à la nomination
au bulletin secret de trois conseillers.

M. Albert Botteron-Sunler est réélu
comme vice-maire et MM. Ami Stauf-
fer-Bollier, ancien et Pierre Sunler-
Stauffer , nouveau , sont nommés con-
seillers pour une nouvelle période.

M. Charles Rolller-Stauffer a donné
sa démission comme vérificateur des
comptes. Il est remercié pour les nom-
breuses années de dévouement dans
cette importante commission, dont 11 fut
le président. U est remplacé par M.
Otto Droz. M. Jacques Botteron , com-
merçant, est réélu membre de cette
commission pour une nouvelle période.

Vacances de fin d'année
(c) Dans sa d'ermière séance, la com-
mission scolaire a fixé les vacances
du 26 décembre au 2 janvier . La ren-
trée des clauses aura ainsi Heu lundi
4 janvier.

PRÊLES

Un départ regretté

(c) M. Paul Bourquin , instituteur,
vient d'être nommé à Bienne. Nous
fél ici tons ce j eune  pédagogue de celle
nominat ion , mais toute la popu la t ion
du village regrette le départ d'un maî-
tre qui sut se faire apprécier . Les
villes absorbent die plus en plus les
jeunes forces pédagogiques. Les classes
die villages, avec la pénurie pers i s tan te,
n'auron't b ien tô t  plus que les régents
qui font leurs d-rbuits dans l'enseigne-
ment.

Tactique
Lorsqu'il va entreprendre une dé-

marche, un hommie se dit : « Que di-
rai-je ? • Une femme : « Que met-
trai-je ? »

Mais si tous deux reçoivent des amis,
qu 'il s'agisse de l'apéritif , du dessert
ou de La soirée, ensemble ils choisis-
sent L'AIGLON, ce bon vin mousseux
qui , bien frais , à chaque heure, satis-
fai t  chaque convive.

Grand v in  mousseux élaboré en cuve
close par Bourgeois Frères & Cie S.A..
Bal la igues , L'AIGLON se vend Fr. 4.90
dans les magasins d'a l imenta t ion .

Du nouveau à Serrières
Dès le 17 décembre, les habitant, de

Serrières disposent d'un magasin  ultra-
moderne, conçu selon les techniques les
plus nouvelles.

C'est le développement considérable
du qua r t i e r  qui engagea la direction
de la Société coopérative de consomma-
tion à t ransformer le magasin à libre
service qu 'elle y possédait déjà , et à
créer un nouveau magas in , p lus vaste ,
plus c la i r , et dont  l'agencement  réponde
mieux aux besoins de la population.

Grand-e nouveauté :
le bar automatique

à libre service
Ouvert dès 6 h. 30 le m a t i n ,  il doit
permet t re  aux personnes pressées, de
« déjeuner > r ap idement ,  et sur tout  i
bon marché. Entre  midi  ct deux licur.s,
employés et ouvriers s'y désaltéreront I
bon compte : un café, un Suchard
express , un bouil lon,  n 'y coulent  que
30 et., ct l'on y t rouve é g a l e m e n t ,  bois-
sons froides, croissants, sandwiches,
pet i ts  pains , canapés, etc. Mais  naturel-
lement , le bar est ouvert t o u t e  la jour -
née et la ménagère, en f a i s an t  ses com-
missions, sera très heureuse d'y trouver
un délicieux café. E n f i n , et ceci pli>fr>
su r tou t  aux jeunes , un appareil  auto
m-n t ique y d i f f u s e , à t o u t e  heure -rW
jour, la mus ique  de son choix.

Mais le bar a u t o m a t i q u e  n 'est pas fc
seule i n n o v a t i o n  du • marché • de S80
rières. Le rayon des f r u i t s  et lcguntW,
à double verre r é f l é c h i s s a n t , présent*
luà aussi  un a t t r a i t  p a r t i cu l i e r .  Si 11
service y nécessite, pour  l ' i n s t a n t . .'!*
présence d'une  vendeuse,  il est pr§8
d'y p ra t ique r , u l t é r i e u r e m e n t , le Iiffil
service.

No tons  encore , d'ans les InnovatldS)
le réfrigérateur, de conception pratiffl
et moderne ; les rayons de text i les  M
d'articles de ménage (ce qui  n 'obliger»
p lus la ménagère h venir  « en ville*
pour le moindre  objet), et enf in ,  I«
deux caisses enregistreuses qui rendent
a u t o m a t i q u e m e n t  la monnaie.

Le nom-eau € marché > de Serriéf*.
est ac tue l lement , on peut bien le dm

le magasin le plus moderne
de Neuchàtel

El avec lui , Serrières devient "n , **?'
qua rt i e r s  i n d u s t r i e l s  les mieux  équipt*
Rappelons  qu 'on t rouve sur place *n
médecin , ct une  pharmacie-droguefll
celle-c i a p p a r t e n a n t  éga lement  a S
Société coopérative de consommation.

Remercions la d i rec t ion  ot le conseil
d'a d m i n i s t r a t i o n  de la S.C.C.N. d'avfB
été les premiers à doter le quartier
d ' i n s t a l l a t i o n s  aussi  prat iques , aussi rno*
dernes , et répondant  aussi  par fai tement
aux désirs de toute la populat ion ¦ <¦»
Serrières. ' '

FRANCE

Le franc « lourd » dont la valeur sera
égale à 100 francs actuels, va faire son
apparition dès le 31 décembre. Il a été
officiellement décidé que cette nouvelle
unité recevrait le nom de « nouveau
franc » et serait divisée en centimes.

Jusqu 'à la date de mise en vigueur de
la réforme, les comptes en banque et les
moyens de paiement doivent continuer
à être exprimés uniquement en francs
actuels.

Lors de l'introduction du « nouveau
franc » les billets actuels surchargés ou
non conserveront cours légal et pouvoir
libératoire. Ils seront progressivement re-
tirés de la circulation pour être rempla-
cés par des coupures libellées en « nou-
veaux francs » et Imprimées sur les mê-
mes vignettes qu'actuellement.

En principe, l'unité monétaire à utili-
ser est celle de la date de création du
chèque, de l'effet de commerce, du vire-
ment , de l'ordre de paiement ou de vire-
ment , etc., et non pas de celle du paie-
ment ou de l'échéance ; de la date d'ou-
verture de l'accréditif, du crédit docu-
mentaire, etc. ; de la date d'établissement
des Instructions pour tout document
comportant un engagement : caution, ga-
rantie, etc.

C'est ainsi que les chèques émis avant
la date d'entrée en vigueur de la réfor-
me monétaire seront créés exclusivement
en francs français actuels ; les chèques
créés à partir de cette date, sous peine
d'être considérés comme Irréguliers, de-
vront être établis en «nouveaux francs»
sur des vignettes comportant , en haut et
à droite, juste avant la somme en chif-
fres , la mention « B. P. NF. _• En outre,
le libellé de la somme en toutes lettres
devra comporter la mention « nouveaux
francs », également en toutes lettres.

En ce qui concerne les effets de com-
merce, seront appliquées les dispositions
prévues ci-dessus pour les chèques, no-
tamment en ce qui concerne les men-
tions destinées à éviter tout doute au
sujet de l'unité monétaire utilisée. Pour
l'expression de la monnaie la date
d'échéance n'a pas à être prise en consi-
dération ; seule compte la date de créa-
tion.

Il a été convenu entre les banques
françaises que celle qui détiendra , à la
date d'entrée en vigueur de la réforme
monétaire, des chèques, effets de com-
merce ou autres valeurs — en provenance
de l'étranger — procédera à la recotation
en « nouveaux francs » de ces documents
libellés en France.

Le « franc lourd »
va faire son apparition

C HRONIQ UE RÉGION A LE
LES HAUTS-GENEVEYS

Conseil général
(c) Vendredi dernier, le Conseil général
a tenu sa dernière séance de l'année
dans laquelle 11 a examiné le budget
pour 1960.

M. A. Zimmerll, président, salue la
présence de M Jean Krapf , nouveau
conseiller général, élu tacitement et pré-
senté par le groupement de l'entente

Budget 1960. — Dans son rapport ,
le Conseil communal donne les rensei-
gnements utiles et signale les différences
en recettes et dépenses. Il n'y a pas
grand changement , Le budget présente
des recettes totales pour 145.359 fr. 05 et
des dépenses pour 146.429 fr. 10, laissant
ainsi un déficit présumé de 1070 fr. 05.
Les amortissements des différents em-
prunts sont budgetés pour 18.980 fr. 80.

Bien que ce budget soit déficitaire, 11
n'y a pas Heu de s'alarmer, dit le Con-
seil communal, car 11 a été établi en
toute conscience.

M. Meignlez , administrateur communal,
donne lecture chapitre par chapitre des
postes , budgetée. Des renseignements sont
demandés- au - ooûrfe de.cette lecture-, au-
quel répond .le Conseil communal.

Dans le service électricité , le Conseil
examine une nouvelle convention avec la
Neuchàteloise. Après ces renseignements,
le budget 1960 est adopté sans opposi-
tion.

Vente de terrain pour construction. —
M. Eric Chevalley, domicilié à la Chaux-
de-Fonds, demande l'achat de terrain

. ..: .1, ___!...._. #_.pour la construction d'une maison fa-
miliale. Le Conseil communal lui a
proposé la dernière parcelle disponible
au lotissement des Gollières, aux condi-
tions habituelles. Les renseignements
fournis par i le Conseil communal étant
bons, le ¦ Conseil général ratifie cette
vente. ' -

Prêt à la Société de tir «La Monta-
gnarde ». — La Société de tir des Hauts-
Geneveys et Fontainemelon doit rempla-
cer le câble de signalisation reliant le
stand aux ciblerles détérioré par la fou-
dre en 1957. Il veut profiter de ce travail
pour améliorer ses Installations. Le devis
pour ces travaux s'élève à 6000 fr. La
commune dé Fontainemelon a d'emblée
voté un crédit de 3000 pour les tireurs
de sa localité. Les Hauts-Geneveys sont
invités à faire de même. Toutefois, la si-
tuation financière de la commune ne
peut pas-être comparée à celle de Fon-
tainemelon et le Conseil communal n'a
pas pu donner satisfaction à la Société
de tir. Cette dernière a alors demandé
un prête de 2500 fr. remboursable à rai-
son de 100 fr. chaque année.

Le Conseil Communal recommande au
Conseil général d'accorder ce prêt sans
intérêts.

Après quelques renseignements four-
nis par M. J.-M. Bron, conseiller géné-
ral et membre de la Société de tir , le
Conseil général accorde ce prêt de 2500
francs sans intérêts selon les propositions
du Conseil communal.

Divers. — M. Kramer, président de
commune, donne des renseignements
fort intéressants sur sa visite à Genève
concernant l'assistance publique. H si-
gnale qu'une conférence sera donnée
à ce sujet-; par un conférencier de Genè-
ve au début de Janvier 1960. Puis il
termine en souhaitant de bonnes fêtes
de fin .d'année.

M. Zimmerli tient aussi à adresser ses
bons vœux au Conseil général et U le
fait':d,'_me façon.:très. origlnalej -eri IWant
une -petite- satire de sa " composition.

-^. ,. .̂ « » 1;. -vSl«-_LIEBS
Le beau sapin !

(c) Comme chaque année, un splendide
sap in de Noël « électri que » i l l u m i n e  le
v i l l age  depuis quel ques jours, pour
marquer les fêtes de f in  d'année.

CERNIER
Noël dans nos Eglises

(c) Dans les deux paroisses, nombreux
furent ceux qui assistèrent, dimanche
20 décembre, à la fête de Noël organisée
pour les enfants.

Devant le sapin illuminé, il y eut des
chants, des récitations, etc. Le message
de Noël fut apporté par le conducteur
spirituel de chaque Eglise et la distribu-
tion habituelle du cornet mit fin à cette
belle fête.

Le Noël
de la Société philanthropique

« L'Union »
(c) Dimanche après-midi, les enfant ve-
nus, accompagnés de leurs parents, de
tous les villages du vallon , ont assisté,
dans la grande salle de l'hôtel de la
Paix, à la fête de Noël préparée à leur
intention.

Devant l'arbre Illuminé, les yeux bril-
laient de Joie. Les enfants récitèrent ,
Jouèrent et chantèrent les louanges de
Jésus. Le pasteur Dumont apporta le
message de Noël.

' I i
Suffrage féminin

(c) Alors que le nombre  des électeurs  à
Cernier est de 440, celui des électrlces
est dé 508, soit 68 de plus. . !

Le recensement
(c) Le dernier recensement de la po-
pulation a donné les renseignements sui-
vants : population totale : 1486, en aug-
mentation de 1 unité sur l'année précé-
dente. Sont Neuchàtelois : 701, soit 331
masculins, 370 féminins. Sont Suisses
d'autres cantons : 714, soit 368 masculins
et 346 féminins. Sont étrangers : 71, soit
41 masculins et 30 féminins. Les mariés
sont au nombre de 708, les veufs ou
divorcés 123, les célibataires 655. Il y a
488 chefs de ménage. On compte 199 hor-
logers, 60 agriculteurs, 469 personnes
exerçant des professions diverses et 17
apprentis ; 1101 personnes sont protes-
tantes, 379 catholiques romains, 1 catho-
lique chrétien et 5 sans confession ou de
confessions diverses.

BOUDEVILLIERS
Recensement de la population

(c) Voici les résultats officiels :
Nombre de chefs de ménage : 128. La

commune compte 440 habitants ; il y en
avait 424 en 1958 ; augmentation : 16.
Il y a 183 mariés ; 31 veufs et divorcés;
226 célibataires. Neuchâtleois masculins :
113 ; féminins : 135 ; Suisses d'autres can-
tons : 175 ; étrangers : 19. Confession :
393 se rattachant à la religion protes-
tante et 47 à l'Eglise catholique romaine.
Horlogers neuchàtelois : 3 ; non-neuchâ-
telols : 12 ; agriculteurs neuchàtelois : 37;
non-Neuchàtelols : 8 ; professions diver-
ses : 63 ; apprentis : 9 ; assurés contre
le chômage : 34.

CHÉZARD-SAINT-MARTIN
Recensement

(c) Le recensement annuel effectué ces
derniers jours a donné les résultats sui-
vants pour l'ensemble du territoire com-
munal :

Le nombre total des habitants est de
914, accusant une augmentation de la
population de 10 unités. Etat civil : On
dénombre 428 personnes mariées, 89
veufs, veuves ou divorcés et 397 céli-
bataires. Il y a 300 chefs de ménage. Il ..
y a -844 -- protesta nts, 69 catholiques ro- ,.
mains, 1 catholique chrétien. On compte .̂
46l Neuchàtelois, 437 Suisses d'autres ,
cantons et 16 étrangers. 75 personnes B
sont occupées dans l'horlogerie, 50 dans
l'agriculture et 305 exercent des profes-
sions diverses, y compris les ouvriers sur
ébauches. Il y a 17 apprentis et les per-
sonnes assurés contre le chômage sont au
nombre de 208.

^^^^^^^^^^^^^^^^^P

PROVENCE
Concert de I'Avent

(sp) Un concert de l'Avent a eu lieu
dimanche soir à l'église du village. Les
chœurs paroissiaux de Provence et de
Concise , un chœur d'enfants et un qua-
tuor à cordes , ont Interprété une très
belle cantate de Noàl composée par M.
Alfred Piaget , professeur de musique à
Yverdon , sur des paroles de Mlle J.
Wasem - une autre Yverdonnolse. C'est
Mme DuPasquler , de Concise , qui Jouait
à l'orgue et deux collégiens d'Yverdon,
Olivier Mercier et François Perret , qui
tenaient la partie de flûte. En outre,
M. et Mme Boulenaz-DuPasquler, pro-
fesseur au Conservatoire de Lausanne,
avaient prêté leur concours à oe con-
cert , présidé par M. Wanner, pasteur,
et suivi avec beaucoup d'attention par
un très nombreux auditoire.

LA CHAUX-DE-FONDS

Tribunal correctionnel
(c) Le tribunal correctionnel du dis-
trict de la Chaux-de-Fonds a tenu une
audience mardi, sous la présidence de
M. Jean-François Egli , président , as-
sisté des Jurés MM. Edmond Béguelln
et Marcel Piffaretti , et de M. J.-C.
Gigandet , fonctionnant comme greffier.
Le ministère public était représenté par
M. Jacques Cornu, substitut du procu-
reur général .

Le tribunal s'est occupé d'une triste
affaire d'avortement dans laquelle est
impliquée Mme S. L., de la Chaux-de-
Fonds. La prévenue, pour venir en aide
à une amie s'est livrée sur elle à une
manœuvre d'avortement qui a failli se
terminer d'une façon tragique, l'Inté-
ressée ayant dû être transportée d'ur-
gence à l'hôpital , où elle a été soignée
pendant plusieurs semaines. Le tribunal ,
tenant compte de différentes circons-
tances et du fait que l'avorteuse agis-
sait pour la première fols, a prononcé
le jugement suivant : 6 mois d'empri-
sonnement , moins 22 Jours de détention
préventive, avec l'application du sursis
pendant 3 ans.

Le tribunal s'est encore occupé , à huis
clos , du nommé F. G., de la Chaux-de-
Fonds, prévenu d'attentat à la pudeur
des; enfants. Pour s'être livré , à deux
reprises , à des actes condamnables, sur
la personne de deux fillettes et d'un
garçon , F. G. a été condamné à 12
mois d'emprisonnement, moins 34 Jours
de détention préventive et au sursis
pendant 5 ans. Le condamné est égale-
ment soumis à un patronage.

LE LOCLE
L'Oratorio de Noël

(c( Le bel oratorio de Noël de M.
Bernard Relchel , « Terre nouvelle », a été
donné dimanche soir au temple fran-
çais devant un très grand auditoire. Les
exécutants, le Chœur mixte de l'Eglise
réformée, le chœur d'enfants « Les
Grillons », un groupe d'instrumentistes
et Mlles S. Mercier , de Lausanne, Irène
Bourquin, de Neuchàtel, sopranos, An-
dré Mercier , organiste, de Lausanne
étalent placés sous la direction de M.
André Bourquin, professeur, digne suc-
cesseur de Charles Faller. Cette audi-
tion avait été donnée l'après-mldl au
temple de Fontainemelon.

t; a t r r_r mr ut- «fâiwP
GRANGES-1.IARNAND
Le budget pour i960

(sp) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal de Granges a admis le budget
qui prévoit un déficit de 219 fr. sur
un total de dépenses de 255.000 fr.

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L Ô T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 21 déc. 22 déc.

3 V. % Féd. 1945, déc.. 101.10 101.10
3 Vt % Féd. 1946, avril 101.— 101.—
S % Féd. 1949 . . .  96.50 96.50 d
2 %  % Féd. 1954 , mars 93.25 93.— d
8 % Féd. 1955 , Juin 96.50 96.75
3 % C.F_P. 1938 . . . 97.50 98 —

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1195.— ill93.—
Union Bques Suisses 2290.— 2290.—
Société Banque Suisse 1945.— 1990.—•
Crédit Suisse 2055.— 204<5.—
Electro-Watt 1885.— 1880.—
ïnterhandel 3655.— 3625.—
Motor Oolombus . . . 1470.— 14S0.—
Indelec 917.— 921.—
Italo-Suisse 784.— 780.—
Réassurances Zurich . 2310.— 2325.—
Winterthour Accid. . . 880.— 888 —
Zurich Assurances . . 5000.— 5050.—
Saurer 1230.— d 1290.—
Aluminium 4120.— 4175.—
Bally 1470.— 1470 .— d
Brown Boverl 3290.— 3295.—
Fischer 1570.— 1570.—
Lonza 1520.— 1530.—
Nestlé 2040.— 2040.—
Nestlé nom 1338.— 1332.—
Sulzer 2700.— d 2725.— d
Baltimore . . . . . . . .  174,50 174.—
Canadlan Pacifie . . .  111.50 110.50
Pennsylvanie 69.50 68.50
Aluminium Montréal 150.50 150.50
Italo-Argentlna . . . .  46.— 48.25
Philips 947.— 940.—
Royal Dutch Cy . . . . 185.50 183.—
Sodec 98.50 99.50
Stand. Oil New-Jersey 208.— 207.50
Uftion Cerbtde . . 643 — 642.—
American Tel. & Tel. 331.— 333.—
Qu Pont de Nemours 1163.— 1159.—
Eastman Kodak . . . .  475.— 472.—
General Electric . . . .  410.— 405.—
General Motors . . . 232.50 233.—
International Nickel . 474.— 474 —
Kennecott 413— 413.—
Montgomery Ward . . 225.50 227.—
National Dlstillers . . 147.50 145.—
Allumettes B 115.50 d 116.—
U, States Steel . . . 429.— 434.—

RALE
; ACTIONS

Oîba - 7275.— 7226.—
iàndoz . . . . .. : . . .  7225.— 7160.—
Qelgy. nom 120SO.— 12050.—
Hbffm.-La Roche (b.J ) 19200.— 19000.—

'¦:>,- LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 870.— 865.— d
Crédit Foncier Vaudois 835.— 840.—
Romande d'Electricité 520.— d 525.— d
Ateliers constr., Vevey 63'5.— o 625.—
lia Sulsse-Vle . . .. . .  4675.— 4600.—

GENÈVE
ACTIONS

Amôresec 180.— 176.—
Bque Paris Pays-Bas 302.— 301.—
Charmilles (Atel . de) 920.— 930.—
Physique porteur . . . 725.— 725.—
Sécheron porteur . . . 510.— d 510.— d
S.K.F 315.— d 320.—

(Cours communiqués sans engagement
par la Banque ca__tona_e neuchûtelolce)

Bourse de Neuchàtel
ACTIONS 21 déc. 22 déc.

Banque Nationale . . 700.— d 700.— d
Crédit Fonc Neuchât. 640.— d 640.—
La Neuchàteloise as. g. 1430.— o 1410.—

i Ap. G».d5 Neuchàtel 212.— d 215.— d
'. Câbl. élec. Cortaillod 16.000.— 16000.—

Câbl. et Tréf Cossonay 5100.— o 4800.— d
Chaux et clm. Suis. r . 2600.— d 2600.— d

: Ed. Dubied Si Cie S. A 1900.— d 1920.—
Ciment . Portland . . 7100.— d 7100.—
Etabllssem. Perrenoud 475.— o 475.—
Suchard Hol. S.A. «A» 485.— d 485.— d
SuChard Hol. ' S.A. «B. 2450.— d 2450.— d
Tramways Neuchàtel 560.— d 560.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat. prlv . . 65.— d 65.— d

_/__ lj±_Trt X A  _/*._*
Etat Neuchât. 2Mi 1932 98.25 98.25
Etat Neuchât. 3V _ 1945 100.50 100.25 d
Etat Neuchât 3V_ 1949 100.50 d 100.25 d
Com. Neuch. 314 1947 97.50 d 97.— d
Oom Neuch. 3% 1951 95.— d 95.— d
Ch.-de-Fds 3i_ 1946 99.— d 99.— d
Le Locle 3V. 1947 99.— d 99.— d
Fore m. Cbât. 3V. 1951 94.— d 94.— d
Elec Neuch. 3% 1951 91.50 d 91.50 d
Tram. Néuch . 3V_ 1946 97.— d 97.— d
Chocol. Klaus 3V4 1938 100.— d 100 — d
Paillard S.A. 3 V. 1948 100.— d 100.— d
Suchard Hold 3V . 1953 96.50 d 95.50 d
Tabacs N.Ser'. 3V_ 1950 98.— d 98.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 •/_

Rillcts de banque étrangers
du 22 décembre 1959

Achat Vente
France —.85 —.89
D.S.A 4_29 4.33
Angleterre . . .. .... . • 11.95 12.20
Belgique: ;.' .'.• . _ . _. ' . ... 8.45, 8.65
Hollande . . . . .  113.50 115.—
Italie —-68 '_ — .71
Allemagne' . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.50 16.80
Espagne 7.— 7.30

Marché libre de l' or
Pièces suisses 30.—/31.—
françaises 30.50 31.50
anglaises . . >. . . . .  39.75,41.—
américaines 7.90 8.20
lingots • • • • • • 4865—/4900 .—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchàteloise
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LA VIE ECONOMI QUE ET FINAN CIERE
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Un millier d'ouvriers et d'ouvrières de
l'Industrie chimique de Bâle-Ville et de
Bâle-Campagne , groupés au sein de la
Fédération des ouvriers du textile et des
fabriques , se sont réunis à Bâle sous la
présidence de M. Stohler et en présence
de M. Blaser (Zurich), président du syn-
dicat suisse, pour approuver le nouveau
contrat collectif de travail qui doit en-
trer en vigueur en 1960.

Huit mille ouvriers et 2000 ouvrières :
seront soumis à ce contrat. Le secrétaire j
central , M. Knecht , a rappelé les reven- |
dications qui aboutirent à cette revision j
et a souligné les améliorations apportées
au contrat : hausse sensible des salaires,
octroi de certaines allocations, quatrième
semaine de vacances à partir de 45 ans,
droit de participation et de contrôle des
commissions ouvrières lors de l'établisse-
ment des salaires. Le nouveau contrat
provoquera pour l'Industrie chimique bà-
loise une dépense supplémentaire an-
nuelle de 5 millions de francs.

Après une vive discussion , 11 a été
accepté à une grande majorité .

¦

Nouveau contrat
dans l'industrie chimique

SUISSE

(C P.S.) En réponse à une question du
conseiller national Schuler, concernant
l'arrêté sur les mesures de défense con-
tre les Importations en dumping, le Con-
seil fédéral déclare ce qui suit :

L'arrêté du 16 octobre 1959 sur les
importations de marchandises a soumis
à une surveillance des prix , à des fins
de contrôle, l'Importation d'un certain
nombre de produits textiles. De plus, 11
autorise le département fédéral de l'éco-
nomie publique à subordonner à un con-
trôle du prix l'Importation de certains
articles fabriqués dans des pays détermi-
nés, c'est-à-dire à vérifier si, comparés
aux notations suisses normales, ces prix
se tiennent dans des limites acceptables.

Mesures de défense
contre les importations

en dumping

URSS

L'agence Tass a diffusé le communiqué
rédigé à l'Issue de la 12me session du
Conseil économique d'entraide des pays
de l'Est (Comecon) qui s'est tenue à
Sofia du 10 au 14 décembre.

Ce communiqué Indique qu 'au cours
de cette session un nouveau statut et
une convention sur les droits , privilèges
et Immunités du conseil ont été adoptés.
Le nouveau statut exprime la décision
des gouvernements des pays membres
de développer à l'avenir , comme par le
passé, l'entraide réciproque sur la base
de la division du travail.

Il reflète , d'autre part , la volonté des
membres de cet organisme de dévelop-
per leurs relations économiques avec
tous les pays, Indépendamment des ré-
gimes politiques et sociaux qui y sont
en vigueur , et selon les principes de
l'égalité, de l'avantage mutuel et de la
non-ingérence dans les affaires intérieu-
res respectives.

Le nouveau statut prévoit également
l'adhésion au « Comecon » d'autres pays
européens qui partageraient les principes
et objectifs de l'organisme et qui se-
raient prêts à endosser les responsabili-
tés et obligations spécifiées dans le sta-
tut.

La session a approuvé, d'autre part ,
diverses propositions relatives aux rap-
ports économiques des pays membres
du « Comecon », propositions concernant ,
en particulier , les plans prévus Jusqu 'à
1965.

Les représentants des huit pays mem-
bres du conseil (URRS , Bulgarie, Rou-
manie, Hongrie, Pologne , Tchécoslova-
quie. Albanie et Allemafne de l'Est)
ont pris part à la session , ainsi que des
observateurs de la Chine populaire, du
Viêt-nam. de la Corée du Nord et de la
Mongolie.

i. . =

La session
du Conseil économique

d'entraide dés pays de rBst| '
(Comecon)

RIENNE

Terrassés par une attaque
(c) Mardi m a t i n , vers 8 heures, un
camion qui su iva i t  l'artère nord du
quai du Haut  en direction du parc de
la vil le cessa subi tement  de donner
des gaz. Puis  il tira sur la droi te ,
heurta une ba lus t rade  fai te de troncs,
bordant le ta lus  de la Suze, avança
encore de quel ques mètres en frot-
tant cette balustrade qui , heureuse-
ment, résista , et le véhicule s'arrêta
en même temps que le moteur.

Un .automobil is te  qui suivait avait
été témoin de la marche anormale  du
camion. Il a l la  voir ce qui en étai t
la cause et trouva le c h a u f f e u r  ina-
nimé au volant  de sa machine. Un
médecin appelé immédia tement  ne put
'que constater le décès dû à une atta-
que.

Le défunt , M. Georges Math ys, do-
micil ié à la rue Franche 12, était âgé
de 57 ans.

D'autre part , M. Karl Schneeberger,
secrétaire des Groupements  réunis  du
commerce de détai l  de Bienne et l'un
des fondateurs  de la Braderie, est tom-
bé de sa bicyclette à la rue de Morat.
Transporté immédiatement à l'hôpital ,
il y décéda quel ques ins tants  plus
tard. Lui aussi a succombé à une at-
taque.

ANET
Hantes études

M. Bernard Schneider, dont la fami l le
habite notre village, vient  d'obtenir  à
l'Ecole polytechnique de Zurich son di-
plôme d' ingénieur en génie civil.

LA NEUVEVILLE
Vacances scolaires

(c) Elles débuteront mercredi 23 dé-
cembre, pour trois semaines. Au mois
de janvier, le progymnase ira en camp
de ski. La classe de Mlle Eguet, a
l'école primaire, fera une semaine
d'école en plein air aux Basses.

Nomination

(c) M. Charles Simon, professeur à
l'école supérieure de commerce, ayant
fait valoir ses droits à la retraite pour
le printemps, M. Jean-Pierre Luther,
actuellement à Nidau a été nommé
comme nouveau maître de branches
commerciales.

M. Luther n'est pas un inconnu à
la Neuveville, qu 'il a habité durant
quelques années, et où il dir ige le
cheeur d'hommes « Union » et le chœur
d'église.

Assemblée municipale
de la Neuveville

(c) Jeudi soir 17 décembre 1959, _
l'occasion d'une assemblée municipale
extraordinaire, un nombre relativement
élevé de citoyens étaient réunis à la
salle de cinéma : près d'une centaine.

L'ordre du Jour débutait par la noml.
nation du président des assemblée!.
Celle-ci n'eut pas lieu , le président ai
charge, M. Hirt , retirant sa démission

Le plus gros morceau de la soirée
consistait en la présentation par le Coa.
sell municipal du nouveau règlement
concernant les abattoirs et l'Inspection
des viandes. Ce règlement, présenté par
M. Imhof , maire, a été élaboré après la
transformation des abattoirs. Il fixe les
tâches de l'Inspecteur des viandes, les
taxes à acquitter par les bouchers et
par les magasins débitant de la viande.
Malgré quelques Intervention acerbes de
citoyens s'attaquent aux détails, le rè-
glement, qui semble à juste titre satis-
faisant, est approuvé à une forte majo-
rité , sans opposition.

Vient ensuite le projet de règlement
du fonds communal pour l'épuration
des eaux usées. M. Andrey, directeur des
travaux publics, rapporte. Les proprié-
taires qui ont construit des bâtiments
depuis 1955 ont été libérés, à la Neu-
vevllle, de l'obligation qu 'Us auraient eus
de faire construire une fosse d'épuration,
la commune projetant de créer une sta-
tion centrale d'épuration. Le règlement
prévolt de leur faire payer une contrl-
Klltinn r .  n 1 1/. fl/. /-i r\ In irnlnnr .~. f f i .. i - 11 .bution de 1 y_ % de la valeur officielle
du bâtiment, contribution destinée _
permettre la mise en train des travaux
Plusieurs nouveaux propriétaires se sen-
tent lésés, estimant que c'est à tous les
propriétaires de payer cette contribution
Après de longues discussions, le projet
n'est pas accepté. Par 32 voix contre
26, il est renvoyé au Conseil municipal
pour étude. ;

Une modification du règlement de si(
vice et échelle des traitements de l'ad-
ministration communale est acceptèj
sans opposition , de même qu 'une modi-
fication au règlement de police , concert
nant les distances à observer entre les
rangées de plants, lors de la reconstitu-
tion de vignes.

L'assemblée accorde ensuite l'indigénat
communal à M. Gerber , qui en a fait la
demande, puis passe aux divers.

Intervention de M. Georges Hirt con-
cernant la nouvelle route (nous en avons
parlé déjà) de M. Imhof , maire, concer-
nant l'achat d'une balayeuse, puis ques-
tions de citoyens, notamment concernant
rengagement d'un nouveau chef techni-
cien aux services Industriels. Les répon-
ses de nos autorités satisfont le peuple
et l'assemblée se sépare vers 23 heures,
après une longue, très longue séance,
prolongée du fait de l'opposition au rè-
glement concernant l'épuration des eaux,
qui ne soulevait pourtant qu 'une ques-
tion de procédure. C'est souvent des dé-
tails qui divisent les foules ; 11 peut sou-
vent en être de même en assemblée
communale.

( — Maman ! Tu peux apporter une échelle ? J
V ¦

LES VOISINS
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directement à la fabrique-exposition de Pfister-Ameublements S.A.
Pfister-Ameublements S.A. vous présente, pour la première fois, les « nouveaux modèles 1960 ». Le grand événement de l'année
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Noix nouvelles
.«aines et sèches, 5-10 kg.
Fr. 2.10 le kg., plus port.
Glus. Pedrioll, Bellin- .
zone.

Lits doubles
composés ¦ de 3 divans
superpoeables, 2 protège-
matelas, 2 matelas à
ressorts (garantie 10 ans)
pour Fr. 258.-.

W. KI RTH , avenue de
Morges 9. Lausanne. Tél.
(021) 24 66 66.

Ménagères, |É
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bœuf, veau, porc, agneau I
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lapins 1
frais du pays g5*
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Pour être bien servi , il est pruden t pR
de passer vos commandes la veille ou
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I Cadeaux sans bouquet t
t Cadeaux incomp lets J
£ Comp létez vos cadeaux avec les f leurs j
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I SCHOOR FLEURISTE
^ Terreaux 2 Tél . 5 34 86 
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Grand choix de cadeaux 1
utiles et pratiques m
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Lustre à partir de _F ï. 40.-
Lampadaire à partir de > 46.80 I

(

Applique à parti r de > 5.50
etc. I

j fê-ZXJC** j
I

\ Maison spécialiste dans la vente
et l'Installation d'appareils électriques A

Bue du Seyon 10, Neuchâtel, tél. 5 45 21 I

UN. CADEAU QUI FERA PLAISIR :
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Q Le parfum du grand couturier parisien Q
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Q Suite 16 Q
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i-ti Toaf acheteur reçoit un joli cadeau Q
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1 avantageux...
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pralinés
maison
et bonbons
liqueur _
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bonbons crème, 100 g. —.50
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De quoi garnir magnifiquement vos bouchées à la reine H
100 g Vous trouverez un grand choix de joli s Votre dîner du Réveillon vite préparé H
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LANGUE fraîche ou salée —70 -.80 _J A Y I W _J 1/L 11 U L L PflTÉ 6B1 CrOUtC Ia tranche -.70 1
CERVELLE ,a pièce -.30 1.50 2.50 « des  ̂étonn» ",s CANAPÉ divers la pièce -.50 I
QUENELLE de VeaU —.80 ainsi qu'un riche assortiment en SALADE RUSSE la por tion —.60 I

et un arand 
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B O U G I E S  

SALADE DE 
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I Crdce ait Bar Migros Bon marché et bien servi l HNous vous avons préparé des rôtis de Ire quali té B
spécialement pour Noël 100 g. H
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Au tribunal militaire
de la 2me division

Le 'tribunal militaire de division 2A
s'est réuni le 17 décembre à Genève
sous la présidence du lt-colonel Hof
die Born e, grand juge. Le major E.
Drexler, de Genève, fonctionnait com-
me audilew .

L'appointé F., artiste peintre , était
parti aux Etats-Unis pour y présenter
ses toiles . Pensant n 'y rester que quel-
que temps, il ne demanda pas de con-
gé. Cependant le succès qu 'il remport a
dans ce pays au cours d'une  tournée de
plus de 20.000 km. lui lit oublier com-
plètement ses obl igations militaires , de
sorte qu'il fit  défaut à son cours de
répétition.

Reconnu coupable d'inobservation de
prescriptions de service et d'insoumis-
sion , il est condamné à 3 semaines
d'emprisonnement avec sursis pendant
deux ans.

Le drag. V. a quitté son domicile
sans laisser d'adresse. Il négligea d'en-
trer à son cours de répét i t ion  et man-
qua également ses tirs militaires .

Méconnu coupable d'inobservation de
prescriptions de serv ice et d'insoumis-
sion, il est condamné à 1 mois d'em-
prisonnement, moins 7 jours de déten-
tion préventive , avec sursis pendant
deux ans et aux frais de la cause.

Le cyc. M. a régulièrement effectué
ses cours de répét i t ion jusqu 'en 1058.
Pensant qu 'il n'aurait pas de cours à
accomplir en 1959, il ne s' inquiéta pais
lorsqu 'il ne reçut pas d'ordre de mar-
che pour le cours de cet te  année. Un
ordre die marche lui avait cependant
été envoy é, mais selon la femme de ce
militaire , il s'était glissé dans un pros-
pectus et avait  été retrouvé seulement
plusieurs jours après le début du cours.

Ce mil i ta i re  avait en outre abandon-
né à deux reprises sa bicyclette mili-
taire.

Reconnu coupable d'insoumission et
d'abus et dilapidat ion de matériel , il
est condamné à 45 jours d'emprisonne-
ment, avec sursis pendant 3 ans et aux
frais .

Le tribunal mil itaire a condamné en
outre par défau t 2 militaires pour ser-
vice militaire étranger et insoumission
à des peines de 4 et 6 mois d'empri-
sonnement. Un troisième se voit con-
damn- à 2 mois pour insoumis,  an.

I M _»_»rvwrrii*t_rg LA r«OWTICH 

Dans le département de l'Ain

Découverte d'armes
chez un villageois

(c) Dernièrement , les gendarmes de Le-
vier étaient alertés par M. Roger Che-
nevez , de Villers-sous-Chalamont , que
son père, M. Marcel Chenevez, au cours
d'une scène violente, l'avait mis en jou e
avec une mitraillette. Us se rendirent
immédiatement au domicile du villa-

-geois et mitent d'abord la main sur la
mitraillette et son chargeur. Elle avait
déjà été réduite en p ièces détachées par
son propriétaire. Poursuivant leurs in-
vestigations , les représentants de l'or-
dre tombèrent sur une caisse de grena-
des et sur plusieurs obus.

La mitraillette date de l'époque qui
précéda la libération et qui fut mar-
quée dans le secteur par de nombreux
parachutages d'armes à l ' intention des
maquis. Les obus et les grenades re-
montent à la première guerre mondiale.
A noter que le détenteur de cet arsenal
avait auparavant si bien caché la mar-
chandise qu'une perquisition faite il y
a dix ans dans sa ferme n'avait produit
aucun résultat.

Il sera traduit devant le tribunal sous
l'inculpation de détention d'armes de
guerre.

Devant le tribunal
de I.IontbéIiard

La revanche
d'une femme giflée

( c )  Une curieuse querelle entre amou-
reux a eu son ép ilogue devant le tribu-
nal de Montbéliard. Sentence : t elle *,
10.000 f r .  français d' amende , t lui>,
20.000 f r .

La jeune f i l l e  avait été g i f l ée  en pu-
blic par son ami. Désireuse de se ven-
ger , le soir venu , elle f i t  irruption dans
la chambre du s o u f f l e t e u r , décrocha le
sabre d' abordage de son arrière-grand-
père qui fa i sa i t  le centre d' une pano-
p lie et , à l'aide de cette arme, trans-
perça l'édredon. Sa victime f u t  éveillée
en sursaut et lé g èrement p iquée par la
pointe rouillèe de cette p ièce de musée.

A l' audience , les deux antagonistes se
présentèrent réconciliés. L'ami prétend
à présent que sa belle f i t  ça pour rire.

COX FÉDÊRATiOiï

Du service de presse des P.T.T. :
L'évolution et la mult i p l ic i té  crois-

sante des tâches incombant  aux service
des P.T.T. rendent l'ac t iv i té  des cadre
non seulement plus d i f f ic i le , mais beat-
coup p lus problémati que. Dans  beat *
coup de cas, il n'est plus possible il
chef du département des postes el
des chemins de fer de m a i n t e n i r  vrai '
ment les contacts ind ispensables  «m
les P.T.T. Cela provoque une  chr((
qui incombe uni quement aux bi__
fonctionnaires de la direction générait.
De plus en plus, toute la responsabilité
d'une bonne gestion des P.T.T. retoml i
sur le directeur général seulement.

Au cours de ces dernières dix nnnén
les P.T.T. ont crû au-delà des propor-
t ions d'une division de l'administratio:
fédérale. Ils doivent disposer d'une pta
grande liberté d'action que d'autre
services qui sont sp écifi quement dei
branches adminis t ra t ives , lesquellei
n'ont aucune obligation économi que i
remp lir. Les P.T.T. sont actuellemen '.
une grande exploi ta t ion indust r ie l le  (t
techni que, et comme te l le , i ls  son!
soumis aux lois de l 'économie. Ils on!
besoin d'une  di rec t ion  en mesure d!
s'adapter , commercialement organisé )
sous tous les aspects de l'exploitation
laquelle suppose la possibilité de répon-
dre aux tâches qui se présentent  conti-
nue l l ement  à eux. Il est const amment
prouvé que l'ordre hiérarchi que existan t
— subordinat ion direct e au département
— ne peut avoir pour résultat 1'
réparti t ion souhaitable de ses respon-. v|.ui . i . iuil - ¦ • 11 I i .1 i I 1 I . i ï Ut  3 L .-> I tajl..

sabilités. Sans . soustraire les P.T.T. i
l'autor i té  du Conseil fédéral ct di
public , une solution pourrait cependant
être trouvée, en créant un ennsei;
d'admin i s t r a t ion  muni  des fonction!
d'une autor i té  de surveillance. Ce con-
seil d'adminis t ra t ion  devrait se com-
poser des représentants de l'économii
privée et des syndicats au courant dl!
problèmes des P.T.T. Un tel conseil
d'a d m i n i s t r a t i o n  ferait , en tout temp !-
la liaison entre les services des P.T.T
et le public , ce qui serait un avantan
incontestable non seulement pour 1'
gestion même des P.T.T., mais encori
pour les autorités pol i t i ques.

On sait que les Chemins de fer fédr
raux n 'ont pas leur propre personnal ité
ju r id i que. Us sont cependant,  dans W
l imi tes  données par la législation fédé-
rale, une admin i s t r a t ion  autonome , s("
lution qui correspond beaucoup mien'
aux exigences du t r a f i c  et à leur carat-
tère d'entreprise. En élaborant  une lé-
gis la t ion cajquée sur la loi des CiF-F.
on répondrai t , à tous les points de vM
aux exi gences des P.T.T.

Il appar t i endra i t  au conseil d'admi-
n i s t ra t ion , vu ses tâches et son im-
por tance , d' approuver le budget anniK-
les comp tes , et le rapport de gestiot
Au surplus , il aura i t  tou te  compétent1
d'autoriser , dans les l imi t e s  du budget
les crédits d'achat d ' immeubles.  En t
qua l i t é  d'a u t o r i t é  de surveillance , ''
conseil d'a d m i n i s t r a t i o n  devrait ju . ,:
de la nécessité et de l'opportunité  de!
projets de cons t ruc t ions  des P.T.T. E /
pour terminer , il serait essentiel <T"!
les droits  du par lement , par le Irndf
ment du nouvel organe , ne soient «
aucune manière diminués .

Un conseil d'administration
des P.T.T. ?

Une vieille coutume des Franches- Montagnes
condamnée par le Tribunal fédéral

Dans les Franches-Montagnes, une
vieille coutume veut que les proprié-
taires fonciers d'une commune puis-
sen t laisser leur bétail aux pâturages
saws aucune surveillance, en toute

liberté , de jour et de nuit. Quelle était
dès lors la responsabilité juridique d'un
propriétaire dont le poulain , paissant

, de nuit  en liberté, provoqua un ac-
cident de la circulation sur la route
cantonale Saignelégier - les Emibois ?
Comme on le verra , le Tribunal fédéral
a été d'un avis différent de celu i de
la cour d'appel du canton de Berne.
Tenant compte de l'ampleur prise par
la circulation , il a modifié en quelque
sorte sa jurisprudence.

Dans le cas qui nous occupe, les
fait s étaient les suivants : un camion
roulait sur la route en question à
40 km. à l'heure et, sans qu 'il y ait
faute du conducteur, il entra en collision
avec le poulain qui trottait librement.
La cour d'appel du canton de Berne
condamna le propriétaire du camion à
payer la valeur du poulain. Le pro-
priétaire de celui-ci , en revanche, fut
libéré de tout paiement de dommages-
intérêts au propriétaire du camion
pour les dégâts au véhicule. De l'avis
de cette cour, on ne pouvait faire au-
cun reproche au propriétaire du pou-
lain qui , en laissant paître librement
cet animal , s'était conformé à un vieil
usage des Franches-Montagnes. En re-
vanche , la responsabilité du proprié-
taire du camion était engagée en vertu
de l'article 37, alinéa 1, de la loi sur
la circulation automobile.

Le Tribunal fédéral a constaté que
la responsabil ité causale du pro-
priétaire du poulain était engagée, en
vertu de l'article 56 du code pénal.

U n 'aurait pu y échapper qu 'en prou-
vant  qu 'il avait gard é et surveil lé  l'ani-
mal avec toute l'attention commandée
par les circonstances ou que sa dili-
gence n 'avait pas empêché le dommage
de se produire. Il ne suffit pas, pour
se dégager , d'établir qu'on s'est con-
formé à l'usage. Cet usage et le droit
de libre pan-cours qu 'il implique n 'au-
torisent pas les propriétaires à com-
promettre la circulation publique.
« Cel a implique sans doute , déclare le
Tribunal , que, dans les Franches-
Montagnes , les détenteurs d'animaux ne
sauraient continuer à user du droit de
libre parcours d'une façon aussi ab-
solue que par le passé, et qu'ils de-
vront prendre certaines précautions ,
par exemple en faisant surveiller leur
bétail ou en établissant des clôtures,
comme cela se fa i t  couramment ail-
leurs. » Un particulier ne peut exercer
ses droits que dans les limites de
l'ordre juridique établi. II ne saurait
donc mettre en danger la circulation
publique d'une manière excessive.

A cet égard , la mêm e cour, c'est-à-
dire la première cour civile du Tribunal
fédéra l, avait pris en 1935 un jugement
dont les conclusions é ta ient  quelque
peu différentes. Elle admet aujourd'hui
que, dans la mesure où il y a diver-
gence, on peut considérer cet arrêt com-
me dépassé et ne répondant pas aux
exigences de l'intensité actuelle de la
circulation.

Le Tribu nal fédéral a donc annulé
le jugement de la cour bernoise en
mettant les dommages, à raison des
trois quarts , à la charge du propriétaire
du poulain.

J.-P. M.

Par ses sculpteurs, la Suisse
est bien de notre siècle

aff irm e avec raison Ma rcel Joray dans son second volume consacré
à la «Sc ulpt u re moderne en Suisse (1954-1959) »

En 1955, Marcel Joray, qui est à
la f o i s  éditeur , président de l 'Insti-
tut jurassien et animateur de la vie
artistique , avait publié , à la suite
de la première Exposition suisse de
sculpture en p lein air à Bienne , un
bilan provisoire de la sculpture
moderne en notre pays.  Son pano-
rama s'étendait sur une trentaine
d'années et l'auteur s'était arrêté
par ticulièrement sur les aspects les
p lus récents de la création p lasti-
que indigène.

Mais les artistes continuent de
créer et d 'évoluer. La 2me Exposi-
tion de sculpture de Bienne , en
1958 , a incité Marcel Joray à com-
p léter son ouvrage. Ce qui nous
vaut un second volume, d'une pré-
sentation impeccable, abondam-
ment illustré, comprenant une série
te p hotographies en p leine page et

es monographies des artistes les
p lus représentat i fs  de notre époque.
L'auteur , dans un avant-propos , sou-
ligne que son bilan de 195b à 1959
est surtout l 'énumération des dé-
marches nouvelles, car, écrit-il, « la
sculpture contemporaine continue
d'associer les recherches les p lus
audacieuses à la p lus étonnante f é -
condité ». Mais il y aurait présomp-
tion à penser que tout subsistera :
« Bien des formes actuelles , sans
doute , reconnaît Marcel Joray,  dis-
paraîtront un jour , épuisées ».
Honnêtement , l'auteur a pris ses
risques, et l'a admis.

Rendons hommage à Marcel Jo-
ray de son nouvel ouvrage. Ceux
qui, comme nous, ont longuement
visité l'exposition de Bienne , l'an
dernier, auront p laisir à retrouver
l'image de tant d' œuvres diverses
qui expriment la vigoureuse per-
sonnalité des sculpteurs suisses de
notre temps. Mieux qu 'une toile ,
une sculpture possède sa vie en
soi. Elle est d' abord et surtout
forme dans l'espace , et dès lors il
devient quelque peu oiseux de rani-

mer la querelle entre f i gura t i f s  et
abstraits. Parmi les artistes présen-
tés par Marcel Joray,  il en est qui
se tiennent encore de près à la réa-
lité visible tout en participant à
une rénovation de l'art f i g u r a t i f ,
comme Franz Fischer, Remo Rossi ,
Stanzani. D 'autres décomposent la
réalité pour la recomposer selon
leur temp érament , analyti que , dra-
matique ou poéti que. En f in , il y a
tous ceux qui rompent avec cette
réalité pour créer véritablement la
scul pture-objet , dans laquelle ce-
pendant transparaît  sinon l 'homme
universel, du moins le sentiment

Franz Fischer : « Chien courant » (1956).

p ro fond  de l' arlisle, qui unit enlui les qualités artisanales du (ail
leur de p ierre ou du for geron oudu soudeur , voire du bijouti er ella volonté de créer une image quisoit la projection de son univ ers
intérieur. Témoin — puisqu 'on lacommit mieux que d' autres __
l' œuvre du Neuchàtelois A ndri
Ramseyer , où s'exprime la plé nj.
tude d' une pensée sereine.

Ce nouveau ct beau livre dei Marcel Joray nous convainc ou .
par ses scul p teurs , la Suisse est
bien de notre siècle.

D. BONHOTE.

Expédiez tout j par air...
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Quatre vols hebdomadaires pour les USA et Rome. TH| * -' "* 'V P , <§F'
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I JUS DE RAISIN » I
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|| A CHAQUE REPAS, UN VERRE DE JUS DE RAISIN ... É
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Pour les f ê tes, grand assortiment de ||

POI SSONS FRAIS I
du lac, de mer, salés et fumés

CRUSTACÉS g
LEHNHERR FRèRES I
GROS et COMMERCE DE VOLAILLE Tél. 5 30 92 fe
DÉTAIL Place du March é Neuchàtel ||

Expédition au dehors - On porte à domicile m
Vente au comptant ! Pj

|

|.̂ __ t . ĴI H^^ '̂AUX GOURMETS-^^B

I REPAS DE FÊTES
, \\\ Produits surgelés \\\

Yi\ Fruits et légumes « Frisco » \\
j ZY Filets de poissons « Frionor » Zv

W Poulets - Poulardes >>>

|j u/ Bolels secs uf
I Zy Gyromitres W
E y\ Champignons en boîtes y\

p uJ Foie gras de Strasbourg Zv

I y\ Thon - Sardines - Anchois y\
" (M. Homards - Crevettes - Langoustes vw

/ ) )  Crabes - Saumon fumé /y/
VN Caviar Malossol \\

Zv Toutes conserves de légumes ///
W et de fruits V>\

u/ Oranges douces et juteuses ZJ7
W Mandarines - Dattes W-
y \  Noix ¦ Noisettes - Amandes y\

1

/77 Vins fins dn pays et étrangers /// >

v\ Apéritifs et vins liquoreux «U
/ / /  Liqueurs douces / / / '

I W  
Kirsch - Marc - Cognac - Whisky W

W Asti - Mousseux - Champagnes W

I V \  
TIMBRES ESCOMPTES 5 % \\

Zv Service à domicile Zv

i f P. BERGER
li v\ Epicerie fine Rue du Seyon VA

*2 Un choix prestigieux. !
¦ une parfumerie d'ancienne T i
fi renommée et de haute tradition,
¦ .]« - v ' î

I un cadeau idéal... i

p _̂A /̂_A Â^ _̂A  ̂ |
K 

 ̂
vert et blanc S

|  ̂
/i_n.(*«i. AWt t̂tt \ j

I " ' !
I Pharmacie - Droguerie - Parfumerie

I F. TRI  PET
L 

Seyon 8 - Neuchàtel

____,_ _ _ _ _ ¦ _ _ _ _ _ ¦_____¦_____¦_____¦ —

Pour vos fêtes de fin d'année

I

Saint-Honorés - Bûches - Tour-
tes - Mille-f euil les - Vacherins
Vacherins-vermicelles - Vaçhe-

I

rins glacés - Bombes glacées
Coques de Vol-au-vent, etc.

vous sont offerts par

I la boulangerie-pâtisserie

J !Roqe>c !Bise
1 Faubourg de la Gare 13 - Tél. 5 40 46
H Passez vos commandée assea tôt,¦ vous serez mieux servis

(

MAGASIN OUVERT TOUS IJEB
DEMANCHES MATINS

VI ;
1 " " I ¦¦ ¦¦ ¦ ¦ .¦ '¦— ¦ ¦ L. I l -, ¦ , |

RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirez plus disp 0'
Il faut que le foie verse chaque jour un

de bile dans l'intestin. Si cette bile arnv " JJJi I
vos aliments ne se digèrent pas. Des ga* ™ 

^gonflent , vous êtes constipé ! . ,j^Les la xatifs ne sont pas toujours in*V[i 1
Une selle forcée n 'atteint pas la cause . Les j 1  ̂

/
PtLULts CARTERS pour le 1-OIL facilitent BC I
afflu x de bile qui est nécessaire :l vos injggi I
Végétales, douces , elles font couler la bile , t**, I
les Petites Pilules Carters pour le Foie. Fr. w I

-*-. La Cour d'assises de Wlntertho^
avait condamné le 5 décembre l'A*
mand Franz Grotss , pour vol à 9&
armée et port d'armes prohibé , i Jans de réclusion et quinze ans d'exp '̂
sion . Le ministère public de ZUi*
vlent de déposer un recours en cas''
tion auprès du Tribunal fédéral .

i t ,__ t_____r*
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-V_ î_r£________kb̂ d___________________________ l- c__» <#B i: v¦̂ ¦"¦ - *V- '¦ > ¦ '¦¦ ' ¦¦ - -^s :?TV ' .* -:¦ *^*^£.r_r*^i_pĤ Pi%;5"h^^^^^P^^w^^^^^^^^^^^^^^r^^WWWW^^̂ ^ '- F̂.̂ *~̂ ê̂W^*'W^TW^' ^̂ ^̂ ~- ¦•¦ v¦̂ ^̂ R¥W=!̂ S^R'f '̂ *
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1 pour tous vos achats de Noei La COOPE offre Je iiiaxiniiiiii au prix minimum II

^ __H TOPlieS arômes moka, kirsch, praUné, ananas de 3." à 8." 
J^
^  ̂

W V̂ flSpeFÇeS « PlCaNlC » 298 g. 1.30 B|̂ l

1 Tourte Forêt-Noire d. 3.-« 8.- V  ̂ unu^ 
^
\ flsPer^

es « Sunpearl » 4__ g 1.75 El
M Bûches acf._nco.ark .' kirsch' praliné' 2.95 4.5© 6.- / 

".'P™ \ Jardinière lépmes « Héro » boite 1/2 L- pi
3 Tresses au beurre -.50 1.- 2.- 3.- / 1̂ giïl j  \ * 1 

;1 
*"^® Pj

H „, .„ . V" srandes su
.j irrT* <* -» / i Sa,ade russe <<R°CO >> bouc 1/2 no fei

S Taiïlaules au beurre -.50 1.40 2.- 3.- I „ . . - _,_ Eltiï „ , - l Un non vin / * ni./5 B|3
3 Cèpes de menngues paquet <n. 8 p a i r e s . . . . !_ - \ U11 MUH ¥1" / El
l Crème fraîche . 1.95 \ de la COOPE s'impose / fi ¦ 

7j p |
||j | \ (Prix courant dans nos magasins) 4/ j  Auj OlUd'hlli DOS magaSinS Kl

19 Biscornues au mi@e . . . .  de -.is à l.so \. >/ j sont ouverts jusqu'à 18 h. 30 pi
S|| Bsscêmes aux amandes . . 1.— ___ .— >̂__^^ 

^̂
X"*̂  l ES

83 Bsscon_.es aux noisettes . . . —.95 1.95 ^  ̂ ^̂  " B|J
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3 spécialités :
Tresse au beurre

Vacherin glacé
Eugénie au rhum

Pâ-isser_e de la place du Marché

A. K NEC HT Tél. 5i3 2i
25 décembre : ouvert jusqu'à 13 heures
26 décembre : ouvert toute la journée

Hug & Cie , musique |
présente un grand choix, modèles 1959-1960 de

. radios, radios - gramos,
tourne-disques, électrophones, 'Ç
enregistreurs toutes marques

k 

Télévision
dan* ses locaux du 1er étage

vis-à-vis de la poste, NEUCHATEL

-©OCX-XD<_X_X_>_X_X_X_X_^

BELLE MACULATURE À VENDRE
S'adresser au bureau du journal.

X3QO_X_x_x_X_x_X_X50g^^
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£g& La boucherie pour les gourmets *&\

§

V NOS FUMÉS RÉPUTÉS W.
Jambon - Noix de jambon - Palette* / f&iÛ

Langues de bœuf fraîches «fTl\
salées ou fumées CS^TRÈS AVAMTAGEUX Y_?_§

GIOOT ET SELLE D'AGNEAU
R0GN0NNADE DE VEAU

RIS ET LANGUE DE VEAU
Les meilleurs rôtis de bœuf,

veau et porc
Notre fameux jambon

de campagne
Charcuterie fine et quenelles

PÂTÉ DE FOIE GRAS MAISON
Terrine de foie truffé maison

Pâté en croûte truffé maison
BELLE VOLAILLE

'i Gros ponlets .
Poulardes de Hollande

Poules à bouillir - Dindes - Oies
.-. Canards - Lapins frais dn pays

Servie» rapide Un vrai
. . à domioUe trai<>r .

^J.LEUENBERSER ^
B&UCHERIE-CHAHCUTERif

Commandez dès maintenant vos viandes de Noël

MIEUX QU 'UN TRAIN
ÉLECTRIQUE D'OCCASION
Un train électrique de grande marque ,
composé d'une locomotrice, trois va-
gons, un fourgon, vingt rails, droits
et courbes, y compris le transformateur
220 volts pour 65 fr. Le même, avec
quatre vagons voyageurs , vingt-deux
rails , un demi-rail, mais avec ' deux
aiguilles, y compris le transformateur

220 volts, seulement 76 fr. 50.
Pour les tout petits : ' notre train élec-
trique, fonctionnant avec . pij e, est une
merveille, seulement 19 fr. 50 complet.

Expéditions franco par la poste

Beck & Cie, à Peseux
Tél. 8 12 43

HERNIEUX
Les bandages conferrtifs du Dr L. Barrère

(sans ressorts ni pelotes)
vous assurent, grâce à leur plasticité

UN MINIMUM DE GÊNE,
UN MAXIMUM DE CONTENTION

Bandages spéciaux pour bébés et enfante

JS^SE îL^WWZ& W
À9 mmmT mJ Ĵ(^^ ŷ ^mT -̂t

£Mivétm^LW£¥^^^PfrAL
IJBUaimmmm\t3 '2""£t. Tel. 5.14.52

?£ÇOIT TOUS LES JOURS -MARDI EXCEPTE

Nous appliquons également tous les autres
systèmes d'appareils contentifs

É

W \A JP
v m 5*| ;V .:.v%,

*£^: il ^H ' *%_, m

M 738-8̂ 016 H
yy Pantoufle montante, il

y pour les chaussures ., - ,b w

Il Bala ,¦ m
JfjMMÉ€& Fabriques à Moehlin (Argovie) Ml* hamtm **: ïmmmmmmmmw

Neuchàtel, 2 faubourg du Lac

l S GRANDE VENTE I
0 ^̂  ̂

Tourne-disques - Pick-up H

^̂ ffJ]S0 Electrophones stéréo B
13̂ *̂  ̂ Enregistreurs m

I,  

/' ':, " ' modèle 1960 M

Tourne-disques sur socle 4 vitesses pf
arrêt automatique, à partir de Fr. 62.— Wà

Tourne-disques 4 vitesses, arrêt automatique, &M
en valise, à partir de Fr. 80.— t f_î

Electrophone 4 vitesses, en valise, [̂
à partir de Fr. 135.— dp

Appareil complet stéréo Hi -f i  en valise ||H
à partir de Fr. 330.— f«

Enregistreur à double piste en valise b|
à partir de Fr. 236.—¦ jg|

NOS PRIX FONT SENSATION m

Prêt gratuit de tourne-dis ques à nos futurs clients de disques ||
Les meilleures marques : THORENS, PHILIPS, EDEN, m,

WUMO, EBNER M

JEANNEREf- MU SIQUE I
Seyon 28 - Neuchàtel p

|BBBB EB-D-EEEB-l-l-il

Installation» .
électriques

industrielles

(H. BURGY)
Vente, réparations
et transformations
de tous appareils

électriques
Saint-Maurice 11

Neuchàtel, tél. 5 26 48

Pour vos repas de fêtes
Veau - Porc - Boeuf et agneau

Ire qualité

Grand choix de p orc f umé
• Jambon à l'os
0 Jambon de lait
• Jambonneaux
• Palettes
• Côtelettes

Langues de bœuf
fumée, salée et fraîche

Pour vos vol-au-vent :
Ris de veau - Cervelle* ^(; r- , —•. - " rQuepelles .—t ; -

Beaux lapins du pays
Poulets et dindes 1

Pour vos soupers :
Notre excellente
charcuterie fine

et jambon de campagne
Salami « Citterlo » • Mortadelle

BOU<MI_BIE-C_HARCUTEI_IE
MONT^LEURY i

Max Hofmann
Rue Fleury 20 Tél. 510 50

Priirt de passer les commandes i
à temps

l__________________________________________________________________ i I

A vendre
1 manteau

de motocycliste
s i m i l i c u i r ,  grandeur
moyenne, ainsi qu'un
casque. Le tout & l'état
de neuf, 65 fr. S'adres-
ser à Mme Vultel, Tall-
to B, Cortalllod.

A VENDRE
6 bas prix une chambre
à coucher complète, lits
jumeaux, ainsi que ta-
bles anciennes ; buffet
de service et fauteuils ;
divers bibelots. S'adres-
ser à Eug. Byser, Cres-
sier.

S GROSSESSE
_̂j Ceintures
|P spéciales . .

H dans tous genre»
3 avec san- ne. JE.rj  gis dep. tJ,*_l
9 Ceinture «Salus»

§£ 8 H 8. IC.N. J.

A vendre « RIAM », ra-
soir électrique deux tê-
tes, 2̂ fr. (payé 95 fr.),
et un . ROYAL » pour
camping, 40 fr. Les deux
à l'état de neuf ; étui
de ouïr. — Tél. 5 87 36
(heures des repas).

t_ _ _
_£éL * > 4k Èr ^ ?

Représentation générale et service :
Walter Wldmann S. A., Zurich 1
LOwenstrasee 20. Tél. (051) 27 38 96

Les appareils VOLTA sont en vente
an magasin

UTElM .f-.l-'l-M NRICHATFI
. TEL 6 17 12 GRAND'RUE 4

mtm^m) -̂tmmWf ^lm ^m W<y î:̂ ÊSr^

A la longue, seul le meilleur vous réjouit
dans votre Intérieur
Comparez donc aussi la qualité et la puis-
sance de travail, non seulement les prix.
Les ASPIRATEURS VOLTA et CIREUSES
VOLTA, fabrication suédoise d'élite, sont
vraiment inégalés. Conseils sans engagement
par les électriciens spécialisés et les entre-
prises d'électricité.

PROFI TEZ !
de la

grande baisse de p rix
de la

MAISON DE BLANC
M. Kessler - Ecluse 13 - Tél. 5 82 42

pour faire vos achats et cad_aux

Le spécialiste vous offre le plus grand
choix dans les qualités les meilleures



DU BONHEUR DANS TOUS LES FOYERS I

aaec ait électcophaite (Q^N 1
la plus forte production française $|

Modèle 20 I
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂  ̂

4 vitesses, arrêt automatique, am- KjSj
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SOUS FORME D'UN

bon d'achat

Nos magasins sont ouverts sans interruption
de 8 h. à 18 h. 30

\ f  SYLVESTRE g
! 1er et 2 Janvier

Stan Verace
du Olub des

Champs-Elysées
et de Patachon,

Paris
et son TRIO

jouent pour
vous distraire \ ¦

et pour la danse
à

||| Cave
Neuchàteloisem
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EXCELLENTS MENUS
DE NOËL

Jean Fetscherin, chef de cuisine
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MOULIN NEUF NEUCHATEL O.

Aujourd'hui à midi

aux Halleg
IE BOLLITI - MISTI

une excellente spécialité italienne

SKIEUBS
Vue-des-Alpes

Téléski Chasserai
Mercredi 13 h. 30

Neuchàtel - Tél. 5 82 82

BREVET SUISSE
N° 287968

du 22 Janvier 1951 - Eta-
blissements PAKFONRY
Si LIELENS, société ano-
nyme, soupapes à mem-
brane à passage direct.
Le titulaire de ce brevet
d'Invention désire entrer
en relations avec des In-
dustriels suisses pour
l'exploitation diudlt bre-
vet. Pour tous renseigne-
ments, s'adresser au Y.
59. HAVAS, Bruxelles
(Belgique).

I PRÊTS
Service de prêts S.A.

Tél. (021) 22 62 77
Luclnge 6, Lausanne

RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 715 46

Menus sur commande
Bonne cave

Salle pour sociétés

|%_^'^_^'^Ii_F'^__K^m___̂ ,̂ _^,
^_ ,̂«____
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S CAFÉ DU THÉÂTRE I
BRASSERIE-RESTAURANT

1 Pour l'apérittf du Nouvel-An g
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Noël à midi

aux galles!
UN EXCELLENT MENU

Le soir f ermé
Il est prudent de réserver

tmm ^*mmmmm *mmmmmmmÊm *mmmmmJ

Salon de dégustation fermé les 24 et 25 décembre

Salon de coiffure
Gare C.F.F.

Le salon pour DAMES sera fermé ¦

du 11 au 23 janvier

Machines à coudre d'occasion
Norrhî  Supernova neuve, vendue d'occa-
llCUGI-l s;on) forte réduction.

Pfaff P°rtative' bras libre, classe 332,rld ll comme neuve, Fr. 390.—.

(/ ' AGENCE ELNA
Nouvel immeuble Saint-Honoré 2, tél. 5 58 93

A vendre à bas prix un

ACCORDÉON
chromatique, 2 registres
et un accordéon 23 tou-
ches, 8 basses, en parfait
état. Adresser offres écri-
tes à C. G. 524 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

URGENT
Qui donnerait ou ven-

drait à bas prix , Jouets
divers, à famille de huit
enfants, trains, autos,
etc. ? Demander l'adres-
se du No 526 au bureau
de la Feuille d'avis.

La direction de

La Vue-des-Alpes
avise son honorable clientèle

que le restaurant sera

fermé la veille de Noël
dès 20 heures

(Noël des employés)

[ A  LA PRAIRIE, 
^tous les Jours i

l choucroute sur assiette j

Bonnes fetes=CAV E Jli CAVE Bien manger
5 85 88

OBHflHHilHHMHHBBMHHi_____-___-------- ____________l *¦ * * ___________f___-__H---BHHHHHBHi^Hli1MHi_--_-________B^

r , : ¦ —N
Le cadeau idéal SlnSSÉÉW  ̂^X

sèch e-ch eveux '\JmW

sous 1
Grand choix ,.*;'> >/ '<SK"
au magasin ' ^

Mflï!h?_!?î
^ nW3wïï__ri rï n i ïï

_n^ iw y_ . i EUH NEUC_ .i ATFi
TEL & 17 12 G R A N D RUE 4

V /

A vendre

accordéon
diatonique

. Hohner », 80 fr. ; batte-
rie de Jazz, 100 fr. Tél.
5 29 62. ^^Er RESTAURANT {̂JL r̂

l~N E ifc H î TTLl

Saint-Nicolas 26 - Parc pour autos - Tél. 5 9177

Fermé le jour de Noël

La fonderie R. BARBIER
DE CORTAILLOD

informe sa clientèle qu'elle reprendra
son activité le k janvier 1960

Cernuschi-Raout , suce.
Fontes d'aluminium, laiton, bronze

Exécutions de bronzes d'art et d'ornement

DES MENUS A VOTRE CHOIX
C'est ce que vous offre pour les fêtes de l'An

le

Restaurant du Clos de Serrières
Fermé le jour de Noël

Tél . 8 34 98

Loterie de la Musique militant
1 « DAUPHINE »
1 poste de télévision

1 radio
1 appareil frigorifique

1 pendule neuchàteloise, etc.
Encore quelques billets au prix de Fr. 1.—

Tirage le 31 décembre

Hâtez-vous
En vente : Société Coopérative de consommation

Magasins : rue du Seycxn
Parcs 53
Fontaine-André
la Coudre
Serrières

Aux Grands Magasins « Aux Armourins »
Tabacs Widmer, Croix-du-Marché,

Cercle National
et auprès des membres de la Musique militaire.

HÔTEL DES COMMUNES
Les Geneveys-sur-Coffrane

Le ( restaurant est fermé jeudi soir,
veille de Noël, dès 18 heures.

' CO-FU-NA
vous remercie de votre f idé l i t é  et
vous souhaite plein e réussite dans

vos cultures pour l 'année 1960

Importateur : G. Gaillard, Saxon.
Agent dépositaire

pour le canton de Neuchàtel :

Y. Barbier - Boudry
V——_ /

CAFÉ DU THÉÂTRE
BRASSERIE-RESTA URANT

Toujours très bien
Jamais déçu

CAFÉ DU THÉÂTRE
BB4S_.E2.7E-_ .ESrA _7_.ANr

Pour votre repas de Noël



Les travaux du Conseil national
( S U I T E  P B  L A  P R E M I E R E  P A G E )

le Conseil national  a en outre mis
au point , en é l iminant  les dernières di-
vergences , la loi sur les routes natio-
nales ; l'arrêté sur l'emp loi des droits
d'entrées sur les carburants ; l'arrêté
accordant une contribution à l ' Institut
suisse (le Rome l'arrêté assurant l'aide
financière de la Confédération (sous
forme de prêt et de garantie , à la fon-
dation « Hôp ital suisse de Paris ».

C'est après tout ce travail , accompli
d'ailleurs en l'absence de quelque 80
députés , qu 'on aborda un des grands
problèmes de l'actualité.

Les perspectives d'intégration
économiques

telles qu'elles apparaissent
après la conférence

de Stockholm
En fin de mat inée , M. Gerber, socia-

liste vaudois , développe au nom de la
commission des affaires étrangères , une
interpellation invitant  le Conseil fédé-
ral à renseigner le parlement et l'op i-
nion publi que sur la création d'une as-
sociation européenne de libre-échange;
et ses conséquences pour notre écono-
mie, notre politi que douanière, notre
iieulralité enfin.

Les « six » et les « sept »

M. Petitpierre, chef du département
politi que, évoque d'abord la situation
après la constitution du Marché com-
mun groupant les six Etats de la
Communauté économique européenne
(C.E.E.). Ces six Etats ont formé une
union économique , considérée toutefois
comme une étape vers une union poli-
t ique.  Le Marché commun a ainsi créé
une division parmi les dix-sept Etats
associés dans l'Organisation économi-
que de coopération européenne (O.E.
C.E.). C'est, en partie , pour parer à
cette division que sept Etats, dont la
Suisse, se sont unis en une Associa-
tion européenne de libre-échange, qui
est aussi une mesure de défense contre
les conséquences dommageables que
peut avoir , pour leurs économies, l'ap-
plication des règles du Marché com-
mun.

Le chef du département politi que rap-
pelle les dispositions essentielles de la
convention signée à Stockholm et qui
fixent les princi pes de l'Association eu-
ropéenne de libre-échange. Ces disposi-
tions ont été résumées ici-même.

Il s'agit , et c'est là le premier objec-
tif , de créer un grand marché libre,
grâce à l 'é l imination progressive des
droits de douane. En revanch e, face aux
pays tiers, et contrairement au marché
commun , chaque pays garde son propre
tarif et, partant , sa liberté en matière
de politi que commerciale extérieure. La
convention prévoit aussi que les restric-
tions quantitatives — contingents à
l'importation — seront abolis. Elle con-
tient une série de règles pour éviter que
les effets du désarmement douanier ne
puissent être rendus inopérants par des
subventions gouvernementales à cer-
taine industries. Toutefois , les dispo-
sitions abolissant les obtacles aux
échanges et les règles de concurrence ne
rappliquent pas aux produits agricoles.

'Un 'premier pas "
Par la signature de cette convention,

notre pays s'engage pour la première
fols d'une manière concrète dans la
voie qui doit conduire à l'intégration
économique de l'Europe. Il est donc
particulièrement Important que cet acte
s'accomplisse dans des conditions qui
^ie portent aucune atteinte ni à l'in-
dépendance du pays, ni à des Intérêts
essentiels. A ce propos, M. Petitpierre
déclare t

« Sans doute, assumons-nous un cer-
tain nombre d'obligations, comme c'est
le cas de tout traité international. En
contrepartie, nous obtenons des enga-
gements de même ordre de la part de
nos partenaires. Mais ces engagements
se rapportent à des objets concrets et
bien définis. De nouvelles obligations
ne peuvent pas nous être imposées par

des. décisions prises à la majorité. De
plus, l'égalité des droits entre les Etats
membres est reconnue, puisque — à
l'opposé du traité de Rome sur le Mar-
ché commun — les grands et les petits
Etats sont au bénéfice d'un droit de
vote égal. La formule d'intégration
consacrée par la convention est par
conséquence compatible avec notre
souveraineté nationale. Dans l'éven-
tualité d'une guerre ou d'une grave
tension internationale, une clause d'ex-
ception couvre nos intérêts militaires
et nous permettrait de prendre les
mesures que nous estimerions essen-
tielles à notre sécurité. Enfin , sous ré-
serve des obligations que nous avons
acceptées en signant la convention,
nous gardons notre liberté en matière
de politique commerciale. Nous pour-
rons continuer h conclure des accords
commerciaux avec tous les pays et né-
gocier avec eux le niveau dès droits
de douane. »
Conséquences financières

et économiques
Certes, l ' é l imina t ion  des droits d'en-

trée réduira les recettes douanières de
la Confédérat._fiL On .tient admettre ïjue
le recul total sera de l'ordre de 30 a
35 millions par an, dès 1970. Il est pro-
bable toutefois que d'autres éléments
offriront une compensation apprécia-
ble.

Il est plus malaisé de prévoir les
conséquences d'ordre économique qu 'au-
ra la convention de Stockholm pour
notre pays. Certaines industries, celle
du papier par exemple, redoutent déjà
la concurrence de pays produisant à
meilleur compte.

Notre économie devra donc faire un
effort d'adaptation , mais, déclare M.
Petitpierre, ce phénomène n'est pas
nouveau. Le commerce international est
constamment aux prises avec des pro-
blèmes de toute sorte qu 'il a toujours
été possible de résoudre. Il n'y a pas
de raison aujourd'hui pour que notre
industrie ne puisse prendre ce nou-
veau tournant.

« La Suisse peut faire ce premier
pas dans la vole de l'Intégration éco-
nomique de l'Europe avec confiance,
car son économie est saine. »

Il faut rétablir l'unité
économique de l'Europe

Mais une autre tâche nous attend,
plus importante encore, celle de refaire
le plus tôt possible l'unité européenne
sur le plan économique, telle que
l'O.E.C.E. avait commencé à la réaliser.

Si les efforts tentés jusqu 'ici n'ont
pas encore abouti , Ils ont toutefois
amené la plupart des pays de l'Europe
occidentale à prendre conscience de
cette nécessité.

Même parmi les « six » du Marché

commun, II y a des signes encoura-
geants et l'on constate un fort cou-
rant en faveur d'un accord avec les
« sept » de l'Association européenne de
libre-échange .

Entre ces deux groupes, la discussion
devrait, de l'avis du Conseil fédéral ,
s'engager le plus tôt possible, à l'éche-
lon des gouvernements .vec la colla-
boration des organes de la Commu-
nauté -et de l'Association. • ' -

Un fait nouveau
de première importance

Or, lundi dernier , un fait nouveau
important s'est produit. A l'issue de la
conférence qui réunissait à Paris les
quatre Grands occidentaux , on a publié
un communiqué qui contient des idées
intéressantes en particulier sur la coo-
pération économi que et l'aide aux pays
sous-développés. On envisage de convo-
quer une reunion officieuse à Paris qui
examinerait comment on pourrait trai-
ter les problèmes commerciaux découlant
de l'existence d'organisations économi-
ques régionales en Europe.

« n serait prématuré, dit M. Petit-
pierre, en l'absence d'Informations plus
précises, de commenter longuement ce
communiqué. On peut cependant en

relever maintenant déjà l'Importance,
en souhaitant que la décision prise à
Paris ouvre une issue à l'impasse ac-
tuelle. Etant donné les tendances que
nous avons toujours défendues, celles
d'une politique commerciale aussi large
et aussi libérale que possible, nous
n'avons pas à craindre que le débat
s'étende a un ensemble de problèmes
économiques liés les uns aux autres et
qui n'intéressent pas seulement l'Eu-
rope, mais aussi les relations de l'Eu-
rope avec les autres continents. Si
l'on ne peut attendre des résultats im-
médiats d'une telle réunion, on est en
droit d'espérer qu 'elle sera le début de
négociations qui permettront d'abor-
der, puis de régler d'une manière sa-
tisfaisante les problèmes que posent
la coopération et l'Intégration écono-
mique européenne. »

La seule voie à suivre
Puis, après avoir rappelé qu'il faudra

beaucoup de patience avant de surmon-
ter les deux tendances — l'une centra-
lisatrice, l'autre p lus libérale — qui
vont une fois encore s'affronter, M.
Petitpiçrre conclut :

«'S'il ne faut pas sous-estlmer les
difficultés, il faut éviter de les dra-
matiser, mais plutôt se mettre en me-
sure de les résoudre. Ce n'est pas seu-
lement la tâche des autorités, mais ¦
celle de notre économie elle-même qui, .'
dans tous les secteurs, doit commen-
cer à temps l'effort d'adaptation né-
cessaire ct contribuer à la recherche
des solutions pratiques qui lui per-
mettront de bénéficier 'de cette évolu-
tion.

Nous ne nous sommes Jamais déro-
bés devant les problèmes, mais nous
nous sommes constamment efforcés
de leur donner des solutions compati-
bles avec notre indépendance nationale
et nos intérêt essentiels. Ceux que pose
l'intégration économique de l'Europe
sont d'un ordre nouveau, le Conseil
fédéral est convaincu que la vole dara
laquelle nous nous engageons en adhé-
rant à l'Association européenne de li-
bre-échange est la seule que, dans lea
circonstances actuelles, nous puissions
suivre. »

L'interpellateur se déclare satisfait.
Précisons encore que la question sera
reprise en mars, lorsqu e le gouverne-
ment demandera aux Chambres de ra-
tifier la convention de Stockholm.

La séance de relevée
L'après-midi , le Conseil national prend

en considération divers « postulats ».
L'un invite le Conseil fédéral à indi quer
dans un rapport les mesures qu'il comp-
te prendre contre le dumping ; l'autre
demande que les communes tessinoises
restent au bénéfice des mesures spé-
ciales en faveur des améliorations fon-
cières ; un troisième propose de rame-
ner de dix à cinq ans 1 intervalle qui
sépare deux recensements fédéraux.
Deux autres « postulats » réclament des
mesures d'ordre social, l'un pour fa-
ciliter , par des subventions plus subs-
tantielles, le recrutement de jeunes in-
firmières , le second pour améliorer les
rentes de l'A.V.S. Enfin , M. Wahlen , qui
remplace M. Lepori , exp li que, une fois
de plus — car les exp lications ont été
données maintes fois déjà , et d'abotd

"-paf la dire ction générale- des ¦¦C.F.F. -2S
pourquoi l'entreprise" nationale des
transports a augmenté le tarif des abon-
nements d'ouvriers. Il répond ainsi à un
intcrpellateur qui n 'est pas satisfait.

Déficit réduit
Au terme de la séance, le président

annonce, entre autres choses, que les
décisions des deux Chambres ont per-
mis de réduire le déficit budgétaire de
63 à 17,5 millions environ. Chacun s'en
réjouira.

G. P.

Rebelles algériens
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

« Ministre des affaires sociales » : M.
Omar Oussedik, ancien « secrétaire
d'Etat » ;

« ministre des affaires étrangères » t
M. Youssef ben Khedda, ancien « mi-
nistre des affaires sociales » ;

« ministre des finances et de l'écono-
mie » : M. Lakhdar ben Toubal, ancien
« ministre de l'Intérieur ..

On annonce également dans les mi-
lieux algériens bien informés du Caire
que M. Ferhat Abbas qui présidait le
« gouvernement provisoire de la Répu-
blique algérienne », a été nommé porte-
parole officiel du nouveau « gouverne-
ment » mais sans recevoir de porte-
feuille.

On dit encore dans ces milieux que
le « gouvernement » établira son siège
officiel en Algérie même, mais que les
réunions des « ministres > se tiendront
à Tripoli en Libye. Cette décision a
été prise afin de concilier les points
de vue divergents entre les ministres
civils et militaires du gouvernement.
* Le général Challe :

« L'armée française
restera en Algérie »

BRUXELLES (A.F.P.). — «L'armée
française restera en Algérie, parce que
le général de Gaulle l'a dit , parce que
le premier ministre l'a maintes fois
réaffirmé et parce que c'est une néces-
sité pratique si l'on veut exécuter U
plan de Constantine et entraîner la pro-
motion musulmane à laquelle nous
sommes attachés », a déclaré le géné-
ral Challe dans une interview publiée
mardi par le journal « La Libre Bel-
gique ».

< La France sans l'Algérie serait im-
pensable. L'Europe elle-même sans l'Al-
gérie est inimaginable aujourd'hui », a
ajouté le commandant des forces fran-
caises en Algérie avant de préciser que
celles-ci ont pour objectif , lorsque les
rebelles auront mis bas les armes, de
« se consacrer davantage TUX l:Vches de
promotion » qu'elles ont entreprises de-
puis longtemps.

Les petits pays
seront consultés

La préparation
des rencontres Est-Ouest

PARIS (Reuter). — On apprend
dans les coulisses de la conférence
de -'O.T.A.N. que les petits pays
membres de l'organisation ont expri-
mé, mardi, leur mécontentement de
l'intention attribuée aux trois gran-
des puissances de former un « direc-
toire politique » dont les vues lie-
raient automatiquement . l'alliance.

Toutefois, M. Herter a donné l'as-
surance au cours du débat que les
Etats-Unis, l'Angleterre ct la France
n'avaient pas l'intention de créer avec
la Russie un directoire des grandes
puissances afin de contrôler les affai-
res mondiales.

M. Wigny, ministre dies affaires
étrangères de Belgique, après avoir
approuvé l'accord réalisé par les trois
Grands à Paris, a déclaré que les pe-
tits pays de l'O.T.A.N. désirent mieux
connaître la procédure et les déci-
sions des groupes de travai l qui de-
vront préparer la conférence au som-
met.

Entière satisf action
Les petits pays ne peuvent admet-

tre que les décisions des grandes puis-
sances relatives à la préparation des
rencontres Est - Ouest doivent être
admises automatiquiemerot par l'allian-
ce tout entière. Le point de vue de
M. Wigny a été vigoureusement ap-
puyé par la Turquie, le Danemark, le
Luxembourg et d'autres . petits, ainsi
que par M. Spaak, secrétaire gétnéral
de l'O.T.A.N, qui est Belge.

Plus tard, un délégué des petits
pays a dit : « Nous avons obtenu en-
tière satisfaction. II a été convenu
que nous serons consultés à temps
pour toute décision relative à la pré-
paration des rencontres Est - Ouest. »

Des précisions
A l'issue de la réunion, le porte-

parole français a indiqué que la dis-
cussion qui a suivi l'exposé de M.
Couve de Murville aivait été approfon-
die, franche et souven t animée. Des
ministres ont été surpris par certains
termes du communiqué et de la lettre
adressée à M. Khrouchtchev. Us y ont
vu la naissance d'un « directoire »
avec le chef du gouvernement sovié-
tique en in.stitutionaliisant la confé-
rence au sommet. D'au tres ont expri-
mé des craintes en raison de l'absence
d'un ordre du jour et ont souligné
le danger d'une discussion totalement
libre avec M. Khrouchtchev. •

Au Conseil des Etats
BERNE. — Mardi matin , M. Streuli ,

chef du département  des finances et des
douanes , a répondu à une motion déve-
loppée antérieurement par M. Bourg-
knecht (cons. Fribourg) en faveur des
cantons économi quement faibles. M.
Streuli rappelle ce que la Confédéra-
tion a déjà fait  dan s ce domaine et
esquisse les projets d'avenir. La ques-
tion de la péréquation financière, en
particulier , est réglée. En ce qui con-
cerne la double imposition , le Conseil
fédéra l est prêt à élaborer un projet de
loi en vue d'éviter les doubles imposi-
tions entre cantons. Le Conseil fédéral
est disposé à accepter la motion sous
forme de postulat et M. Streuli d'ex-
primer l'espoir que le conseiller fédé-
ral Bourg knecht aura autant de plaisir
à ce postulat  qu 'en a eu à la motion
le conseiller aux Etats Bourgkn echt, ce
qui soulève les rires de 1 assistance.
La motion, transformée en postulat, est
acceptée.

Par .10 voix sans opposition , la Cham-
bre adopte ensuite le budget des C.F.F.
de 1960, puis par 31 voix la loi d'orga-
nisation des P.T.T., qui prévoit la créa-
tion d'un conseil d'administration des
P.T.T. présidé d'offi ce par le chef du
département des postes ct chemins de
fer et nommé par le Conseil fédéral pour
une durée de 4 ans. La création de con-
seil d'administration des P.T.T. n'a' été
approuvée par le Conseil des Etats que
par 19 voix contre-15. , - , .;.

GEIVÈVE .

De notre correspondant :
A l'avenir, dès que le peuple se sera

prononcé à son tour, sur un projet de
loi constitutionnelle, voté, dan s ses
séances de la fin de la semaine der-
nière, par le Grand Conseil , et qui
porte sur les incompatibilités de fonc-
tions des magistrats , les conseillers
d'Etat genevois ne pourront plus ac-
cepter des mandats d'administrateurs
de sociétés anonymes.

Le Grand Conseil , qui n'avait pas
été sans avoir quelque souci d'appren-
dre, il y a quelque temps que l'un
des conseillers d'Etat en fonctions
avait , notamment considéré que rien ne
s'opposait, selon lui, à ce qu'il appar-
tint à dieux sociétés privées, s'était vu
saisi de deux projets. L'un , plus dra-
conien , émanait du député popiste, Jean
Vincent qui aurait  voulu que la porte
fût  absolument fermée aux conseillers
d'Etat pour toute activité profession-
nelle et toute appartenance à des so-
ciétés privées.

Ce député estimait, en effet , que,
dans un canton aussi important que
celui de Genève, la charge de conseiller
d'Etat était trop lourde pour que celui-
ci accepte une activité supplémentaire :
que certaines interférences entre les
intérêts de la collectivité et les intérêts
privés risquaient de se produire et qu'il
importait , en tout cas , que la femme
de César ne fût même pas soupçonnée.

L'autre projet, en revanche, qui éma-
nai t  du député libéral , M. Deonna ,
avait  une disposition moins absolue.
En vertu de celle-ci, les conseillers
d'Etat pouvaient, effectivement, con-
tinuer à faire partie des sociétés ano-
nymes dans lesquelles ils étaient  en-
trés avant leur élection , mais ne de-
vaient plus accepter de nouveaux man-
dats, à partir du jouir où ils étaient
élus. A l'exception, toutefois , des so-
ciétés auxquelles l'Etat ou des commu-
nes participent financièrement ou sont
intéressée s d'autre manière, et en tant ,
encore, que délégués des pouvoirs pu-
blics.

Le Grand Conseil , dont les membres
ont voulu tenir compte diu fait qu 'à
multiples reprises , le peuple lui-même
s'était prononcé contre les incompa-
tibilités totales de fonctions , a donné
sa préférence au projet par cinquante-
cinq voix contre trente-cinq, avec l'abs-
tention d'un député radica l .

Mais , il est fort probable que, dans
les années futures , la question de l'in-
compatibilité totale, sera reprise, la
charge de conseiller d'Etat étant de-
venue de plus eu plus lourde.

Ed. BATJTY.

Plus de conseillers d'Etat
genevois à la tête de conseil

d'administration

CONFÉDÉRATION

v _,.[ ._..,,. — i_ e département militaire
fédéral vien t de publier l'avis de mise
sur pied pour les cours de répétition
et les cours de complément 1960. Rap-
pelons que cet avis tient lieu de con-
vocatio n pour tous les hommes dont la
classe d'âge est astreinte au service
en 1960 (pour les sous-officiers , appoin-
tés et soldats de l'élite , les classes
1926, 1930, 1933, 1935-1939), chaque hom-
me recevant en outre un ordre de mar-
che individue l ment ionnan t  le lieu et
l'heure d'entrée au service. Sont éga-
lement dans l'obligation de se présen-
ter les militaires qui, à l'égard de leur
classe d'âge, sont en retard dans l'ac-
complissement des cours de répétition
ou des cours de complément et dont
la classe n 'est pas appelée au cours
en i960.

Pour les troupes romandes d'infan-
terie , les cours de répétition auront
heu aux dates suivantes : les lég*-
ments 3 et 7 du 21 mars au 9 avril ,
le régiment 9 du 25 au 14 mai , le ré-
giment 2 (plus le bat. ,ar. 1) du 16
mai au 4 juin , le régiment 8 (plus le
bat. car. 2) du 29 août au 17 septem-
bre, les régiments de montagne 5 et
' du 17 octobre au 5 novembre. Les
compagnies de renseignements , de gre-
nadiers , de DCA et antichars mobili-
seront comme de coutume en même
temps que leur régiment respectif . Pou r
les troupes de landwehr, les régiments
43 et 46 seront convoqués' le 5 sep-
tembr e pour un cours rie deux semai-
nes. Ains i  qu'on peut le constater, les
cours de répéti t ion 1960 se feront avant
tout à l'échelon des régiments , renfor-
ces par des uni tés  d'art i l ler ie  et des
troupes légères.

Pour la réunion
des deux Bâles

P'ins un message à l'Assemblée fédé-
rale, le Conseil fédéral propose un
arrêté qui précise notamment  que la
garant ie est accordée aux dispositions
eon st i tut i onneMes adoptées le 2 octo-
bre 1938 par le canton de Bâle Ville
wt. 58) et par celui de Bâle Campa-gne (art. 57 bis) au sujet de la pro-
cédure à suivre pour la réunion des
•Jeux demi-cantons. Si la procédure en-gagée en vue de la fusion aboutit à
'acceptation d'une constitution pour le
canton de Bâle , la garantie de cette
constitution ne pourra être accordée que«ous réserve de la revision subséqu ente«el  article 1er de la Constitution fédé-
nie approuvée par le peuple et les
cantons .
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EN FRANCE , le Conseil des minis-
tres a décidé de ' maintenir le g énéral
Elg,  chef d'état-major général de la
défense nationale , en activité dans ses
fonct ions  actuelles jus qu'au li juille t
1960.

EN ITALIE , le gouvernement et ce-
lui de VU.R.S.S. sont convenus d'aug-
menter de 25 % environ en 1960 pa r
rapport aux ch i f f re s  de l'année en
cours, leurs échanges commerciaux.

AU MAROC , 16 voyageurs ont été
tués et 10 autres blessés dans un acci-
dent de la circ ulation survenu lundi
sur la roule d'El Jadida à Agadir ,
lorsqu 'un camion et un car sont entrés
en collision.

AU SÉNÉGAL , M. Hammarskjceld,
secrétaire g énéral des Nations Unies ,
est arrivé mardi à Dakar à bord d'un
avion sp écial.

AU HONDURAS BRITANNIQUE , des
milliers de personnes à Bclize ont reçu
des cartes de vœux pour Noël , sur les-
quelles était dessinée une carte g éo-
grap hique où le Honduras britannique
est rattaché au Guatemala voisin.

AU PAKISTAN , un tremblement de
terre de for te  intensité a été enreg is-
tré mardi à Guetta. L 'épicentre du séis-
me serait situé à environ 2000 km. au
sud-ouest de Quetta.

( S U I T E  DE LA P R E M IE R E  P A G E )

Tout en se réjouissant des perspec-
tives nouvelles de négociations et d'en-
tente, le Conseil croit nécessaire de
réaffirmer les principes qu 'il a énoncés
sur Berlin le 16 décembre 1958 et d'in-
sister à nouveau sur le fait  que l'al-
liance doit rester vigilante et forte.

Il partage l'espoir des quatre chefs
d'Etat et de gouvernement que la pro-
chaine conférence contribuera à consoli-
der la paix dans la justice.

Le bilan des travaux
Au cours d'une conférence de pres-

se, M. Halvard Lange, ministre des
affaires étrangères de Norvège et pré-
sident en exercice du Conseil minis-
tériel de l'O.T.A.N. a dressé un bi lan
des travaux de la session du Conseil
qui s'est terminée mardi matin :
# Tous les membres ont manifesté
fermement l 'intention de poursuivre à
fond leur coopération dans le cadre
de l'O.T.A.N., dans une conjoncture
changeante.
0 En une période de négociations
prolongées avec l'U.R.S.S., les consulta-
tions politi ques effectives sont plus
nécessaires que jamais.
# Les Américains et . Canadiens ont

renouvelé leur engagement de partici-
per à la défense de l'Europe, mais ont
demandé une contribution accrue des
gouvernements européens à qui il ap-
partient maintenant de répondre à cet
appel.
# Le Conseil a accep té la recomman-
dation du secrétaire d'Etat des Etats-
Unis , M. Christian Herter , qui confie
au Conseil permanent la tâche , non
seulement de traiter les problèmes au
jour le jour , mais d'élaborer des pro-
jets à long terme.
0 L'O.T_A_N. a approuvé , la décision
des quatre chefs d'Etat et de gouver-
nement de constituer un groupe de tra-

vail chargé d'étudier les problèmes
économiques.

« Maintenant , a déclaré M. Lange, un
groupement étudiera peu après le Nou-
vel An, quel mécanisme il convient
d'instituer pour rapprocher les trois
groupements industriels de l'Occiden t,
c'est-à-dire les « Six », les « Sept » et
l'Amérique du Nord.

Conseil atlantique

(SUITE DE LA P R E M I E RE  PAGE)

Le président Eisenhower et le roi
Mohammed V ont eu un premier en-
tretien privé de vingt miaittes a/vant
le déjeuner.

Entente sur l'évacuation
des forées américaines

dn Maroc
Il a été entendu entre le roi du

Maroc et le président des Etats-Unis
que les forces américaines auront été
retirées dn Maroc avant la fin de
1963 et que l'évacuation de la base de
Ben Slimaine (camp Boulhaut) sera
terminée le 31 décembre 1960, déclare
le communiqué conjoint américano-
marocain remis à la presse au moment
du départ du président Eisenhower.

|j Satisfaction envers révolution
du problème algérien

A propos de l'Algérie, le communi-
qué déclare :
. « Les deux chefs d'Etat ont noté
avec une grande satisfaction le carac-
tère positif de l'évolution politique dn
problème algérien. Ils se sont félicités
des progrès accomplis vers une solu-
tion pacifique de ce problème du fait
de l'acceptation par les partis intéres-
sés, du principe de l'autodétermina-
tion et du recours à la consultation. »

Le communiqué ajoute : « Sa Majesté
a insisté sur l'importance vitale, pour
le Maroc, de la fin de la guerre en
Algérie, en fonction des répercussions
profondes que celle-ci a sur sa vie
nationale et ses relations internatio-
nales. »

Les entretiens
Eisenhower > Franco

MADRID (Reuter). — Hier matin, le
président Eisenhower, en visite en Es-
pagne, s'était rendu au partais du Par-
tie, résidence du chef de l'Etat espa-

gnol à 15 km. die Madrid, pour un
entretien a/vec le général Franco.

Les deux hommes d'Etat ont notam-
ment enregistré un progrès satisfai-
sant dans la réalisation des accords
économiques et de défenise signés par
les Etats-Unis et l'Espagne le 23 sep-
tembre 1953. Ces accords sont fondés
sair la reconnaissance de la nécessité
de l'effort des deux pays pour attein-
dre le but commun de la paix et de
la stabilité mondiale.

Durant ces conversations, l'entrée de
l'Espagne à l'O.E.C.E. a été mention-
née avec satisfaction et le président
a formé des vœux pour le succès du
plan espagnol de stabilisat ion économi-
que.

Eisenhower touché
par l'accueil espagnol

Le président Eisenhower et le géné-
ral Franco sont arrivés ea hélicoptère
à la base de Torrejôdi' peu après
10 h. 32. C'était la première fois que
le général Franco empruntait la voie
des ains depuis 1936, lorsqu'il se ren-
dit en avion des Canaries à Meliila,
au Maroc, pour y organiser les forces
nationalistes.

« Je suis tout à fait convaincu que
l'amitié entre nos deux pays sera plus
forte grâce à cette visite », a déclaré
le président Eisenhower en prenant
congé du général Franco. Le président
a indiqué qu 'il avait eu à Madrid
« des conversations très intéressantes »
et s'est montré très touché par l'ac-
cueil et l'hospitalité espagnols. Le gé-
néral Franco, de son côté, a réitéré
sa profonde gratitude pour la visite
d'Ike et a ajouté qu 'il espérait que
celui-ci aura pu se rendre compte de
ce qui avait été fait en Espagne pour
le développement économique et le
relèvement du niveau de vie.

Le voyage de M. Eisenhower

FRANCE

PARIS (A.F.P. . . — L'arrêt de la
première Chambre d'accusation enjoi-
gnant au juge d'instruction de placer
sous mandat de dépôt M. Robert Pes-
quet, Impliqué dans l'affaire de l'at-
tentat qui aurait été commis en octo-
bre dernier contre M. François Mitter-
rand , sénateur de la Nièvre, a été cas-
sé mardi par la Chambre criminelle
de la Cour de cassation.

L'affaire a été renvoyée devant la
deuxième Chambre d'accusation de la
Cour d'appel de Paris. M. Pesquet ne
pourra donc être arrêté que si cette
Chambre le décide.

M. Pesquet
marque un point

ALGÉRIE

BONE (A.F.P.). — M. Pierre Clé-
ment, cinéaste français, qui avait été
fait prisonnier le 3 octobre 1958 à la
frontière algéro-tunisienne alors qu 'il
tournait un film pour le « front de
ibération national » algérien a été
condamné à 10 ans de prison par le
tribunal militaire de BAne.

Son coaccusé, M. Terki Zegloul, a été
condamné à cinq ans de 'la même
peine.

Le cinéaste Pierre Clément
condamné à 10 ans de prison

La question scolaire

PARIS (A.F.P.). — Au cours du Con-
seil des ministres qui s'est tenu en fin
d'après-midi, sous la présidence du gé-
néral de Gaulle, l'état des travaux par-
lementaires, et notamment le projet de
loi sur les rapports entre l'Etat et les
établissements scolaires privés, ont été
examinés.

M. Michel Debré a fait un exposé
sur ce dernier point et une discussion
générale s'est engagée. Le Conseil des
ministres a autorisé le chef du gou-
vernement à examiner, avec les repré-
sentants de la majorité les points de
désaccord qui semblent encore subsis-
ter.

M. Michel Debré a été en outre au-
torisé à poser la question de confian-
ce, à l'Assemblée nationale, suivant
l'orientation du débat sur le problème
scolaire.

De son côté, la commission des affai-
res culturel les de l'Assemblée natio-
nale a adopté par 68 voix contre 8 et
2 abstentions, mais avec modification s,
le projet de loi scolaire.

M. Debre autorise
à poser la question

de confiance

BELGIQUE

ires discrètement lundi , en 1 bOtel
de ville de Watermel-Boitsfort , près de
Bruxelles , le € group captain » Peter
Townsend a épousé civilement Mlle
Marie-Luce Jamagne, vingt ans.

Townsend remarié

U. R. S. S.

MOSCOU (A _F.P.). — L'agence Tass
annonce que M. Khrouchtchev a ouvert
mard i matin , au grand palais du
Kremlin , la session plénière du comité
central du parti communiste de
l'U.R.S.S.

Cette session, précise l'agence sovié-
tique, doit dresser le bilan de l'exé-
cution des plans de la première année
du septennat dans le domaine de l'éco-
nomie rurale , et discuter des tâches
urgentes qui se posent dans le déve-
loppement fu tur  de l'agriculture et de
l'élevage.

Session du comité central
du parti communiste

INDE
La réponse

dn premier ministre indien

LA NOUVELLE-DELHI (A.F.P.) . —
Dans la réponse qu 'il a adressée à M.
Chou En-lai , M. Nehru a déclaré qu 'il
ne lui sera pas possible de le rencon-
trer le 26 décembre, comme le prési-
dent du Conseil chinois l'avait proposé.

Le premier ministre indien regrette
dans son message que AI . Chou En-lai
n'ait pas accept é les propositions in-
diennes en vue de réduire la tension.

M. Nehru ajoute qu'il ne voit pas
comment la Chine populaire et l ' Inde
peuvent arriver à un accord de principe
alors qu 'il existe une si grand e diver-
gence sur le fond.

Pas de rencontre
Nehru-Chou En-lai

le 26 décembre

Chapelle des Terreaux, 20 heures
VN HEUREUX CHOIX

Invitation cordiale Union pour le Réveil

ÉGLISE ÉVAKGÉLIQUE LIBRE
16, avenue de la Gare

Mercredi 23 décembre, à 20 heures
FÊTE DE NOUL

Chacun est cordialement Invité

I^ËSL 
DES VOLEUR S I

Aujourd'hui :
Réouvert u re de la location

Agence StrUbin
Librairie Reymond , tél. 5 44 fit! j

Fiduciaire
G. FAESSLI a Cie
Les bureaux seront fermés du 24 dé-

cembre 1959 à mid i au 3 janvier 1960.

Hotel-restaurant du Marché
N E U C H A T E L

sera fermé le jour de Noël , dès 15 h
pour fête de famille et du personnel'.

CABARET- A D T
DANCING -P .̂D.^a.

Ce soir, ouvert jusqu'à 2 heures

les! Halles!
ce soir : fermé
JFête du personnel

LA CONFISERIE (j îcà\
sera; fermée les 25, 26 et 27 décembre

Veuillez passer - vos commandes d'avance

Fiduciaire . _ , ,2, fbg du Lac
F. LANDRY Neuchâte!

Les bureaux seront fermés du 24 dé-
cembre 1959 à midi au 3 janvier 1960
inclusivement.

l /̂ )h< ^y Neuchâte|
Les bureaux seront fermés du 24 dé-

cembre 1959 i midi au 3 janvier 1960
inclusivement.



Tribunal de police de Neuchàtel
Le tribunal de police de Neuchàtel

a siégé hier sous la présidence de M.
Philippe Mayor, assisté de M. Gaston
Sancey qui remplissait les fonctions
de greffier.

AI. J., prévenu d'insoumission à une
décisio n de l'autorité, fait défaut à l'au-
dience. Le juge le condamne à cinq
jours d'arrêts fermes et 12 fr. de frais.

Quant à H. E., il n'a pas donné suite
à plusieurs sommations de l'office des
poursuites. Il est condamné à deux
jours d'arrêts avec sursis pendant un
an et à 7 fr. de frais.

R. H. est renvoyé pour violation
d'obligations d'entretien. Divorcé, il n'a
pas versé à sa femme la pension due
pour leurs cinq enfants , ceci pendant
quelques mois. Il allègue qu 'il a dû
prendre pension dans un hôtel ct qu'il
dépensait ainsi la plus gra nd e partie
de son salaire. Le présideit explique
au prévenu que ses enfants doivent
également manger et qu'il pourrait vi-
vre à moins de frais. II condamne R. H.
à quinz e jours d'emprisonnement , avec
sursis pendant deux ans, et aux frais
qui s'élèvent à 50 fr.

R. L. est prévenu de détournemen t ;
il fait  défaut à l'audience. Le juge pro-
nonce contre lui une peine de trente
jours d'emprisonnement fermes et met
à sa charge les frais , fixés à 85 fr. Le
condamné paiera en outre à la plai-
gnante une indemnité de CO fr.
Infraction à la loi sur les marques

Le tribunal a rendu son jugement
dans une affaire d ' infraction à la loi
sur les marques qui avait dé.ià retenu
son attention . La maison dirigée par
A. D. a importé des Etats-Unis des
disques de trois marques connues, afin
de les vendre au grand public. Ces mar-
ques sont la propriété d'un trust de
maisons anglaises. Les titulaires des
marques ont passé un arrangement
avec des entreprises américaines , les
autorisant à faire figurer les marques
protégées sur les disques fabriqués par
ces maisons américaines et , vendu s aux
Etats-Unis. Ces marques anglaises sont
inscrites et protégées on Suisse et au-
cun arrangement n'existe pour notre
territoire qui autoriserait une autre
firm e à les uti l iser .

Aoprenant que la maison dirigée par
A. D. vend ait  en Suisse , sous leur mar-
mie, des disnues importés des Etits-
Unis. les mai sons  aniï l pi ses t i tu la i res
l\.vn îop t  sommée de cesser ces ventes
en 19Rfi . A. D. aurait  alors consulté un
spécialiste oui lui aurai t  indiqué ou 'elle
pouvait parfaitement vendre en Suisse
les di sques de cette marque importés
des Etats-Unis , mais à condition de
canceller les marques. A. D. avai t  donc
ordonné à son nersonnel de recouvrir
les marques, tant  sur les disoues nue
sur les emballai .^, au movrn de panier
collant et de toile adhésive. Il ressort
de l'adminis t ra t ion  des p-euves nue
cette opératio n de earre .Ilation ne fut
pas toujours parfaite. Si, la plnoart du
temps , le papier gommé su ffisr -U à
cacher la marque, on pouvait cependant
lire le nom à travers le panier aoposé
sur l'emballage. Dans certains cas , on
ne cancella les marques qu 'après que
l'acheteur eut choisi son disque. Objec-
tiv ement il y a donc infraction puisque
le public pouvait savoir que ces disques
portaient les marques connues et pro-
tégées en Suisse. Subjectivement il en
est de même, car depuis 10..6, A. D.
savait qu'elle devait respecter le droit
exclusif des maisons anglaises. Elle
fai t  état d'une consultation qui n'est
nullement prouvée.

Reconnaissant A. D. coupable d'in-
fraction à la loi sur les marques, le
juge la condamne a 100 fr. d'amende
et aux frais de ju stice qui s'élèvent
a 397 fr. 10. A. D. versera en outre
ti la plaignante une indemnité de -OO '
francs à titre de frais d'intervention et
paiera les frais d'exnertise avancés,
soit 650 fr. Le juge ordonne encore la
confiscation et la destruction des 205
disques saisis.

Avortement et complicité
Le tribunal correctionnel de Neuchà-

tel a condamné récemment une avor-
teuse par métier à trai s ans de réclu-
sion. Les neuf autres personnes impli-
quées dans cette affaire sont renvoyées
devant le tribunal de police. Le juge
prononce le huis clos.

Six femmes sont prévenues de s'être
fait avorter, une autre et deux hom-
mes ont a répondre de complicité
d'avortement. Tous les faits sont re-
connus. Le président estime qu'on doit
faire des distinctions entre les accu-
sés.

Trois des femmes, R. L., S. H. et J. F.
son t condamnées à douze jour s d'em-
prisonnement, avec sursis pendant deux
ans. Quant aux trois autres , G. G.,
B. O. et O., elles sont condamnées à
quinze jours d'emprisonnement avec
sursis pendant deux ans.

La dernière prévenue, N., est con-
damnée à une peine de trente jours
d'emprisonnement avec sursis pendant
trois ans. Pour l'un des prévenus, AI. H.,
le juge ne prononce qu'une peine de
huit jours d'emprisonnement avec sur-
sis pendant deux ans. Quant au der-
nier prévenu , C, il se voit infliger
vingt jours d'emprisonnement avec sur-
six pendant deux ans. Les frais , arrêtés
à 117 fr., seront répartis entre les
neuf condamnés.

Ri Bo.

UM civil de NeucMtel
NAISSANCES. — 12 décembre. Dousse,

Christlane-Cécile, fille de Pélix-Célestin,
facteur postal, à Neuchàtel , et de Marie-
Hélène-Odile, née Monney : Trlponez, Ja-
nine, fille • de Claude-Francis, adminis-
trateur communal, à Valangin, et d'Yvon-
ne-Maria , née Zblnden. 14. Vacheron,
Pascal-Bernard, fils de Jean-Claude, ven-
deur, à Neuchàtel , et d'Esther, née We-
ber ; Dubey, Laurence-Christine, fille de
Rodolphe-Louis, gendarme, à Cortaillod ,
et de Georgette-Lucie-Eugénie, née Plan-
cherel. 16. Bourquin , Laurence, fille de
Preddy-Henrl, chef contrôleur T. N., à
Neuchàtel , et de Marcelle-Héléna, née
Tenthorey.

MARIAGE. — 17 décembre. Schuma-
cher, Claude-Emile, comédien à Neuchà-
tel, et Rapin , Noëlle-Sylvie, à Lausanne.

DÉCÈS. — 13 décembre. Morel, Albert-
Gustave , né en 1873, employé postal à
Neuchàtel, veuf d'Ida-Constance, née
Vannod . 14. Duplain née Schneiter, Elisa-
beth-Emma, née en 1899, ménagère à
Neuchàtel , veuve de Duplain, André-
Arthur ; Béguin née Gygi , Berthe-Ger-
malne , née en 1900, ménagère à Bôle,
veuve de Béguin, Jules-Maurice. 15. Laf-
fely née Margot , Marie, née en 1867, mé-
nagère à Fleurier, veuve de Laffely, Er-
nest-Gustave. 16. Rufener née Favre,
Rose-Marguerite, née en 1888, ménagère
à Neuchàtel, épouse de Rufener, Othmar-
Léon ; Bossi née Arrlgo, Marie-Anne, née
en 1907, ménagère, à Neuchàtel, épouse
de Bossi , Aurelio ; Grandpierre, Jeanine-
Aline, née en 1935, sténodactylo à Neu-
chàtel, célibataire. 17. Debrcrt , Emile-
Henri, né en 1888, scieur à Bevaix, époux
de Marie-Louise, née Tinembart.

L'hiver est entré
en manteau blanc

(c) Hier , au milieu de l'après-midi,
nous sommes entrés en hiver. Tout le
Val-de-Travers était recouvert de neige
pour saluer la nouvelle saison.

FLEURIER
Vacances scolaires

(c) Aujourd'hui mercredi , dans la ma-
tinée , les élèves des collèges primaires,
de l'école secondaire et du gymnase pé-
dagogique entreront en vacances pour
une quinzaine. La rentrée a été fixée
au 7 Janvier 1960.

•Le recensement ,
(c) Actuellement la population dé la
commune est de 3829 habitants soit
58 de plus qu'il y a un an. Elle se ré-
partit comme suit du point de vue de
l'origine : 1786 Neuchàtelois, 1673 Suis-
ses d'autres cantons, 370 étrangers.

On a dénombré 1916 mariés, 1569 cé-
libataires et 344 veufs ou divorcés. Il
y a 1815 personnes du sexe masculin
et 2014 du sexe féminin. Les protes-
tants sont 2894, les catholiques ro-
mains 903, les personnes sans confes-
sion ou de diverses confessions 32.

Avec un total de 1325, les électrlces
sont de 239 plus nombreuses que les
électeurs.

BUTTES
Deux habitants de moins

qu'il y a un an
(sp ) Selon le recensement qui vient
d'être fait, notre commune compte ac-
tuellement 828 habitants (contre 830
l'année dernière à la même époque),
soit 414 personnes du sexe masculin
et 414 du sexe féminin.

On a dénombré 505 Neuchàtelois, 286
Suisses d'autres cantons et 37 étrangers.
Les mariés sont 406, les veufs ou divor-
cés 61 et les célibataires 361. n y a
718 protestants et 110 catholiques ro-
mains.

Au registre civique, les électeurs sont
de 257 et les électrlces de 277.

Les agriculteurs sont 49, les horlogers
73 et les personnes de professions dl-

. verses de 166. Il y a 173 assurés contre
, le chômage et' 19 apprentis. Ceux qui
sont nés en 1940 sont au nombre de 15.

Obs-Tixitoire de Neuchàtel . — 22 dé-
cembre. Température : Moyenne : 3,6 ;
min. : 1,6 ; max . : 6,7. Baromètre :
Moyenne : 713,3. Eau tombée : 1,2. Vent
dominant : Direction : sud-sud-ouest ;
force : faible . Etat du ciel : Couvert à
très nuageux. Pluie Jusqu 'à 1 h. 45.

Niveau du lac du 21 déc. à 7 h., 428.84.
Niveau du lac du 22 déc. à 7 h., 428.86.

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais , nord et centre des Grisons :
Temps Instable. Augmentation de la né-
bulosité venant de l'ouest , ensuite très
nuageux à couvert avec précipitations ,
tout d'abord pluie Jusqu 'à 1000-1200
mètres, ensuite neige au-dessus de 800
mètres environ . Vents du secteur ouest
à sud-ouest , tout d'abord modéré , par
moments fort en altitude. En plaine,
températures de quelques degrés au-
dessus de zéro.

Sud des Alpes et Engadine : En gé-
néral très nuageux à couvert. Quelques
chutes de neige en montagne. En alti-
tude vents modérés d'euest.

Observations météorologiques

Au collège des Terreaux

Le Noël
des patrouilleurs scolaires
Arboran t fièrement leur baudrier et

leur béret blanc bien posé sur la tête,
plus d'une centaine de patrouilleurs
scolaires s'engouffraient , hier après-
midii, dans le collège des Terreaux. Ces
braves petits gars, qui rendent chaque
jour service a leurs condisciples en
leur permettant de traverser les rues
en les soustrayant aux multiples dan-
gers de la circulation , s'en allaient
fêter leur Noël... Dans la classe où ils
étaient réunis, pour une fois le chahut
étaiit autorisé, sinon de rigueur 1 On
notait au milieu de ce public juvénile
la présence de MM . Evard , directeur
des écoles primaires, Bourquin , prési-
dent de la section neuchàteloise du
Touring-club, Bleuler, capitaine de la
police locale, et de plusieurs autres re-
présentants des écoles primaires, du
Touring-club et de la police.

MM . Bleuler et Evard félicitèrent , au
cours de leur brève allocution, les
jeunes patrouilleurs pour leur travailJ_«..WJ r-— * et les encouragèrent à continuer leur
mission utile entre toutes.

Cette agréable manifestation était
placée sous le signe de la gaieté et de
la fantaisie. Un excellent accordéonis-
te — clown par instants — interpréta
de nombreuses chansons issues du folk-
lore américain avec un rythme endiablé.
Alex Billeter sut adroitement amuser
et instruire en même temps son jeune
auditoire à l'aid e de ses inimitables
dessins-minute. Puis Charlet-le-magi-
cien fit  naître tour à tour curiosité,
surprise et stupéfaction sur les visa-
ges des écoliers captivés par ses tours
de prestidigitation.

L'anim ateur No 1 de la fêt e, M.
Eicher, dut organiser un « ban » pour
féliciter chacu n de ces artistes qui par-
ticipaient à la réussite de cette mani-
festation.

Enfin , sans trop de bousculade, les
patrouilleurs scolaires allèren t quérir
leur « cornet de Noël > rempli de frian-
dises offertes par divers commerçants
de la place. Ph. G.

DEHRIÈRE-PERTUIS
Noël à la montagne

(c) Samedi soir , la fête de Noël a été
célébrée au collège de Derrlère-Pertuls
dans la classe unique, très Joliment dé-
corée. Cette belle fête , minutieusement
préparée par M. et Mme Debély, institu-
teur, a été parfaitement réussie. Le pro-
gramme débutait par une liturgie de
Noël exécutée par les enfants de l'école
du dimanche et les membres du Chœur
mixte de la montagne. Après une allocu-
tion de circonstance du pasteur Dubois
de Dombresson, on entendit les récita-
tions des tout petits d'abord puis des
dialogues et saynètes des plus grands.
Un chant de l'assemblée et une prière
terminèrent la soirée.

AL JOUR LE JOUR

Chaque année, à la veille de Noël ,
Nemo reçoit le bulletin de presse
du Centre d'information pour la
prévention des incendies. Avant
d' ouvrir l'enveloppe , il sait déjà ce
qu'il y trouvera : les souhaits des
pomp iers et une p hotographie mon-
trant un sap in de Noël carbonisé
dans une chambre qui ne l'est pas
moins.

Un commandant de sapeurs-pom-
p iers nous souhaite à tous j oyeuses
fê tes , mais il ajoute : « Nous serons
d'autant p lus heureux que vous ne
nous inviterez pas chez vous. »

Ce message nous rappelle qu 'il
ne faut  pas jouer avec le f eu .  Le
sapin de Noël ne doit pas être un
brasier. Il ne doit pas branler sur
son socle. Les décorations doivent
être ininflammables. Les chefs-d ' œu-
vre confectionnés par les enfants
seront suspendus aux branches les
plus basses. Si l'on rallume le sap in
après Noël, redoublons de précau-
tion. Si ses aiguilles tombent, c'est
signe de danger.

Attention au sapin, attention aux
ép is, attention à l'huile des fr ites,
attention aux cendres du fourneau !
Vous direz que ce Centre d'infor-
mation ne vous apprend rien de
nouveau , qu'il se rép ète. Voire, di-
rait Panurge. Ouvrez les j ournaux
le 26 décembre et vous lirez quel-
ques petits drames de Noël.

Pour conclure , un conseil pra-
tique : que partout où brûlent des
boug ies, un seau d'eau et un bala i
soient prêts à entrer en action. Dès
qu'un rameau de sap in s'enflamme ,
on trempe le bala i dans l' eau et on
asperge le sinistre-miniature. L'in-
cident sera clos.

NEMO.

Le souhait du pompier

I 

Aujourd'hui

SOLEIL Lever 08.10
Coucher 16.38

LUNE Lever 00.15
Coucher 12.34

En page 4 : le Carnet du Jour
et les Emissions radiophoniques
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De la dernière liste des promotions
dans le personnel des P.T.T . nous
extrayons les noms suivants intéres-
sant notre région :

MM. Edouard Diez i est nommé chef
de service à la direction d'arrondisse-
ment postal à Neuchàtel ; Ren é
Tschanz, chef de bureau à la même
direction ; Philippe Huther, adminis-
trateur à Peseux ; Roland Schwab, aide
principa l à Neuchàtel ; Jean GaWi, bu-
raliste postal et facteur à Clémesin.

M. Aldo Pedrina , chef de bureau des
téléphones à la Chaux-de-Fonds, a été
fêté pour ses 40 ans de service.

Dans le personnel des P.T.T.

Monsieur et Madame
Octave CLOTTU-BÉGUIN ont la Joie
d'annoncer la naissance de

Jean-Pierre-Laurent
22 décembre

Neuchàtel Pertuls-du-Sault 8

Monsieur et Madame
Jacques BONANOMI ert leurs enfants
Pierre et Sylvla ont la Joie d'annon-
cer la naissance de

Evelyne - Sonia
Maternité, le 23 décembre

Quatre-Mlnlstraux 12

Monsieur et Madame
Freddy KUMMER-CHASSOT ont la
joie d'annoncer la naissance de

Jean - François
21 décembre 1959

Clinique Bonhôte Saint-Biaise

Monsieur et Madame
Paul WYSS-TSCHtTOR et leur fils
Paul ont la grande joie d'annoncer la
naissance de leur fille et sœur

Carmen - Eliane
le 21 décembre 1959

Maternité Neuchàtel Pain-Blanc 5

La p lace du Marché même a, ces jours-ci , un air de Noël . Les sapins
f i gurent en bonne p lace parmi les étalages .de frui ts  et de légumes.

(Press Photo Actualité)

Les sapins font irruption au marché

Monsieur et Madame Félix Carcani-
Perret, à Serrières ;

Monsieur et Madame Paul Perdrizat-
Perret , à Boudry ;

Monsieur Paul Perret , à Boudry ;
Monsieur et Madame Konrad Stiirm-

Perret , à Zurich ;
Monsieur et Madame Aloïs Schupfer,

à Neuchàtel ;
Monsieur William Schupfer, à Neu-

chàtel ;
les petits-enfants et arrière-petits-

enfan ts , neveux et nièces , ainsi que les
familles parentes et alliées ,

ont la douleur de faire part du décès
de leur chère maman, grand-maman,
arrière-grand-maman , sœur, belle-sœur,
belle-mère, tante et parente,

Madame veuve

Marie PERRET-GENTIL
née SCHUPFER

enlevée à leur tendre affection , dans sa
81me année , après une longue et péni-
ble maladie.

Boudry, le 21 décembre 1959.
Mon âme, bénis l'Eternel et n'ou-

blie aucun de ses bienfaits.
L'incinération , sans suite, aura lieu

mercredi 23 décembre, à 15 heures , au
crématoire de Neuchàtel .

Domicile mortuaire et culte pour la
famil le  à la chapelle de l'hôpital des
Cadolles, Neuchàtel , à 14 h. 30.

Selon le désir de la défunte, la famille
ne portera pas le deuil

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Après l'incendie
(sp) On ne connaît toujours pais les
causes qui ont provoqué l'incendie
qui, le 14 décembre, a entièrement dé-
truit les immeubles Jelmini sur la
place de l'Hôtel-des-Six-Communes, à
Môtiers.

Des experts se sont rendus sur place
pour examiner oe qui reste de cet an-
cien bâtiment. Au cas où urne cons-
truction nouvelle serait décidée, elle
devrait être soumise au plan d'aligne-
ment de façon à assurer plus de lar-
geur à la route cantonale.

MOTIERS

Madame et Monsieur Albert Rohr-
Calame, à Neuchàtel ;

Monsieur et Madame Paul Calame, à
Neuchàtel ;

le docteur et Madame André Calame
et leurs enfants , Geneviève, Mireille et
Laurence, à Genève ;

Mesdemoiselles Micheline et Jacque-
line Rohr, à Neuchàtel ;

Monsieur et Madame Jean-Paul Ca-
lame et leurs enfants, à Panama ;

Madame et Monsieur Toufik Taha-
Calame, à Beyrouth ,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Madame Charles CALAME
née Adèle KAUFMANN

leur bien-aimée maman , grand-maman,
arrière-grand-maman, tante ct parente,
que Dieu a reprise à leur tendre af-
fection , dans sa 83me année.

Neuchàtel , le 22 décembre 1959.
(Rue de Beauregard 9)

Heureux dés à présent les morts
qui meurent dans le Seigneur,
afin qu 'ils se reposent de leurs
travaaix, car leurs œuvres les sui-
vent. Apoc. 14 : 13.

L'incinération , sans suite, aura lieu
jeudi 24 décembre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Culte pour la famille au domicile,
à 13 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Ne crains point, crois seulement.
Monsieur et Madame Etienne Roulet ,

à Eldorado , en Argentine ;
Madame Marcel Favre-Roulet, à Pe-

seux ;
Monsieur et Madame Paul-Henri

Roulet , à Buenos-Aires ;
Madame Veréna Roulet , à La Cam-

bre, Argentine ;
Monsieur et Madame Frédéric Favre ,

à Bombay ; Monsieur André Favre, à
Genève ; Monsieur et Madame Roger
Berset-Favre, à Neuchàtel ;

Monsieur Georges-Etienne Roulet ;
Monsieur ct Madame Jean-F. Bergier-
Roulet , en Argentine ;

Monsieur et Madame Claude Roulet
et leurs filles ; Monsieur Jean-Jacques
Roulet , en Argentine ; Mademoiselle
Anne-Marie Roulet , à Neuchàtel ;

Mademoiselle Béatrice Roulet ; Mon-
sieur Georges-Albert Roulet , en Argen-
tine ;

Mesdemoiselles Nora et Suzanne
Roulet , en Argentine ;

Madame Alice Hahn , à Dresde ;
Monsieur Robert Kôhle, à Heutlingen ;

les enfants , petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Lorenz Hof fmann;

Monsieur et Madame Maurice Cour-
voisier-Bonhôte, à Peseux ;

les familles Roulet , Paris et alliées,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de leur chère mère, grand-
mère, arrière-grand-mère, sœur, tante,
grand-tante et cousine

Madame Paul-Albert ROULET
née Fanny HOFFMANN

qui s'est endormie paisiblement le
22 décembre 1959 dans sa 90me année.

Peseux, le 22 décembre 1959.
(rue E.-Roulet 17)

Quand le soir fut venu Jésus
dit : « Passons sur l'autre rive ».

Marc 14 :35.
Le service funèbre aura lieu jeudi

24 décembre dans la plus stricte inti-
mité. L'heure du culte sera indiquée
ultérieurement.
Selon le désir de la défunte, la famille

ne portera pas le deuil
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

H me conduira à la lumière.
Mlchée 7 : 9.

Mesdemoiselles Jeanne et Madeleine
Henriod ;

Monsieur et Madame Jaques Henriod;
Madame Françoise Henriod ;
Mon sieur et Madame R. Duckert-

Henriod et leurs filles Isaibelle et
Chris t iane ;

Madame Graf-Jéquier et sa famille ;
les familles Jéquier, Borle, Henriod ,

Terrisse, Berth oud, parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du

décès de

Madame Gustave HENRIOD
née Marie JÉQUIER

leur très chère mère, grand-mère,
arrière - grand - mère, sœuir, belle-soeur,
tante et parente, enlevée à leu r affec-
tion dans sa centième année.

Cormondrèche, le 22 décembre 1959.
J'ai attendu l'Eternel, mon âme

l'a attendu , et J'ai eu mon espé-
rance en Sa parole. Ps. 130 : 5.

L'ensevelissement aura lieu à Cor-
mondrèche, jeudi 24 décembre, à
14 heures.

Culte à la maison pour la famille
et les amis à 13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Société de tir « Aux Armes de
Guerre • de Peseux a le pénible devoir
de faire part du décès die

Monsieur Edouard MAGNIN
membre honoraire.

Nous garderons du défunt le meil-
leur des souvenirs.

L'ensevelissement aura lieu au cime-
tière de Peseux, mercredi 23 décem-
bre, à 13 heures.

Psaume 121.
Mademoiselle Emma Brahier ;
Madame et Monsieur Walther ' Cache-

lin-Brahier, h Neuchàtel , leurs enfants
et petits-enfants ;

Madame et Monsieur Paul Cachelin
et leurs enfants , Frédéric , Phili ppe
Marianne et Paul-André , à Savagnier •

les familles Béguin , Kiïllenb erg, paI
rentes, alliées et amies ,

ont la douleur de faire part à leuri
parents , amis et connaissances du dé-
cès de

Madame Paul BRAHIER
née Marie BÉGUIN

leur chère maman , grand-maman , ar-
rière-grand-maman, sœur, hellc-sœur
tante , cousine et parente , que Dieu à
rappelée à Lui aujourd 'hui  mardi ,
après une longue maladie , supportée
avec vaillance , dans sa 87me année.

Cernier , le 22 décembre 1959.
(rue du Stand 2)

Dieu a tant aimé le monde, qu'n
, a donné son fils unique, afin q_8

quiconque croit en Lui ne périsse
point , mais qu'il ait la vie éter.
nelle. Jean 3 : 16.

L'incinération aura lieu jeudi 24 dé-
cembre 1959, à lti heures , au créma-
toire de Neuchàtel.

Culte au temple de Cernier à 15 h. 15,
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Lucien Paccolat-Mailler tt
ses enfants  : Georgette , Daisy, Bernard ,
Jacquis , Gérard ;

Madame et Monsieur John Grunner-
Paccolat et leurs enfants ;

Mademoiselle Jacquel ine Paccolat et
son fiancé , Monsieur Claude Jacot ;

les familles Paccolat , Mailler , pa-
rentes et alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur Lucien PACCOLAT
leur cher et bien-aimé époux , papa,
grand-papa , frère , beau-frère , oncle,
parent et ami , que Dieu a rappelé à
Lui , dans sa 51me année, après une
très courte maladie.

Neuchàtel , le 22 décembre 1959.
(Mail 69)

L'Eternel gardera ton départ et
ton arrivée dès maintenant et à
Jamais. Ps. 121 : 8.

L'incinération , sans suite , aura lien
jeudi 24 décembre. Culte à la chapelle
du crématoire , à 15 heures.
Prière Instante de ne pas faire de visites
Cet avis tien t lieu de lettre de faire part

La Musi que militaire de Neuchàtel ,
musique o f f i c ie l le  de la ville , a le
regret de faire part à ses membres
d'honneur , honoraires, actifs et passifs
du décès de

Monsieur Lucien PACCOLAT
ancien membre et père de Bernard ,
membre actif.

L'incinération , sans suite , aura lieu
jeudi 24 décembre. Culte à la chapelle
du crématoire, à 15 heures.

Messieurs Maurice et André Leschôt,
la direction et le personnel de la Fa-
brique de cadrans Lcschot & Cie, on*
le triste devoir d'annoncer le décès à
leur cher employé et collègue

Monsieur Lucien PACCOLAT
Ce fut un empl oyé dévou é, un col-

lègue compréhensif et serviable. Nous
garderons de lui un excellent souvenir.

Pour les obsèques, prière de consulter
l'avis de famille.

Monsieur Wilhelm Wildi et son fils
Daniel , à Cortaillod ;

Madame Lina Hàrdi-Haiiscrmann , à
Staufen ;

Monsieur Willy Wildi , à Berne ;
Monsieur et Madame Henri Wildi-

Flaig, à Bâle ;
Monsieur et Madame Jean-Louis

Prisi-Wildi , à Cortaillod ;
Monsieur et Madame Walter Hardi ,

à Mùnchenstein ;
Monsieur et Madame Max Hardi , à

Staufen ;
Monsieur et Madame G. Feller-Hardi ,

à Cortaillod ;
Monsieur et Madame E. Sandmeier-

Hàrdi , à Cortaillod ;
Monsieur et Madame E. Sandmeier-

Gachet , à Couvet ;
les familles parentes et alliées ,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de

Madame Wilhelm WILDI
née Lina HARDI

leur très chère épouse, maman , grand-
maman , f i l le , sœur , belle-sœur, tante ,
parente et amie , survenu à l'âge de 55
ans, après une courte maladie.

Cortaillod , le 22 décembre 1959.
(Route de l'Areuse 7)

Ne vous étonnez pas de cela ;
car l'heure vient où tous ceux qui
sont dans les sépulcres entendront
sa voix, et en sortiront.

Jean 5 :28.
L'ensevelissement aura lieu directe-

ment au cimetière, jeudi 24 décembre,
à 13 heures.

Sermon pour la famil le  au domicile,
à 12 h. 15.
Cet avis tient lieu de lettre de fa ire P»rt

La direction de l' entreprise Corla,
Meubles , Scierie et Fabri que S. A., a 1"
pénible devoir d'annoncer le décès de

Madame Lina WILDI-HARD1
sa fidèle employée.

I Tél. (038) 5 30 13 

Les emp loyés ct les ouvriers àt
l'entreprise Corla , Meubles , Scierie «'
Fabri que S .A. ,  ont le pénible devoir
d'annoncer le décès de leur collabora-
trice

Madame Lina WILDI-HARDI
Nous garderons le meilleur souvenir

de la défunte.
¦B___ _____H_K.__________^

; Potage aux pâtes
: Saucisses à rôtir
' . Pommes purée
\ Salade de chou-fleur au paprika¦ " Fions à la vanille
; ... et la manière de le préparer

Salade de chou-fleur au p aprika.
: — Eplucher et laver le chou-fleur
: avant de le cuire à l'eau bouillante
'¦ salée, en le laissant entier. L'égout-
: ter et , lorsqu'il est froid , l'arroser
; d'une sauce faite avec de l'huile,
; du citron , du sel, et du persil
: haché. Avant de servir , saupoudrer
. le tout de paprika.

LE MENU DU JOUR...

AFFAIRES COMMUNALES

Questions
de' M. Philippe Pavarger : « Le soussi-
gné vient d'apprendre, à son grand
étonnement, que la limitation de vitesse
à 60 kmh établie à Monruz n'a été
maintenue que jusqu'à la sortie de la
Favag, sur la route des Falaises, ren-
dant le parcours libre de cet endroit
Jusqu 'à la Riveraine et laissant sans
protection la zone du « Red Fish » et le
local des scouts.

Il demande au Conseil communal :
1. si cette solution est temporaire ; 2.
sinon, quelles mesures U compte pren-
dre pour remédier aux dangers ; 3. en
tout état de cause, 11 compte Intervenir
auprès du Conseil d'Etat pour sauve-
garder la vie des piétons, notamment
des Jeunes, sur ce tronçon particulière-
ment dangereux. »
de M. Edmond Bourquin : « Le Conseil
communal est prié de renseigner le Con-
seil général sur les démarches qu'il
aura fans doute faites auprès de la
Compagnie des tramways pour que cette
dernière équipe ses voitures de flèches
ou dp f! , noph'les aXin d'éviter le re-
nouvellement d'accidents qui se sont
produits notamment à la place Pury. »

Supplément a l'ordre du jour
de la séance de ce soir

du Conseil général

LES ACCIDEN TS

Hier, à 15 h. 30, un peintre, Georges
Streuli , de Neuchàtel , qui travaillait
dans un bâtiment en construction à la
rue des Flandres, a fait une chute. Il
a été transporté à l'hôpital des Cadol-
les. Il souffre de plaies ouvertes à la
tête et d'une fracture probable du
crâne.
Un jeune cycliste fait une chute

Hier, vers 16 heures, un jeune com-
missionnaire, Alain Perret , 12 ans, de
Neuchàtel , qui circulait à bic3'clett e,
a fait une chute sur la place Numa-
Droz. Il a été transporté à l'hôpital
Pourtalès. Il souffre de plaies au vi-
sage et a deux dents cassées.

Un peintre tombe
et se blesse grièvement

Avis à nos lecteurs
et à nos clients

La « FEUILLE D'AVIS DE
IVEUCHATEL » ne paraissant
pas le jour de Noël , nos bu-
reaux seront fermés vendredi
25 décembre. En conséquence,
les annonces destinées au nu-
méro de samedi 26 décembre
devront nous être remises jus-
qu'au jeudi 24 décemorc
à II  h. 30. (Grandes annon-
ces : 10 heures.)

Les avis mortuaires, avis
tardifs et avis de naissance
destinés au numéro du samedi
26 décembre pourront être
glissés dans notre boîte aux
lettres, 1, rue du Temple-Neuf ,
jusqu 'à 2 h. du matin dans la
nuit du vendredi au samedi, ou ,
en cas d'urgence, communiqués
par téléphone au No 5 65 01
dès 21 heures.

Administration de la
< Feuille d'avis de Neuchàtel ».
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